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TIE DES SVBTILES/V^^ 

E T P L A I s A N T E s 

ï N V 1 N T I O N s, 

€ùnt€nânt plujieurs uux de ncrediimy tmfts defiit^pleft^ 
féf ledifiotm defqutlsyhs impojfures da BattleHrsfonÈ 
defcomertes^ Cûmfojefdr I, Preuoft, 
n^tifde Tolop^ 

A Monfieur Durand de Geftes ^ Efcuyer, 

Seigneur de Vcrnofc» " 
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A MONS lE V R 

DVRAND DE GESTES, 

ESCVYER^SEIGNEVIÎ, 
de Vernofc S, 

O^SÎE y^R^oHS pumz^op- 
yUiretiuerejlrange^que n'ayant enco- 
re iufquïcy rencontré tat de hn-heur, I 
d'auoïr ^ojire cogno'ijfance plus pr'mes , ny aatrt, 
que celle feulement, qui rend Ifope nomihftre,^^ 
recommandé en l'endroit ct'vn chacun , ïayt prïns 
h hardiejfe de 'vous offrir 'vn'œmire^ppeu fortahU 
A 'VQzjneYites^qut €€p-(y.Et certes,tÂfonJteur , ri 
faut que te confejfe , ( félon que la 'vertu, a cela de j ; 
propre^àp faire aymer , cp* rechercher j ) qu ayant ' 
d'ajic^Jongue mam^ mmy en mon cœur , ie- ' 
fir extrême , de m'aquerir quelque fauorahle accès 
'Vers 'VOUS ^pouriouyr pleinement dufrmB de tant \ 
de belles 'vertus , qui 'vous font tellement familières, ■ 

Aii 




Epiftre- 

comme naturelles, quilpmhU que leCkln/om 
ïes^ardafi en reÇemeyé "voïite néjpince , ainjiqu' - 
n/ne riche ejireineiïmiois toujîours^enpyde ^ous of- 
frir ce^ ejchantillon de mes Uheurs^ dés le premier 
tour queietentreprlns. i^aU qmy { autant de j'ois 
queiefa^kcomparéfon a fart-moyjup^efent, a 
celuy auquel ie le dediok.'voyam la monjlmeufe in-^ 
égalité 3 rapport qu il y-a de l'^n al* autre ^ 
que cejle ceuure Ihj Jeroil fmle digne de ^ousj qui Çe* 
toit toute haHïej 0* coujue de i/ozlouanges : autant 
de fois ie demeurok non feulement perplex^ ^ irre^ 
folu en mon dejfe'm j mais encore m lout éhranfé en 
iceluy^Car d^yn coftéfcprejentoita moy yCeftepra^ 
deme^^ meureté de iugement > qui 'vous ont na- 
guère mis en la mam l^n desgouuernàkde cejle 
puhliqueimaintenâtceHehonnefegrauué^ (^ma~ 
dejîïe^qui <uous rendent aymé^^ rejpeBé tout-en - 
femhk^puU aufi cefle dexterïté^^^ fmguliere *viua- 
mé d'ejprit^qui me femhloit ternky^ ejfacer tout le 
hjlrey de tout le plus juhtà qui pourrait eBre en ces 
miennesfikilitez* Toutesjois , m' efiant encore pro^ 
pofe "vojire douceur^courtoife)^ débonnaire té^tellç 



jh'o» la yoid a defcomert , feinte fut yojlre <vifye: 
icmefuh refok en fi^def-anchïr toutes cesdijjîcuU 
tez,-, m' e fiant ferfuadé, quelle couuriroitl'imperfe^ 
B'ion de- Le l'mre^far la home ^olonté^aueq laquelle 
te^omîay 'youé^comme^ourarm de mon humhU 
^ deuot'mife affeBïo a 'vojlre ferme JE 'vous of- 
fe donq^ Monfmr,ç^ dédie , cefle prcmicre par- 
tie des fubtiles, &:pIaif5nresinuentions , com-^ 
m'vnp-elude,^ auant-mt^de chofesplmraresy^ie 
ieyom refemeâ'vne flui ample , (^prochaine e~ 
dit'wn: afin fie <vcus retirant de 'voz^plus ferieufes 
occupations^ ( lors quelles commenceront de 'vous 
ennuyer , )'voHrehon èjfritjepuijfe recréer , parle 
difcours de cesgaillardes jukilite^ Que filous dai- 
gnezjant honorer' ce liure^de luypermettreflo Im- 
patient defir quilen-àje finir en lumière ,fitC(la 
faueur,ç^pmeciion de 'voflre nom: tant s en faut 
(juilfiit defdaigné.qu au contraire ie m'ajfeure,qiiil 
fera bien 'venu , reccu aueq applaudijfemcnt^ 
de tous ceux-, entre les mains defquels ilpouna îom^ 
her.î^taueccejleejperance. 
Monfmr ^ieprieVieu'yom donner longue 
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heureufe ytêyaueqtouî mîmî de contentement, fte 



VoHre fhs humhU^^ aJfeBionnc 
feruïteur. LPreuoB, 



De Tolofc,ce premier iour 
delanuicr. 1584. 
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PREFACE 

L E C T E V R. 




N c o il E que rinlcription de es 
liurcjCIffffKr, ) te face^peut tftre 
de première arriuée, mgtr vain le 
Inbtur que t*ay mis , & einplo} c, 
à efcrirechofe I dontil ne ftiiible 
pas qu'on pui0c rapporter grand 
fruift: le m'affburc toUtesfois, 
que fi tu examines le but princi- 
pal où le vife^^ C félon que par la fin de chafque chofe, 
nousauons acouftumciuger d'iccUc,) tant s'enfaut^ 
quetume bbrmesie vanité^qucpluftoc tumc fçauraS 
grCjdc îa peine que i'ay prinfe en celle curieule rechcT-* 
chc , n*ayant rien tani'affedé , que U profit du publia 
Car ayant veu de longue main j par toutes les meilleu- 
res villes de noftrc FrancCjle fimple j & rude populaire 
chaï-méjâ: enforcelé, par vn taî. dlmpofteurs qui cou- 
rent le pays, & ttllemct libéral à payer îa veiie de leurs 
belles dcDréesjque tt! bien fouuenr>o'auoit que le fouj 
qui eue fait confciéce de Vcfpargner.pour n'eftre pnué 
de chofesjlefquelleî fon foible iugcmét>& facile crtâ-^ 
ce,Uiy faifoit iugcrrares,& admuablcsîdefrobât,cefte 
race de gens infameî>& eniportanc hors du Royaume, 
dans peu de tepps , des fommes de deniers alTei nota-* 
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blcs^au grâd intcrcft de !a Chofe-publique, Et dcfpijis 
ayant cogneu par fuccefsion de temps > que toutes ces 
dregueiries n'eftoient que pures impoffures,pour faire 
venir feau au moulin > Se attrâpper de i*argçîic , foubz i 
promcfre>& apparéce défaire des cliofts qu'ils ne font ] 
nullement: imitans F auare & mefchant cuifinier j qui 
vouloic faire payer ku gueux^k fum^e du roft,au gout 
de laquelle il auoit mangé fon pain. A ccfte caufe , i'ay 
penféj.cftre chofe necefiaire, de mettre en lumière ^ ces 
suhtîUs y&*fUîftnttsmmntUn$^ pour eiTayerjfi ie pour- 
ray point en fin arracher le bâdeau d'ignorance^de dé- 
liant les yeux du vulgaire , & luy faire voir^ comm'en 
plein mydi,on dans vn miroir, les errcurs^erquelles ces 
fuppofcz enchanteurs- Vont tenu iufqu'icy mifera- 
blemet enueloppé^s'eftas toufioiirs faids eftiraer^auec 1 
ie ne fçay quelles paroi les barragouïnement proférées, 
Cinuctécs pour faire peur aux femmss,& petis enfans^) 
%L foubz ceft effroyable 3 & gros mot de Magie , do- 
âeurs fcientifïqucs en icelle,Ss: fuperintendâs,non feu- 
Jemencfur Lucifer,Aflarot, Beei-zebUjac leurs pages, , 
mais aufsi fur toutes les Légions infcrnallcs^auecpuir- 
fance abfolue3& âuthorité magiftralle: ayant rencôtré 
vn fi fauorable fuieâ à leurs affroncz, qu'cft Tignorâce 
mere d'erreur. Par laquelle ils fe font peu à peu fî bien 
infinûés , & mis en crédit ^ qu'en fin ils ont voulu faire j 
acroire, ( foubz couleur de ces petites tromperies , & I 
par vne inepte cofequéce, (des plus lourdes èc grofsic- 
res badineries,qu'on fçauroit point imagjner.Tantoft j 
fe vantans d'auoir lapiîilfancc, decaptiucr à foy les ' 
volontés de ceux qu'il lcurplaiil,iufqu'à obtenir la fa - 
ucur des Roys & Princes ; maintenant d'embrafer di 
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&u d'Amour,lcs cœurs les plus froid2,& attirer i leurs 
Yoluptez, les plus pudiques femmes du monde: puis 
tufsijde voler en peu d'heure>d'vn vol Pcgafien^dcfpuis 
vn bout de pôle mfqu' à i autre ^ par Taide de quelque 
braue courfîer > emprunte de Peicuyerie de Plutom 
choies fi abfurdes , & ridicules , que les contes-mefme 
.des vieilîcs,ne le font par daduantage» Car fi H moin- 
drcjd'vn bon nôbre,queceux-cy , ou leurs femblabks 
affeurent impudemmenc^eftoit veritab!e,y à-il fico- 
quin d'cux,qui ne deuint incontinent Roy,ou Monar- 
que? Mais ce quireflent plus,entr' autres niaiferieSjVnc 
infignc beftife, & qui me fai6t fondre en vn ris Dcmo^ 
çririqtie , eft cefte admirable vertu ^ par laquelle ils fc 
difent rendre iouifibles , voulans qu'on attribue for- 
tement à vne fubftance folide j & corporelle ^ ce qu'on 
ne peut donner qu^à l'efprit j qui feul eft dVne nature 
impalpable, &inuifible. Et fi tout corps occupe vne 
certaine place^(côme à la vérité c'cft vn axiome certaï 
& naturel,)il faudroit deneccfsité , que le lieu occupé 
par ces inuifibles pretendus/ut cache à noftre veuc,ou 
que leur corps fut diaphane j & tranf parent* Ettou- 
tesfois^ez ]ieux>ou Y6 penfe qu'ils foiet, il n'y à Coing, 
porte,ny n}uraille>qu'6 ne voye touiours en vn mefme 
eftat. On pourra donq icy defcouurir à Tceil^que tous 
lescharmcsj prfftigeSj& illufions> qu'on attribue à cc^ 
abufeurs^ne fôt autre choft,qu\ne foupplefîe de corpî 
Qu habilité de fnains^par laquelle ils deçoiuét les yeux; 
cftant aidée bien fouuent 3 par des artifices > & inftru- 
mtûn ingénieux, quelquesfbis par l'entre- mife^ou fe- 
crcte intelligéce dVn tiers, qui fera faid au badinage, 
fi>it pour le faire defpouiJier à nud, ou pour le faire 



faitef5& <3anrer,feignant,(cii ioiiant Ton rolIeO d'efïrc 
contraint , maugré luy, à faire toutes ces chofes. Ou 
bien aucuncsfois, leur cas n'eft,fïnon vnc pure Magie 
narurelkjc^eft à dirc^vne vertu fccrete, que le Ciel> & 
h naturcjont infufe en plu fleurs chofes , par le moyen 
de laquelle, Pouuricr peut faire bien fouuent des mer- 
ueilles ^ & comme des prodiges , prcfqu' incroyables à 
celuy j qui en ignoreroit lacaufe laquelle coutesfois, 
fiftant puis après cogneùe, en laplufpart de ces perites> 
& gaillardes fubtilitez , faift ceiFcr aufsi toft l'admira- 
tion,par la facilité de la chofe,fuggerant en fon litu^âc 
place, vne nouuelle admiration à châcun , de fa propre 
ignoranccjpour auoir fai£t fi grand caSjii n'auolr fçcu 
dcfcouurir vne chofe fi aifee. Or,fil'euidence de cecy^ 
cft pour faire du fruiâ scomme ie defirc : i'tfperc que 
rintelligcnce, (lors qu'aux heures de relais , il te prcn^ 
dra enuie d'en veoir quelque eiray,)tt feruira , comme 
d*vn antidote , & remède certain, à l'ennuy, & chagrin 
que les occuppations graues,& fcrieurcs apportent à 
refpritjlequel à befoing,(de mcfmc k corps,) de quel- 
que repos,&; rafraichifitrment: car autrcmentstant 
faut qu'il puifle durer en vnobfliné, & afsidu trauaiU 
qu'au contraire il en diminue fa force , tout ainfi que 
l'arc qu'on laiffc trop longuemet tendu, vient à s'alcn- 
tir,s'il n'elt quclquesfoisreîarchc*Et voicy,irffe*¥r,vne 
féconde confideration , qui fait, que tu dois auoir, ce 
fnicn labeur tant plus agréable, ayant^par manière de 
meflange, non moins vife à rvtilite du public * qu'à ta 
particulière deleftacion, ainfi que tu verras par le dif- 
cours facétieux de ces chofes- QucCpour tout ccU, 
tu ne laiCTes de me blafmer » reiettant la ^iouble fin ^ Se 



intention, qlic ic me fuis propoff t encore prendray-ic 
patience , d'auoir pour compaignoos, In aujmodt luât- 
cfêmm ftffmjltiQne j tant de grande perfonnages^Ôt tx- 
cdlentz Philofophes, qui n'ont pab defdaigné ces fub- 
tilitcz ingcnieufesjcommt entr'aurres Cardan Al- 
bert le grand j & defpuis n*agucrcs , ce dufte VueKer 
AUemand^Medccin de CoImcT^ ainfi qu'on peut veotr 
dans leurs OEiiUres* Aufqiielles, (bien que Ja plus part 
Toicnt fabuleufes,) fitû prens quelque plaiiir, tune 
dois pas , ce me femble ^ prendre moindre récréation 
en ce recueil, (tout petit qu'il eft,) veu qu'auinDins,tu 
n'y trcuueras rien, qui ne foie véritable: m'eft ant d'ail- 
leurs eftudic , par toutes ks plus propres demonftra- 
tiôs,dont ie me fuis peu aduifer,de dcfcouurir à fondai 
cuuejtour ces ieuxde fupplcfTcjayant efté contraint de 
necefsitCjà me porter vn peu proUxemcc, en ce qui m'à 
fcmblé plus dificilcjà fin de le donner tant mieux à en^ 
tendre, le f offre donq Ie*f?c«f, ceÛe première partie» 
dVne œuure toutç cntiere^laquelle i'efpere te faire voir 
bien toft^fice commencement t*eft agrcab!c,& que tu 
le reçoiuesjpar manière de prouifiô, d'aufsi bon cceur, 
que ic tele prefente.Ce que fiiepuisentidrcjie m*efli- 
meray auoir rapporte Vue belle recompance ,pour la 
peine que i'y ay employée. Et là dcOus i'adiôufteray 
ce fouhaift deuotieufemem afFeâ:ionae'> en tafaueur^ 
(aumoins fi tu en as befoing:) 

^Sintûhi tôt nummiytùtopesyauri^ tdlentdy 
Tomd fiot^ldnot mhilh hortm dit, 
A DIEV. CefeconddcIanuicr îjS 4. 
HONEVR ET PAIS. 
L F. ^ 



Ad Audorem huius libelli. 
CMamllum Archimedes Juperansfiam ah hojlf^ 

Liherat^ç^ hngotempore caHra (juatit. 
B^ma 'v'mm mim^a eflùBa 'vokmina, (jdîi 
Laudantinam fimïli dexteritate 'vaks. 
G. Td. Sen.ThoL 



Adeundem. 

Dnm conto exploras infamUgejïa fagaci 
M'i^omm^Hludis ridkulojj^iocos: 

Te aies fanta manet,<varia4 remeandaper oraSy 
Quam nec edax feries temporis ulla terat. 



lulDdloîkeui Loéhenfis. 



Ad D.Pr^pofitum* 

Smt quilms auJier^pUceat capratiojrontkj 

At(^ melmcholko j^mîlidt44 ore rigor: 
Cum tamen hauâ arcum mgmr difiendat Apllo^ 

^ec rigtdis inhiet Stoica turhc^ lihm. 
în tm Prxpofitc^eximU conamim mmtk^ 

Forjttanhi minent telajeueranatiey 
ïmmentQimn^ egregmm efl^^elamine moto 

n^andere mens quoâ amuc înfcia noBishahety 
^èmijemm pùflhac adeat ^eâacuU ^ulgm^ 

h qHetscraJfa videnSyCemeremimf uteL 
^êcfcus implicita in mmîfeptegmme l?m/ 

Ipfe pater SophU nop cauilU docet: 
Tu tamen es potior.qm ^xjra jophifnata remm 
i ) Cîaras:res n/ethk dignim omm hahenu 
^ontimetmrijîces hhm çxponere kdos 

Injuher , extra Orhem quem "uagafama yehit. 
^on timet oAlherttisjHkiliafrodere.ne fi 

Pojimodo mordaâ cupide hngmfetat. 
^> Quareagèypelle meîum:m eu frïptorihm amplk 
n P'roha0ire^aîtî4sïaHdkhaieturapex. 
M^LeChrc, 



AD EVNPEM 
Vt quos pênes fe habçtjintegros edat de SubtiLUbros^ 

^equîdtmx^enum nohis tu forte nUnqua^^ 
Luàicrafer^cko ahjcoHjtpmmnûa l^m. 
//^c mihijemperermîmi$mH monmentatmm^ 
Vt norim qu^efnt.^ qiu ^entumjemntufi 
Sàlket an cœlo deducant carmina lummj 
^ec-non pr^jtl^w p>cij mutemurp^ly^k, 
fîinc yotjontUgi fmail o procul ejie mmjirïy 
£xpnes artis^qus mira luàtur me. 

L Tachard. 

AD LECTOREM CANDIDVM* 

€^cm^ igmroî oculos mtramUfaUuntj 

Qmcqmd agttyfacili dexterkate mmHi% 
jyijcebrem lihroMeBmre€ÎHja^quîi?ujq^ 

fahsllas oculls aj^kis.ijia kge. 
O quotk$ rift dammjîs artihm Auclor 

Du m vidn ad hug{ts{yiâgus ma ne trahi î 
Te qHO(^fleheia decemum fraude^piidekt 

t^kulùs toties ohpipmjfeiocos^ 
Si fapkfhmidmtmmam meruljjefatéhsrelmidçmy 
Qm tantis hornim erutt è temhrk. 
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lâijfc^derrtere yon^yl^ne prrjfe hedntei 
QHïfraye^yn fmtier^mi la troupe igmrmtf. 
i^e \m jue de hitn loingje trac jHf yom f^yuc^ 

Fùu^flm rares e^rh^ , ^ui idmais ne treme^^ 
^en fiiy fm rdfdjieyC^ rien qui >(î»j contenUi 
/^>îc> dri^my fouler y^jirefdm languijfdnte. 
En U dîHrrjin drs mets que >a*ftf diée^^ * 

I^Je pâiff hj^frit^m treuue icyl'ddrejfej 
Icyjt m^njlred nudjardifon piperefe^ 
Ve €€ux fuiplm fubtih^ mm emhrûuiHent d'erreur- 

1?ift-icy nofire phdr'tntol/feurel^nnrdnce^ 
Cefi tamle pim Juhul^t'efi eQuint'efence^ 
ii^lpurgcrdde noH^^Ugrofier^C^ l'impur, 

A. Ydriard- 
SONET àl\^Hthmr. 

Id France luf^fficy^coîmerte du mdntedu 
P'yne lourde ignorance ^ho^e^tfamiltm 
Pes plm rudes efprtts du Jimple pùpuUire^ 
admirait le fumoir yi*yn Bafieleur nouuedU* 

Ceyulgaire djfotï yi^yde dt cerucdu^ 

Trodiguoitf n drgent^jam aumn Profit fdirt^ 
Et iugeant des effeffs^croyoit tout le cùntrdire^ 
De ce^qui n'eftant rienjuy fembloit efire kdu. 
■ Méi^pdr e e0 œuure^rjf^jue tu mtt^en lumere^ 
Tu dpprem Us moytns^monfires la mdniere^ 
PeUjuelk ces fotis charmotent les ignordns, 

Vonjufsnom tom Frdnçoi^, tefomms redeuMes^ 
E{ ton liure^- ton /û^, ntJerontpertffMeSy 

Vmront çgm^ai^nom^de thonneur^c^ desdns. 

h Conftansx 



Encore à luy mcfinc. 
SONET. 

Bmtux qmpeuiydu ^ray U rdifin rendre 
Pe toute chofiy&- les cmfes noter: 
Beureuy^ ^uipeut du publie profiter , 
Heurem ampeut^en enfiignant apprendre, 

Siuiyienivd don j ce tien Hure reprendre^ 
Sîmpeuf toutfiedyee profit dpporter^ 
Siiéele yulgéreU fçdit defdnchmter^ 
En luy fmfknt fd fitifi comprendre^ 

€e fint threfirsj,&* non fd4 des ficretSy 
Ceft defcomnrfip^idgUij^ les rets^ 
jyyn impafieur^fue tout y n peuple ddmire. 

Mt ce fû rend ton liure flm exfuky 

Cefii(cejmeîien yn' œmre refuk^) 
Sijie le fldijir âu profit nom âtttre, J 
LffJiTuhcelh 



LES SVBTILES 

ET PLAISANTES 

INVENTIONS. 

Tour çogmijlrç ftelie heur^ il efi du Soktl âme U 
maln^ftx mois detm^ 

AR ce qu on n a pas touriours 
des horologcs^ ou des rnonftrt s &£ 
cadras pour treuuer au folcd quelle 
heure il eft y voicy vu moyen fort ingénieux: 
pour vous fcruir, allant fur les champs , delà 
main au lieu d vne monftrc. Difpofcz donq 
tellement voftrc main gauche^que durât 1 E- 
fté bc PrintenS j le poignet d icelle foit vers le 
Soleil^c'eft â dire que les raiz d'iceluy frappét 
contre le poignet de voft re main par derrière, 
ayât le doz tourné au Soleil, &: tenez la main 
& les doits eftéduz tout du long Puis prenez 
vne paille ou vergctte dehée/pour feruir d'in 
dice)dela longueur qu'il y a^depuisla racine 
du pouce, iurques au bout ou extrémité du 
doit enrcigneur5&: ia cuUoquez par vaboùt^ 




Lesfubtiles 

entré le pouce,& le mont de l'enfeigneur, fur 
le Commencement de la ligne vitale, latenât 
prelTceauectout le pouce cftendu &c abaifle, 
en forte que la verge pafle hors la paume de 
la main,aucc autant d'cxiture , ou longueur, 
que le doigt enfeigncurcn àdefpuiç la racine 
iufqucs a fon extrémité. Voulant donc vfcr 
de ceft arti fi ce , après au oir a fsîfe & di fpofée, 
comme dit cft , voftre verge , & fans qu'elle 
penche d'vn cofté ny d'autre:faires quel om- 
bre du gras du poucejappellé le mot du pou- 
ce touche iuftcment la ligne vitale,& drcifcz 
peu à pcujla paille ou vcrgettc( ayant efgard 
a la diipofitiô de voftre corps tourné) iufqu'à 
ce que l' ext rem itéd ice lie, vienne vous mon- 
fker quelle heure il fera , felon'queles voycx 
marquées dâs la figure de la main cy defoubz 
reprefcnteé,depuis les cinq heures du matin, 
oudeuant midy,iufqu à midy : ô£ derechef 
defpui^ midy , iufqu'à fept heures après mi- 
dy , t< notttz qu'en noftre figurc,d. denotte 
lc$ heures deuanrmidy, & ,3. celles d'après: 



& pkifantcs înuentïom* lo 
l'endroit dôq où tombera l'ombre de la ver-* 
gette, vous enfeignera llicure : mais encores 
ic le veux mettre au lông,pour plus facile in- 
tilligcnceXes 5.hcures du matin j ou deuant 
midy;j(atnfi marqueeSj5^d,)font comme vo- 
yeziCur la ioinâurc premiere^pres deTextre- 
mité du doigt enfeigncuFjles ô.h.fur la ioin- 
dure du bout d'cnhaut du mitoyen *les 7. fur 
la ioinâiure du bout de 1 anelier : les 8. fur la 
ioinâture du bout du grate-orcille,les p.fur la 
ioindured apresdcs 10. fur celle d'embas: les 
H* fur le mont du mefme grate- oreille: &: les 
I2.qu eft midy/ont fur la ligne menfale.Puis 
en remontant dcpuis*midy,Lhcure après mi- 
dy^Cainfî marquéei. a)eft pofcefur le mont 
du mefme grate-'OreilIe3(quitantoftendef- 
cendantnous eftoit fignificatifde lU deuant 
midy) 2, h. font maintenant fur la première 
ioindurc du mefme grate- oreille : j. h. fur la 
ioindure d après 4.hXur celle d en haut : 5. h. 
fur la ioinâure du bout de lanelier : 6* h. fur 
celle du bout du mitoy en:Ôc les jXut la ioin- 
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dure du bout de renfeigneiir: corne pouués 
voir enk figure fuyuante.ll en y a cjuifc fer- 
ucnt encore en byuer-^& tn âutône de ce ca- 
di an naturcl^en dirpofant la main le corps 
au foleil.d'vne autre façonrmais nous ne 1 a- 
uons encores eflfayéjparquoy nous nous cô- 
tcntons de le faire feruir a ces fix mois de 1 an. 



plâifante$ inuentîons. IT 
^ôur^opr troM couteaux fur njne taUe entrela^ 
azjin/m façon^cjuon ne jaura imiter que 
auec toutes lespeims du monde. 
pRenei trois couteaux^les plus efgaux que 
pourrez choifiràpeu prez: Ivn defquels 
que inarquerôs^par ces lettres A.B. tiendrez 
auecla main gauche,par le mâcho.puis met- 
tez auec la main droide^j deux ou trois doitx 
de poinde du couteau C. D. fur le couteau 
A. B- autres deux ou trois doitz prez delà 
poinélcjpeu ou moins/elon la longueur des 
couteaux^cn forte que le bout du mâche D# 
foit en hault. Apres paffez deux ou trois 
doigtz de pointe du couteau E*F. fur autant 
depoinftedu couteau C D- en forte que la 
poinde de A-B. demeure appuyée fur CD- 
&r que pafTant fouz la pointe B Je manche 
aille en bas Jaiflant allcrj& rzpofer doucen:^t 
lesmâchcSj qui fetreuueront appuyez fur la 
table,écartez l'vn deça^Vautre de lâ^paréga- 
les dillâces^Ô^les trois pointes cntrelairée55&: 
côme fufpcndùes en laîr^fe tenât fi bien lices, 

Biij 



Le$rubtilcs 

Se appuyées en forme de triangle y qu elles 
porTeront vne pefanteur médiocre , fans fe 
cûMjber nullement. Le pîaifir de cecy gift,en 
la mcilitéjque ceux qui vous Taurôt vcu faire, 
jugerot eftre en ce ieu^quand après leur auoir 
brouillé & mefléles couteaux , ils ne feront 
autre chofe puis après , que les tourner dVn 
cofté &r d'autre, fans pouubir les remettre en 
leur difpofitiontraingulairemêt enlacée. Ce 
fera cependant à vous , à rire &r goffer y les 
voyant tant embefognei, par manière de 
direj fuër d ahan en fi peu de chofe. 



& pklfantes inuentîons- i» 
^our faire jauter^n couteau hors â*%mpot 
fans le toucher M 
p Aites faire à vn ferrurier vn petit reffort <îe 
bo acicr^de la longueur de quatre doigtXy 
de largeur du petit doigt , &c de lefpelfcur du 
taild vn couteau en la Forme cjue voyez icy 
mife/aifantgrauer trois ou quatre poinâZ) 
preidubout long A^pour affoirvn ou plu- 
fleurs couteaux , &c faut que le bout A. foit 
fî long.qu eftât courbé & abaifsé en bas/oui 
le petit bout crochu B.il frotte feulement de 
contre^ fans eftre empêché depalfer du tout 
en bas: & voulant bander ce rcffort ^ ayant a- 
baifsé du tout embas le bout A.par deffous le 
bout B-metez entre deux pour le bander^vn 
petit morceau de pain feCjOu bifcuit, mctant 
ce relfort ainfibandé/ecretemêt dans la mâ- 
che , ou pour plus 6nement iouer ce jeu , le 
. mettrez fouz la taflcte du coté de voftre pour 
point.Puis vous ayant fait apporter vn grand 
& large pot d'eftain,& l'ayant mis au milieu 
de la fale en faifant femblant de mettre vox 



deux maîns aux coftci par forme dcbfaÛadc 
Vâtez vous de faire par grâcîc merueille fortir 
hors de ce pot deux ou trois couteaux, fas les 
toucher,&r tirant les mains des cofte^ , pour 
vous difpofer a faire cccy, emporterez fccre- 
tementl engin Je ten^mt caché adcxtrcment 
dans la main, laquelle vous enfoncerez dans 
vne ercuelle de fom , que vous ferez fait ap- 
porter , Se faifant fembfant d emporter vnc 
poignée de fom, que dire? fcruir à voftre mi- 
fterc: (mais c'cft pour cacher mieux voftre ar 
tificc , ) le metrez au fondz du pot , & faiCant 
encore femblât de Icbié renger , poferez vo- 
ftre inftrument au fonds que le rcfiort Toit en 
haut,fur lequel puis aprez metrez vn ou deux 
ou trois,coutejux,lcs appuyant par la pointe 
fur les trous qui y font Etincontinent vous 
ayant fait apporter de Ieau,empl]ftez lepot à 
demy,& foudain vous recuîcz/aifantcom- 
mandcm et à ces couteaux,qu'ilz ayent à for- 
tir hors, par la vertu de certains mots q gro-f 
mêlerez entre voz dcns, pour rauir en plus 
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grand atlmirario les moins rufez, & l'eau ve- 
nant à ramolir le pain, le reffort le dcsbâdera, 
<8c pouffera en haut les couteaux hors du pot. 




Pourjaire tourner 'vn couteau jùr la ^o'mtî 
d'aune equiHe, 

P Aides vn petit ha fton,A.de la logueur de 
demy pied,tout rôdj&dela grofleur rcqui 
fc pour entrer dâs le trou d*vn châdclierdela 
to B. dans lequel mettez &preCfcr ce court 
baftô,en lieu d vnechâd elle, & faut qu'ayez, 
pluftoft fait au bout d en haut du bafton vne 
fente C. dans laquelle mettrez vne eguilleà 
coudre D.la tefte en bas,& la pointe en haut 
la ferrant aifeurât qu'elle fe tienne droiâe, 
&fcrmc.Cela faiâ: fichez vn couteau par la 
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poinâc E.cÔtrc vn autre baftô F. de merme 
longueur, & groflfeur, que l'autre,&pres du 
boutd'iceluy: Puis pofeile couteau vers le 
milieu d'iceluy,le doz rcnucrfé fur la poinae 
delcguillcj'afleurant peu àpeu^en l'agençât,. 
& remuant iufquçs à ce que par la vertu du 




contrepoixjil demeure fufpedu , fans tomber 
fur la poinde de leguille , & non feulement il 
fc foutiendra deffus , mais encore en foufïant 
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doucement &;continuellcmêt cotre lecou- 
teau,tantoft au manchL,& puis à la pointe, 
il fera plufn;urstours,& vokes en rond , fans 
tomber. 

^our faire que mettant'yn tranchoir furl/nchi- 
Mier,^ 'vn couteau fur le tranchoir 'vn 
hard fur le couteau,^ ^oujf mt le trkhoir auec 
■>« couj) de mamj£ Uardje troauera das le trou 
du chandelier* 

• 

pRcncz vn tranchoir de bois le pofez 
fur le trou d vn grand chandelier de leton, 
qui aye le trou alfcz large ,1e pofant par le 
milieu auec la plus grande proportion que y 
pourrez obreruer,& par dcflus, & à trauers le 
tranchoir, pofez vn couteau, aduifant auisi 
qu'il rcfponde , en cftantainfi couché de tra- 
uers,fur le trou du chandelier, en-tant que la 
perfpediue de lœil vous pourra guider , & 
faut ^ le taildu couteau foit tourné en haut. 
Aprez pofez vn double, ou vnliard,fur le 
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manche du couteau/i bien qu'il refpôcleauf- 
Mroiélemêtjou ]c mieux qu'il fc pourra fai- 
re/ur la bouche du chandelier: Lors poufTez 
delamain,aflcsruclei-nent,auec vn coup fec, 
& brufque,le tranchoir dehors, & autant de 
fois que vous ferez cccy enkmefmc forte, 
tout autant de fois la pièce fc trouuera dedans 
le trou duchandelier. 

§luilpmblem(juay€-:(^aualé<rjn couteau, que 
le rendie^apresparle has. 

ÇEcy,comme la plus part de ces ieux, ne 
côcifte pnncipalemét, qu'en habilité, qui 
s'aquicrt par excrcice,& fâs laquelle , ces ieus 
de récréation perdent leurgrace,auec la mo- 
querie qu'en rapporte ccluy qui fe mefledc 
les pratiquer autrement,eftât puis apresdef- 
couuert desarsiftâs:mais s'il y apporte la dex- 
térité requife, & la fauce^des petits mots lef- 
quels y font comme futftatifiquement fùb- 
ftantiauxjveritablement i'ofe dire qu'il n'ap- 



&plainintesinuentions, ^ lî 

portera pas moins de recreatiÔ5& plaifir,quc 
demerueiUe.Poiirreuenirdonc à cefte fub- 
tilitcùl faut que foyet afsis à table, fur vn bâc 
qui ne foir pas trop haut:Puis tenant voz gc- 
nousfouz la table , ferrc^ivn contre l'autre, 
prenez vn couteau qui ne foit pas gueres lôg 
& le tenant appuyé par le manche,fur le bord 
de la tablera plaines mains, affauoîr la droite 
par defiiis la gauche, en forte que trois ou 
quatre doitx de pointe paATent hors,vous fe- 
rez comme file vouliez auailer , bailfant vn 
peu la tefte,cn ouurant labouche,&: hauffant 
les mains ; mais à mefme inftant que Icuerez 
les mains pour faire femblant d'approcher la 
poind e de la bouche,lai{fes couler , ôc tôber 
le couteau fur les genous,en frappât des deux 
paulmes des mains eftcnduës contre voftre 
bouche,rvne après l'autre,commcfi vouliez 
coigner le coutcau,aprcs auoir kÔ.é pluftoft 
vn grand cry,en tournant les yeux dâs la te- 
fte.Celafaid, Icuez vous debout faifant , de 
IVne main tenir promptemêt le couteau en- 



tre vo2..iambes,& de l'autre en alongeat fou- 
uent Je gorier,commc fi le fentiez au paffage ' 
qu'il vous cftranglaft/rottez le col en basa- 
uec les mains en l'alongeant toufiours , & 
contrefaiOint vn qui veut aualcr , & ne peut, ' 
fsirantrefonnervoftregofier: Enfin pour le 
faire tant mieux dercendrc,îufciues dans l'e- 
ftomac/aitcs vous apporter du vin,& bcuez j 
vn bon traia là dcffus.Finalemc^nt dites que 
vous n'auez. point l'eftomac fi chaud cômc 
l'autruche, qui digère lefer,& qucnepouuat 
cuire, & d^gerer ce couteau , aufsi facilement 
que vous feriez vneaiflc de perdris,vous n'a- 
uez remède que de le rendre par bas. Lors j 
mettant vne main derrière, le tirerez d'entre 
les ïambes, en ieârant vn autre grand cry : Et 
ceux qui ne feront pas des plus rufez , feront 
aufsi eftonncz,que fi cornes leur naiffoienr, 
cuydâs que vous foyez vn infigne gladi- vo- 
rc, ou queîquegrand magicien qui lesayez ' 
charmez. Aux autres vous aurez apprçfté 
matière de rirc,non fans quelque admiration 
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delà fubtilité ingenieufe , pourueu que vo- 
ftrc peu d'expérience ne defcouure la ruie. 

Pour faire de trois pailles, neuf pièces é^aîltSi mec 
iroh coups de couteaufeulement. 

p Refentez à celuy j contre lequel voudrez 
gager , trois petites pailles, efgalles en lon- 
gueur,& luy dites qu il face,auec trois coups 
de couteau, qu'elles foycnt réduites en neuf 
pièces , autant longue I vne comme l'autre: 
mais à grand pcync en viendra-il à bout , s'il 
ncfçait la difpofition qui eft requife en cecy. 
Orfi ayant gagé contre luy , vous levoulei 
faire vous mcfmc, il faut difpûfer les pailles 
par la proportion que les voyez en la figure 
d'apres^en forte que fur le milieu eftans l'vne 
fur 1 aucre,il s'y forme comme vn triangle 6C 
que les fix boutz paffent hors le triâglc , auec 
autant de lôgueur, chaque bout de paille qui 
fort-ïCÔmc eft longue chaque partie du trian- 
gle. Puis couppez auec vn coup de couteau 
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les deux boutz. A. B. en l'endroit où voyez 
vne petite ligne trauerfant: après couppez de 
mefmc les boutz C. D. en l'endroit marqué: 
finalcmêt E.F.en Ton lieu . Vous voyez dôc 
que ces trois diffedions vous ayant couppé 
fix pièces égales des boutz , vous en laiifent 
par mefmemoyen trois autres égalles pro- 
ucnîies du triangle qui eft demeuré couppé. 



n 

<5 I 




Pour faire rcjoir , f perdre en'vn mefme temps 
trok petis lofm depapkr,pop^Jùr n/n couteau. 

^Ouppez fix petis lopins de papier , qui 
foient quarrez5& ayant du bout du doit, 

mouillé 
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mouillé les deux endroitz du couteat!^ pofcz 
les trois petits p.ipiers fur vn coté j Vvn affez 
prés de îautre, vers le milieu du couteau 5 &c 
les autres trois de Tautre cofté en m efm e dif- 
pofition 5 6c diftance. Apres tetiant le cou- 
teau par le manche^ & donnât deux tours de 
bras auec le coutcau^com me fi vouliez bail- 
ler vn taillant droit, & puis vn reuer$5mon- 
trerez vn des endroitz^S^ puis l'autre, leur di- 
fant qu'ils y voy ent au moins à chacun, trois 
petits papiers attachez. Puis enfaifant fem- 
blant de frotter contre le dedans de voftrc 
bras^les deux endroits du couteau^ n'en frot - 
tez tôuiours que T vn^ paiïant habilement vn 
mefme endroit contre le dedans du bras , ce 
que ferez en frotant vne fois la pointe en bas 
vn* autre fois la pointe en haut : Cârparce 
movcn en frottant ilz ne verront deuanc eux 
> cjuVn mefme coftc,pefant en veoir deux lâns 
! papiei s:car celuy où les trois fontcncores at- 
tacheZjdemeurcttoufioursdcucrs vous fans 
qu on les puiife veoir. Cela fait montrés leur 

C 



__ _ Lesfubtileî , 

aûeqlê tour du bras tirant de laimain gau- 
che vers la droide , & tenant l'enuers de la 
main en haut , connme il vouliez bailler vne 
tailladejl'endroit où il n'y a rien:puis le tour- 
nant adextrement jde la main droite vers la 
gauche, Scie dedans de la main regardant en 
hautjleur môtrerez le mefme endroit,ce que 
faut toufiours faire, en tournant vn peu le î 
manche du couteau dans la main : car parce * 
moyen ne faifant parade & montre5que dVn 
endroitjcn pêfera les voir tous deux. Finale- 
ment frottex encore le cofté vuide,pour fai- 
re fembler que factezreprêdre,& reuenir lcS| 
papiers, auec la mefme précaution qu'auons 
montré au commencement pour faire fcm- 
bler que les faciès perdre de touts les deux en^ 
droids. Et incontinent après, vous montre- 
rez cncores quelques fois le cofté où font les 
papiers,auec les mefmes tours Scadreffe qu'a 
uons dit5pour faire croire,en deceuant &:trÔ- 
pant la veuc par voftre dextérité, que vous 
monftrez les deux coftez ( en n'en prefentant 
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toutcsfois que 1 vn)gamis de leurs petis pa- 
piers^comm'ilz eftoy etit au commenccmêt : 
mais fe faut contenter de faire ce paflfctemps 
vne feule foiSjOu deux , de peut que le faifânt 
trop fouuctjVous ne foycz attrapé;mais auf- 
filefaifàntaccortement , ilfcratreuué affez 
fubdljl y à de mefme d'autres pareilles fub- 
tilitcz qui veulent cftre peu fouuent prati- 
quées^pour le danger qu'il y aqu on les def- 
couurercornme aufsi il en yâ pluiîeurs autres 
tant elles font alîeurées 3 qui ne craignent de 
de defpiter les plus vifz efpriz qui pourroiêt 
cftre prefens : Combien que la plus part des 
vneSpSc des autresjbien qu'elles apportent de 
Tadmiration^en Peadroit de ceux qui ignorct 
leur artifice, eftans puis après defcouuertes $C 
aprinfesXont trouuces comme ridicules :dô- 
nant a chacun puis apres^matierenon moins 
grande de fe rire &z moquer de fa propre ig- 
norance,& fimpleffe, comme au parauant il 
penfoit y auoir en la chofe i 
ueille,^ artifice. 

C ii 
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Comme 'VomferezfiuHenir 'zm croifol fur le bout 
â'n^n oSy^ofépar l'aure Ifout^jur le hord 
â'VHe table^fam tomber. 

pRencz ccft os aucunement plat d'vn coftc 
& de Taurre efleuc en boffe ou efchine,qui 
à vn trou,ou concauité pleine dechair , dont 
il s'en treuuent deux conioints enfemble/ai- 
fans le croupion d'vne poule, comme apcu 
près vous le voyez icy bas reprefcnté:& faut 
qu'il foit tiré d vne grofle poule, ou gros cha- 
pon,pDUreftreplus fort , Se qu'elle aye cftc 
bouilIic,â fin q ces ôi fe puifîcnt après mieux 
feparer , & marquerons ceft os A. Mctez 
le crochet du croifol B.dans le trou C.cn for- 
te quclaqueu'é,ou pointe d'en-haut D.s'ap- 
puye contre le cofté large de los E.puis pofés 
& appuyez le bout F. fur le bord de la table 
G.qu'il ne tienne que fortpeu,& verrez qu'il 
foutiendra le croifol, pour fi pefant qu'il foit, 
fans tomber: Mcfme appuyant le bout de ceft 
os , fur l'ongle du doigt , vous porterez en 
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ccfte façon îecroifol par toute lachambrcj 
fans qu il tombe nullement , aueq' eftonnc- 
mcnt de ceux qui le verront. 




I 
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Tour faire fiujieniri/n fot d'eftain^ ,ftr le hout 
d'Vn j>etit baBon^ qui fera appuyé Jeule- 
ment par l'autre bout, contre le 
bord de la table. 

pRcnez vn pot d'cftain A. qui ayc vnc anfe 
B.ou finon , faites luy en vnc,d'unc corde 
en double comme voyés:Puis prenez vn ba- 
ftonC. qui ataigne depuis le fonds du pot, 
iufques â fon anfe , & faut que deuant que le 
mètre dans le pot, vous coupiés le bout d'en- 
haut du bafton D. en forme d' vn tail de ci- 
feaux.Puis prenez, vn autre petit bafton E. de 
la longueur dedemy pied, plus ou raoins,au | 
bout du quel,m arqué F.ferezvne fente , ou 
brcche,dans laquelle fcrés entrer,& aiTeoirjlc 
bout de l'autre bafton D.l'afièurant fi bien,&: 
eftançonnant , qu'il ne puifle bouger , ne re- 
cul er,& faut que le petit bafton E.pa{re iufte- 
mcntfoubs la moytié de l*anfc,ou de la cor- 
de 13. Cela ainfi acheué , appuyez le bout du 
bafton G. fur le bord de la table H. Et pour 



3* 
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peu qu'il tienne,vous verrez incotitînet, que 
le pot fe foutiendra d' vue eftrange façon fuf- 
pcndu , fans tomber, encore qu'il foittout 
plain d'eau. 




Pmr faire fauter 'vn fou hor'i d''Vff lafith 
fans le toucher* 

p Aides faire vn petit rcflbrt A. de la façon 
S>c grandeur que le voyés icy bas peindtSi 
faut qu'il foit feulement cfpais comme vn 
tailde couteau délié , 6c large enuirond'vn 
trauers de doigtj& que le bout long marque 
B.eftant abaifs4contrclc bout court recour- 
bé marque C. vienne paCfer près dudit bout 
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Cfanstoutesfois qu'il ]e touche. Voulant 
donq faire cepaffetemps, bandés ce petit re- 
fon:,cn abaiffant du tout le bout B.& mettât 
vn grain de fel gros entre ce bout B. & le 
bout Cpour tenir le bout B. tout bandé. Et 
ce refforteftâtainfitoutpreftjtencxle caché 
danslamancheiPuis faîdcs apporter vn baf- 
fin , & mettes le bafsinau milieu de la fale, 
fur vne cfcabelle, loin des autres: Scfaifant 
femblant de mettre vn fou dans le bafsin , &c 
rarranger,en tenant les mains dans le bafsini 
tirez fecretement voftrc reffort de la manche 
& lepoferés dans le bafsin ,qui doit eftre en 
quelque lieu vn peu haut.Et mettes deifus le 
refibrtjle fou,ou autre pièce de m onoye,î'ap- 
puyantmoytié fur le crochet m oy tic ■ 
plus bas. Apres faidcs vous apporter de l'eau 
de la quelle ay ât mis dans le bafsin vne partie 
reculés vous,& pour dpnner plus grand cou- 
leur à ce miftere/aitesvox commendemens 
réforcés de parolles racramctalcs^ôc cérémo- 
nies re^uifcs :&:peu après, nottés qu'il na 
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tardera pis gueres ) le fcl venant à fe fondre 
par Teau^lc reffort fe desbahdera , & pouffera 
hors en hault la piece^puis en retirant la pièce 
retircXjôc cachés adextrement voftre reffort» 




p René 2: vnc longue paille, qui ne foit point 
pliée, que marquerons A. B. &îa repliez 
au fonds,par les endroits CD. faifant paffer 
le refte de la queîie qu'auez laifsée B. E). par 
deffuSj&a trauersla longueur de !a paille, en 
forrcjquc comme voyez il fe forme vn triâ- 
glG,C. D .E. Puis pour faire entrer cefte pail- 
le,& vous enferuir.Ioigncz B. C. D. tout le 
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long de la longueur de la paille A. & mettez 
cecy dans Ja phiolle : Apres tirés par le bout 

A. & verrezjque B.D.porterôt,& foufleue- 
uerôt le bocal. Vous ferez, cncores cecy plus 
feuremcnt , en cefte forte : Pliez, vne longue 
paille en vn lôg triangle , de forte que par bas 
elle vous rende deux angles, A. B. corne vo- 
yez reprefenté en la féconde figure:&: vou- 
lant vous feruir de cefte paillejferrez & ioig- 
nez B.en alongeant cecoftc,côtre le bout C, 
en forte q le bout D . palfe plus que C.d'au- 
tant de diftance qu'il y a,defpuis A. iufques à 

B. Et lors qu'aurez par ce moyê mife la pail- 
le dedanSjpoulfez. D. contre bas, & le reniet- 
tant égal à C. pour refaire comme deuant, 
voz, deuxangless A.B.lefquels tirant par les 
bouts CD. emporteront, &fouftiendront 
ayféement le bocal , comme pouueziuger, 
tant par l'expérience qu'en pouuez faire, que 
par la demonftration necefiîii-e de ces deux 
figures. 
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<vn tour de (uht'dité. 



pRencz' vn mouchoir , au miHeu duquel, 
aurez coufu fecretemcnt, aucc vn petit de 
toilîejvn aneaudecourtine,& tcnâtvnfem- 
blable aneau caché entre yoz doits ( en forte 
toutesFoiSjCjue voz deux mains pofées ilir ta- 
bIe,foyent- tellement dirpofées , que les doits 
ne demeurent pointjny aufsi la main , ferrée 
ny côtrainâ:e,depcur qu'on ne s'aduife qu'a- 
ucz quelque chofe dedans ) metés fur la 
table couuerte d'vn tapis , vn goubelet de 
fucille de fer blanc,auec la main que tenez l'a 
Hcau5lelaiflant habilement couler delTous, 
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( qui eft vn traîâ: d'habilité de main , depcn- 
dânt duieu des gobelets , & s'aprenant par e- 
xercice, )puis ayant prins vn femblable ancau 
à la vëue de tous , &couurant lamoytié du 
raouchoir,fercz femblant de le y laiffertmais 
le garderez, caché entre voz doits,ou le laiffe- 
vtz choir deuant vous , qu'on ne le voye , ny 
entende , leur faifant incontinent taftcr par- 
deffus lemouchoirj'aneau coufu, qu'ilspê- 
feront eftrc le dernier. Lors leur ayât dit que 
VGuîes faire treuuer fous le Gobeaù , l'aneaif 




qu*auiez mis dans k mouchoir , le fccouerés' 
fur le cul du gobeau , montrant puis après le 
mouchoir eftetidu fur table.oùle fecouât en- 
core deuant cux:ea fin ieUant le goubcau j ilz^ 
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demeureront eftonnex, comme fondeurs de 
clocheSjde le veoir deffoux* 



Pour faire 'vn^ouheau^danslecjuel ejîantflaîn de 
'vin , on pourra boire : mais y menant tant peu 
d'eau que ce foit 3 tout ^erfera comme onpen- 
pra hoire. 

p Aites faire vn gobeau de f euille de fer bla- 
che^tout rond y &c tout dVne venue, afla- 
uoir autant large par liault^que par bas , de fix 
trauers de doit de hauteur, & de largeur ref-- 
pondante à la longueur, comme admferés, 
Puis faides Couder à deux doids prés d'em- 
bas^vn rondeau de la mefme fueillc , pour ftr 
uir de fonds , au milieu duquel ayant fait vn 
trou rond, faîtes paflfer a trauers, vn tuyau,oiî 
canule ronde ^delagroffeur dVne petite plu- 
me de cygne,le foudat bien tout a 1 entour du 
trou du ronJeau:Et faut qu'il defcende en bas 
pour égallcr préfque en longueur les bords du 
goubeau: mais nô pas du tout, &: <juc de mef- 
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mcs,il foitpar haut5vn peu plus court) que ic 
haut du goubeau. Apres couurés ce petit canô 

• par cle{fus,d'vn autre canon plus gros double^ 
ment , (^ui foit fermé par haut , par ou il doit 
cftre égal en longueur, aux bords d'en haut de 
votre goubcau,& par debasje foudcrez,,5c ap- 
puyercs pardeffus le fonds du goubeau, ayant 
fait quatre dechiquetures à ce bout , pour l'af- 
foir en fortCjqn'eftatainfifoudé^ces quatre re- 
plis,oudecoupeures,Î2iffent quatre péris per- 
tuisjdemeurant le peut canon au large dans le 
grand. Et fautlaifîer ouucrt le bout d'embas, 
du périt canon. Le tout voyez derement re- 
prefenté par toutes fes parties, & àdefcouuert 
comme vncanatomie,par la première figure, 

* fans qu'il m'aye femblé eftrc befoin de plus 
grand demonftration-.Carquantàla féconde 
figurejcHe reprcfentcU formede ce goubeau 
tout entier,& couuert,tcl qu'il cft quand il eft 
acheué.Or l'empUfsatde vin iufques près des 
bords d'en-haut,le vin ne peut verferxarilpaf 
fera par les quatre petis peituis.Sc s'entonnera 
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en montantjdans le gros tuyau:mais eftant le 
gros canon plain , fi vous verfez. dans le gou- 
beau,vnpeu<l'eau,(ou du vin d'auantagc, car 
c'eft tout vn, & c'eft feulement , pour faire a- 
croirequc ce goubeau eftennemy de l'eau) 
vous voyez, que de necefsité il faut,que toute 
la liqueur dugroscanon,defceride , & tombe 
par le pctitjattirant tout le refte,qui eft dans le 
goubeau , en forte qu'il n'en y demeurera pas 
vne goutte, trompant parce moyë celuy qui 
penfera boire. Mais il faut^à peu près » que le 
vuide du gros canon , tienne quafx tant de li- 
queur, que le vuide du goubeau.Et nottet, que 
cecy peut feruir à vn orpheuurejiabile en fon , 
artjcommed'vnemodclle , pour en faire vn 
d'argent , pourlepa{fetcmps d'vn grand fei- 
gneur , faifant qu'auec tous ces artifices qui y 
font requis,ilne lailfera d'auoir la forme,t'equi 
fe a vne petite taffejpour le rendre plus agrea- 
blexar par le pied,il pourra faire paffer le bout 
du petit tuyau , accommodant le refte par de- 
dâs,5c faifant la taffe vn peu haute,^ eftroite. 
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i 
I 



pour faire fautekr'vn anem âans^n ^erre.a me 
jure miln/om pUirajonmtdes mmm hrm^ 



tm fat 

jîe^jwr le hord d'vne tal?k. 



^Ecy peut eftre pratiqué en cefte forte en 
côpagnie^ auccq' vnc merucilleufc grâce, 
prenez vue petite bague, a la quelle attache- 
rez en 1 endroit delapierrejou en quelque au- 
tre Ijeu cachéjvn poil de la teftc d Vne femme 
par vn bout^aucc vn fort petit de cireiEt atta- 
ches de mefme Vautre bout,au doigt indice de 
la maindroide , Ôffaut le porter dans voftrc 
doit y tout preft , en la mefme forte , à fin que 
■faifantcecy mopinécmentj& fans aucun pre7 

paratif 
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paratif , on treuue la chofe rant plus belle , Se 
admirable. Voulât donq faire ce ieu de recréa 
tion , comme voulant femondre & inuiter la 
compagnie,ànrc,&: danfer,par Ictcfmoigna- 
gc deioye,& alegrciTe,qu'vne chofe morte, Si 
infenfibte m6rrera,vous tirerés l'aneau de vo- 
tre doigt, & l'ayant mis dans vn vcrre,poferés 
VûZ mains fur table,Yn peu loin du verre , fé- 
lon la diftance requife, à faire remuer l'aneau, 
qu eft attaché par le bout du poil, à votre doit 
éc lors chantant , Si fonnant des mains fur la 
table,tel brâfle (|u'il vous plaira^l'aneau faute- 
ra & danceraâ merueiileSjimitantles pofes & 
cadancesdevoftrc ch5fon,relon que le fautes 
adextrem cm manier , & conduire de la main. 
Et lors que vous ne voudrés point qu'il bou- 
ge,nonobftant votre branfle,ou ce qu'on cha 
tera^apres que luy en aurcs fait defFence,frap- 
perés des mains , les approchant vn peu plus 
près du verre , à fin -que le poil n'eftant point 
tendujl'aneau demeure immobile,comme s'il 
auoitdel'entciidemcnt , ou quelque démon, 
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&r efprît caché <îe(ians,pour le rendre , à point 
nommé j obdffant à votre volonté. Icfçay 
que nous treuuonsen efcritvn autre moyen 
de faire fauter vn ancaudelatoncreus par de- 
dans , Se rempli de mercure , ou vif argcnt,& 
félon d autres,de fouffre/alpctre, & mercure, 
en eftoupant le coduiâ;,puis chaufant l'aneau 
Car tant <]u'il eft chaud , le mercure s'agita nt, 
& démenant , fait remuer, & fauter l'aneau: 
mais c'eft vn court paffctemps , Se «^ui n'a pas 
grand' gracejpar ce que la chaleur p^sée,aufsi 
toftil s'arrefte. 

Tour faire pajfer 'vn ameau, d'im mouchoir dms 
linhaHon y far t/» trai^ de ftkïlitéiquïfera 
tretoié merueiHeax. 

pRenés vn mouchoir,&r coufez fecretemét 
à vnbout,auecvn petit rondeau de teille, 
femblable à peu pres,à celle du mouchoir,vn 
aneau rond de courtine, ou autre , fans pierre. 
Et voulât faire ce traité de fubtilité ingenicufc? 
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fortes voftre mouchoir de la poche 5 acoutré 
comme dit efl: , &Ieftendés fur le bout delà 
table,en forte que le bout où eft l'aticau coufu 
pende en bas deuant vous : & tenant vn petit 
bafton rond,&: long d'vn gratKl empan , auec 
la main droide , pour feruir tantoft, com- 
me venrcsjde couuerture à ce ieu, fprtés vn pa 
reil aneaujdeuant la compagniejSc le ppfés fur 
le milieu du mouchoir , tenant votre verge 
toufiours à la main: & prenés le bout d'enibas 
c^uipcnddeucrs vous, auquel eft l'ancau cou- 
fu, & le mettes jauccJa main droiâ:e,fur le mi- 
lieu du mouchoir-, &de la gauche , abaiiferés 
aufsi fur le milieu du mouchoir, le bput d'en- 
haut d'iceIuy,pour faire fèmblant, dçcouurir 
par ce moyen , le fécond aneau , Se \c vouloir 
cacher dans le mouchoir:Mais en vn mefme 
inftant , vous le gardercs caché entre les doits 
anelier,& grat'oreille, le tenat empoigné auec 
lcbaft5,dans la main droide,à fin que la vo- 
yant ferrée , on pence que c eft pour tenir la 
vprge : Et tenant de la main gauche l'endroit 

D ii 
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pueft Taneau coufu^ferrc &:enueloppé>faîtes 
le tafter , Se mamer^a fin qu'on penfe en taftât 
€^uc cefoit 1 autre : lors baillés a quelqu vn à 
tenir entre fcs doigts ce mouchoir,par deflous 
l'endroit où eft Tan eau enueloppé:&: à vn au- 
tre , faites tenir la verge par les deux bouts , a- 
près auoir fait entrer dans l aneau le bout d'i- 
celle,que tenéscaché^en pouffant adexcrcm et 
&faifant couler la main au niilicu delà ver- 
ge, &faut;jquecônn'il tient par les deux bouts 
auec fes mains haufséesjque vous teniés aufsi 
par le milieu, la verge a plein poin , pour tenir 
caché &couiiert,l'aneauquaués coulée &: fait 
gliffer dedans comme dit eft:lors dites â celuy 
quittent le mouchoir, que vous voulcs faire 
paffer miraculeufemct^ Faneau qui eft deflous 
dans le bafton , & incontinent ayant foufflé 
fur le lieu du mouchoir^ où Taneau eft appa- 
îent^ditesîuy qu'il lelaiffcaîlerjpuis lefecoû- 
ant de roideur fur le milieu du bafton^en ofte- 
f es â mefnie inftant la main , & il n'y à celuy 
de la trouppe qui ne demeure aufsi esbahy, 4^ 
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voit Tancau dedans^commeslleftoit tombé 
des nuës.ray veu faire cecy autrement , pour 
ôftcr le foupçoti eyje quelques vns plus rufez 
pourroient aucir^que l'aneau fut dans lebaftô 
fous votre main^ne la vous voyant point laf- 
cher.C'eft^qu'apres laucir poufsé dedans, par 
le petit tour de main qu'auons dit s & ayant 
baillé à tenir le ballon, ils couurent &c enui- 
ronncnt promptement le milieu du batonj 
(aprcs en auoir retiré la mainy) auecq vû autre 
mouchoir qu'ils fe font fait bailler j&ayanc 
après fecoûérautrc qu'on tient , &: déplié le 
mouchoir^, ilzraontrêt l'aneau dans k bafto. 

Pour faire forttr anem de fer hors du fan di/n 
manteauj dans kfidil feraUé , encore tenu 
fempar dejfouhs ^pUmpoingypar quclju^n, 

pÂites faire deux aneaus de ce fil de fer , vn 
peu gros y que les grofsiers vendent de la 
grâdeur que voyez reprcfentée icy bas^^Sc faut 
iquc lyn^qui eft noté A > foit foudé au milieu^ 

D iii 
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pour eftre entier &r tout rond : Celuy qui eft 
marqué 13. doit eflxe rompu comme voyés, 
ayant le bout C. mouffu,^ le bout D.poindu 
Se vn peu recourbé deffous le Ccftant vn peu 
furpafsé d'iceluy , & qu'il y ait entre deux vnc 
médiocre diftance . Or voulant faire ceftc 
gaillarde fubtilité/qui à la vérité eftonncra les 
plus accords,& huppcz, fans la pouuoir nul- 
lement deicouurir ) tenez, caché dans l'entrée 
de voftre mâche,à la main gauche, l'ancau B. 
& prenant deuant tous l'aneau A. tirez, fecre- 
temetît l'aneau B.dc la machcjtenat les mains 
fotiz le pan du manteau qu'il portcfâ veftu, & 
ayant remis l'aneau A. dans la mancbe/aites 
luy empoigner le pari du manteau par delfous 
& plus bas que n'eft l'aneau , le luy faifant ta- 
fter,ainfi enueloppé qu'il eft, voire lier auec V- 
ne corde ferme.Mais tenés les deux doigts par 
dcfius l'endroit où eft la rompure de laneau jde 
peur qu'en taftant, &c maniant , il ne rencon- 
rraftla poinde,& defcouurit par ce moyen la 
fouibc.Apres couurirez ce pan où eft l'ancau 
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aucc l'autre pan du mâteau, Sctcnât les mains 
foubs lemantcau,<iifantvne kyrielle de mots 
barragouynement proferez , ferez paffer, & 
fortirl'aneaujhorsdu manteaujequel s'eftant 
fait faire entrée par la poinde , & le pouffant 
en tournoyantjfera incontinent dehors: & en 
mefme inftant/ortez l'autre entier de la man- 
chc,mettant ceftuy-cy rompu en fon cachot 
5c l'entier dans le bout du pan du manteau lié, 
en forte qu'il demeure dedans. Et tout cecy a- 
chcué,faites foufflcr,à celuy qui tient le man- 
teau , dans le millieu de voftre main , auec la- 
quelle frappcrés fur le mâteau,en l'endroit où 
cftl'ancau, S>c incontinent defcouurant l'autro 
pan du manteau,vous en verrez qui iôueront 
à l'esbay , voyans le mefme aneau que leur a- 
uiez monftré au commencemêt,eftre dehors, 
penfans que ccfoit ccluy-la mefmc,qm eftoit 
cmprifôné'.mais fur tout^celuy quiauoit tou- 
fiours tenu les mains fermes,^ ferrées fur la li 
gaturc,fera raui auec plus grande mcructlle,ne 
pouuant imaginer , cornent vous le luy auei 
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ofté,fans qu'il en aye rien fenti , & fans que le 
manteau, n'y l'aneau ,foiêt patiflans aucune 
folution de continuité , pour parler chirurgi- 
calcmentjou en Anatomifte. 




Qmme >vomforûrq^n anem^on clef^d''vm cor-" 
de en double jnome par les deux hauts, tjn autre 
la tenant âmde^ pouces^ jànsl'oter des doigts. 
Oublés vne corde,ou iarrettiere/aifant vn 
nœu(lauxdeuxbouts,&metex dedas vne 
bague 5 ou clef, & faites tenir à vn autre cefte 
corde, paflant les deux pouces dans les deux 
extremitez d'icelle.Etvoulantfortircela dc- 
dedis^baiffez la corde d'en-haut,embas , vers 
le cofté qu'il tient de la main gauche , auec le 
doigt enfcigneur de voitrc main droite,en for 
te cju'cHepafle par dclfus , & plus bas quç 
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Vmtï^ corde , puis mec lindice de la mam 
gauche^palîerex deffus 1 autre bout du doigt 
enfcîgneur de la droifte^îa corde qui eft main- 
tenant fuperieurc)& en k palïant du tout dcf- 
foubs^îa mettrcz-j& porterez , das le pouce de 
famsingaucîie^tenant toufiours le doigt en- 
feigneur j fur la corde qu auiés premièrement 
abairs€e-,&par cefte entrelaçeure Cfiauez bien 
fait ce que de{fus,)fe formera comm Vn trou, 
vers l'endroit de 1 êfeigneur de la main droite* 
Apres prendrés auec le pouce^^ renfcigneur 
gauche Ja corde fuperieure^c eil à dire -, qui en 
fa dilpofitiotljoccupe lieu plus haut^du cofté^ 
&au-présde fa main droide, mettant c'eftc 
corde dans fon pouce gauche : puis dites luy;, 
que tandant vn peu redcfes mains j il ferme 
hardiment le pouce^Se l'enfeigoeurde chaque 
main^afinqu on ne penfe que bougiez la cor 
de hors de fes doicts* L ors kifiant aller ce que 
teniez replié au coniraèncement auec 1 indice 
4roit ^ & tirant la bague auec la main gauche^ 
çlle fe treuuera hors j & la corde m mefme 
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cftat , &(iifpofition , qu'elle eftoît au beau 
commencement. 

Comme 

menant flufieungetzjidans, 

J L eft certain^que fi feulement vous mettez 
le bout du doit dans vn verre plain d'eau, 
iufquesaux bordz,que l'eau verfera,pour faire 
place à ce q mettez dedans.Toutesf ois voicy 
vncasaffez eftrange, que i*ay bien en palTant 
voulu mettre icy. C'cft , que fi vous laiffez 
cheoir tout- bellement dedans,pîurieurs gctz, 
l'vn après l'autrejvoire iufqu'au nobrei de cin- 
quante , bu foixante, & par fois, daduantage, 
l'eau toutesfois ne verfera point:mais pluftofl: 
fera veue furmonter , te s'eHeuer par deffus les 
bordzdu verre, fans s'efcouler aucunement, 
bien que les gctz qui feront dedans,occupcnt 
afsés de place, & facent vn monceau efleué au 
fonds du verre. Vous pouuez faire encore» 
cccy auec des fous,ou des carolus. 
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pour couder "V» 'vem tout a l'entour,jihïe qu'ils a- 
iongem-)^ racourcira comtn''vm 

pRenez. deus ou trois grofles Se vieilles che^ 
uilles rouillées,&: les embrafez par le bout: 
Puis pofez le bout de l'vnejCo titre le bord du 
verreja tenant de contre j iufc^ues que le verre 
petil]ant,Ie bord fe vienne en ceft endroit, ou- 
urir & entamer par haut, s'yfaifantvnc peti- 
te fente longueteXors pofez vn peu plus loin 
en haut , & connme à cofté , le bout de l'autre 
cheuillerouqie, remctant ceftecyenfon lieu, 
àfin quetoufiours l'vne^ou l'autre,foyct rou- 
ges,&; la laifsésjComme diteft de l'autre, autât 
contre le verre,quc de rechef pétillant, il fe fa- 
ce vne autre fcntCjdefcendaBt du bas de la pre- 
mière qui s'eftoit formée droiélCj&niontat 
detraucrs, à cofté. Apres pofez vn'autre chc- 
uille plus bas jaufsi à cofté,& de trauers, pour 
former vn'autre fente femblable. Et tourno- 
yant ainfi peu à peu le verre, en mettant va» 
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cheuiilctatoften haut,tantoft en bas,iurque$ 
paffablemenc prés du fond^jle verre fera cou- 
pé tout àl'entourjà façon de ïambes degradz 
M , ou brèches triangulaires , lefqucUes , ( en 
alongeant le vcrre,puis en le remettant,) s'en- 
trcrecontrer ont toufiours, & remettront iuf- 
tenfientl'vne dans I autre:defaçon qu'il pour- 
roit quafi tenir de l'eau ; laquelle decoupcure 
feratrcuuéegentile,&;ingenieufe,fi la propor- 
tion y eftexaâement gardée. Mais encore il 
faut,pour mieux faire, que le verre foit long^ 
à fçauoir eftroitparbas , &c s'eflargîffant par 
le haut. 

pour ejcrire au bejô'm^yConîre 'vn 'veYre^ 
jans dïamant. 

^ Hacun fait afsés la propriété du diamat en 
pointe,pour grauer , & efcrire furie verre: 
laifTant à partfesautfesycrtus,&: propriétés, 
félon que les pierres precieufes en font ditier- 
fen:ient doûéeSjainû quelegrâd AlbertjEiiaî) 
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pline)Carda5& autres auteurs renommés^les 
pntefcrireSjCfanstoutesfoisauoir touché vn 
fecretjciuant au diamant^quifemblefeuLcffa- 
ccr tout (on luftre ^ &c exceiknce y & lequel ie 
taileray aufsi pourcefte heure , de peur de la- 
bus*) Mais quant a fa vertu d'empraindre j & 
grauer fur le vcrre^tel nom^deflfeingjOU ar mdi 
rie qu'on veut , par ce que tous n'en ont pas, 
vous pourrés encores faire cecy fortfacilemct 
fans diamant , enccfteforte. Prenez vn gros 
caillou qui foit durj& le iettex rudenientj& a- 
uec grand' force^contre le paué, pour le rom- 
pre5&: tu faire plufieurs pièces menues: parmi 
îefquelles choifircs quelque petit éclat qui foit 
poindu.Et fans doute.vous en pourrez efcri- 
re fur le verre tel nom que voudrez» fans quïl 
vous faille emprunter la dureté du diament. 

Pour rompre ^argrad' merueille n^n hajîonja^t^^ 
de îrauers jurdeux serres ^Jkmlcs 
rompre , ou eshrankr 
mcummmL 
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p Ofcz fur vnc tat>le,deux verres fcmblables, 
$c de mefine hauteur,cliftans I vn de l'autre 
de quatre ou cincjpied2,:Puis pofés detraucrs 
fur les verres , vn bafton de mefme longueur, 
qu'à peine lesboutz s'appuyent fur le bord des 
verres ^ & ne faut pas qu'il foit gueres gros: 
mais qu'il foit le plus fec,moyfi, &: vermoulu 
que pourrez trcuuer: Etlesafsiftansfetenans 
vn peu Ioing,pour ne remarquer trop exade- 
ment la qualitédu baron, (combien que tou- 
iours cccyfcra trcuuéeftrange , ) frappez de 
toute votre force fur le milieu du biton , auec 
vn autre bafton fcc , gros , Se dur, & l'autre fc 
rompra par le milicu,làns q les verres bougêt» 

n^oar faire joutenir 'vn ^etît hâton^jùr h 
borââ'vn^em. 

^Yez deux petis couteaux,Ies'plus fembla-! 

blesque pourrez choifir , & les attachez 
par la poinâe,vis à vis l' vn de l'autrejà vn petit 
batoHjde demy pied de lôg,pres du bout eftat 
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les pointes oppofées l'vne â l'autre : Puis ap- 
prochez,^ courbez peu àpeujle manche des 
couteaus,vers le verre,Ie taillant eftant contre 
le bois jufques qu'aurez rencontré la propor- 
tion, & diftanççrequife , par le moyen delà 
quelle , & le contrepoix des couteaux , ainfm 
difpofez 5 le bâton appuyé tant foit peu fur le 
bord du verre/e foutiendra,& demeurera fuf- 
pcndu 5 fans tomber, nonobftant le pois des 




ccuteaux,qui font à l'autre bout du batori, ce 
gui ne fera fans quelque merueille , veu qu'il 
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ne pourroit toutfcul , fe pouuoir tenir fans 
tomber : Ce que voyez icy reprerenté par la 
figure; mife cy-defluSo 

Vne façon de hmsttesd? yem^qui mrHperom la 
^eH£,pour 'vne paie choÇe^m rep-e- 
fmam plufeurs. 

jp Aites faire des lunettes5de quelque pièce de 
verre,qui foit fort crpais,&; de couleur ver- 
te,& d'vn coftcilfaut qu'elles foient plaines, 
& vnies , Se de l'autre efleuées enboffetcs , ou 
faces,en la fornae que voyez cy apres,ce qui fe 
fera aifécment , en les poliflant , félon l'art 
de ceux qui font,&: polilfent les mirôers,auf- 
quels les ferez faire , ou à ceux qui taillent les 
pieiTes. Car tout autant de faces qu'il y aura, 
tantdechofes elles reprefenterontà la vëue, 
pour vne feule. Tellement que ccluy qui les 
aura au ncz,ne faura iamais rencôtrer du pre- 
mier coup , & toucher du bout du doigt , vne 
pièce demonoye,queli-yaurczmiCe dcuanç,' 

fur- 
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la table.Car il mettrale doigt tantoft dcçâ^ta- 
toft dt; là/ans s en approcher que de biê loing 
& aueq toutes les peines du monde , pour la 
pluralité des pièces qu il verra ^ ne fâchant à 
quelle courir pluftoftjce qui ne fera, fans y a- 
uoirdu paffetemps. 




Pour faire y quvne ejpée, fchee parla pûtnBe^ati 
haut d^'vn plancher j tiendra en tomhant^jrap - 
ptr âufomeau direBemet^Jur ^ne notxq^uau- 
rezjnip enterre^ 

pichex vne efpéenue parla pointe, contre 
vne poutre , ou foliueau , le plus droit que 
pourrez qu elle ne tienne quVnpeu. Puis 
âprochez du pommeau vne pleine efcucUe 
d'eau,a fin que le pommeau trempe en partie 
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dedans j&foudain retirés l'efcuelîe ^ aduifant 
bicen quel lieu tombera vncgoutelcttedean, 
qui fe fera tenue attachée au bout du pôrneau: 
car en ce propre endroit, vous faut mettre vne 
noix* Celaainli fait^hurtczvn peu aucc vne 
lôgue perche^côtre le folmcau^prés de la poin^ 
ôci&c refpée venant a tomber^donnera direc- 
tement fur la noixja brifant^S^ mettât en pie- 
ces*TMais il faut^deuant que d'appeller ceux , à 
qui vous dcfirez faire veoir cecy , qu ayez a- 
preftc tout voftre cas» Car ilz penferont , que 
cefte obfcruation exade de Tafsiete de la noix, 
procède de Taffeurance de voftre perfpediuç, 

"T^our faire ^ qu'ayant traJSéauec compas , njm 
drconferame^j}U0 rompant le comfa^,^ de re- 
chefïomrmt^n/om nmetnxjes bouts âjulhi^ 
iujiementydHcemre dans lamejme circonferance. 

pRenez vn compas, & après Taucir ouuert, 
çn le tenant auec la main droide -, palfcz Ir 
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doigt indice dedans, iufqu'àcei^u'il Te repofe 
fur le commencement del ouuerturejCn l'en- 
droit de telle ioindure du doit qu'il vous plai- 
ra, fdon que voudrez eflargir voftrc compas. 
Et alongcant le bras, regarderez les bouts d'i- 
celluy, en ferAiant vn œil, comme fi vouliez 
retenir la diftance de l'ouuerture:mais cepen- 
dant noterez bien l'endroit où fe repofe fur 
voftre doigtjl'ouuerture d'embas de votre cô- 
pas: Se ayant formé vnc ligne rondc,auec ice- 
îuy,en l'çftar qu'il efl:,le fermetés incontinent. 
Puis le voulant remettre comm'ileftoit,rou- 
urirez peu à peu, en tenant le bras eftendu , Se 
vifant de l'œil , pour couurir voftrc fubtilité» 
qui eft,dcpa{rer le doigt, comm'au coramê- 
cement,à traucrs le compas^pour l'ouurir feu- 
lement,autant qu'il eft debefoing , iufqu'à ce 
qu'ayez rencontré fon repos , fur la ioinâure 
du doit, laquelle auicz nottéc. Et incontinant 
renuerfantles boutzdu compas , vous verrez 
qu'ayant mis l'vn dans le centre,l'autrc ira tô- 
ba iuftement fur la circonferance. 

Eii 
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Comme n^oiu ^oumzjom^re ^vn céllou^ 

pOfez vne groffc pierre en terre , Taiieurant 
(i bicn^qu'elle ne fc puiiTe bougenpuis pre- 
nés vn'autre pierre moyennement terne, & nô 
partrcpefpailTc^j & l appuyerésferme^parvn 
bout contre terre, vn peu loin<ie Tautre : puis 
baiffant 1 autre bout de ccfte pierre , l appuye- 
re^ cÔtre Tauirejauec vne petite pièce de paille 
de trois trauers de doigt de longueur , en forte 
qu'elle tienne fufpandu ce caillou : fur le mi- 
lieu du quel frapperez du poing ^vn coup fec 
& fermc^ayant vn gand à la main fi bon vous 
femble:& îc trôçon de la paille cédât au coup^ 
fera que ce caillou rompra an deux pièces^ hur 
tant contre Tautrc* Cardan récite^ l ay ant prins 
A okiis "Barhams^c^nc le lard flambant ictté fur 
vnepierre^la rcnt tellement frâgible , qu'on la 
peut aiféement brifer,& mettre en pièces: & y 
en à qui aifeurent^que par ce moyen il n y à fi 
dur caillou^qui ne fe mette en poudre. 
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pour faire l^n moummem^qmfm de fort 
longue durée. 

pRcnei vn grand tranchoir de boi5>& fichés 
au milieu d iccluyjvn couteau par la poin- 
tCj&c faut que le tranchât tende en bas^^: qu il 
foit fiché vn peu de trauers.Puis pofez ce cou 
teau fur vn plain verre deau^lc tranchant cftat 
renuaie par deffuSj&r à trauers le verre ,fîbiê 
que le tranchoir pende dehors y luy donnant 
incontinent vne petite fecouffc. Et verrez que 
le couteau^par le contre- pois du trancho]r;^cô 
menceradebranfler-,& battre^con^mç les mi- 
nutes dvn horlogeiauquclmouucmet il per- 
fifteroit toufiourSjCfelon qu aucuns m ont af- 
fcuré, ) fi ces chofes eftoycnt difpofées deuë- 
ment: pour le moins il durera affcz longtéps. 
Il y -a bien vn autre mouuemêt pcrpetuel^du- 
qucl Cardan parle au chapitre qu il à fait ex- 
fïtSjde motii p^rï^rt^ïîjlaoùilfcfcrt de 1 Aymât 
bien qu il fc face , félon d autres,auec le mer- 
èure. 11 y-*a pareillement vneviz- infinie: qui 

E iïj 
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font inuentions,&: artifices mechaniques,co- 
fiftans en certaines proportions, & dimenfiôs 
Géométriques, qui à la vérité font du tout ad- 
mirables, pour les effcds incroyables , auf- 
quels tels engins fc peuuentheureufementa- 
dapter,fclon que la dextérité delonuricr peut 
faire feruir la modelle d'iceux à tels vfages : Se: 
ainfi nous lifons quArchimedés, (auquel on 
attribue l'inuenrion delà vil fans fin, ) rraina 
par tout le marché de Sy racufe,aucc vne feuïe 
main,& d'vne feule corde, ( comm'onfcroit 
vne iumcnt par le lycol,) vn grand nauire, 
chargé de marcha ndife: &defquels engins, 5c 
femblables,en polirrions nous encore mettre 
icy quelques vns. Mais par ce que ces chofes 
ferieufes , appartiennent pluftoft aux Mathe- 
matiques,qu a ces fubtilitez,& ieux de récréa- 
tion , que nous nous fommes propofés en 
ceft' œuurc, nous fommes contens , pour ne 
nous égarer de noftre fubied, de n'en toucher 
pour cefte h eure autre chofevmais paffcr au re- 
fte de noi petites gaillardifes. 
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Pour jaire monter teaUjCantre-mont ^nejiolej 
ou ena/n'yem. 
Hauffez bien le cul cle la fioIe,puis rcnuer- 
fez promptement^ôc plôgez le col ficel- 
le dans 1 eau : & verrez monter 1 eau en-haut, 
tout le long du col de lafiolle ^ cftant attirée 
par la chaleur d icelle.De meCnfie^fi vous met- 
tez vn papier enfagottc , $c allumé , dans vni 
long verre Je renuerfant incôtinent dans Teau^ 
elle montera aufsi en4iaut* 

Commentions repreÇentere'^contrim muraille j 
lescoukurs^^ ki^amurcs de lare celefle, 

jC^Ycz vne bouteille de verre^rôde par le ve - 
tre,&^ plaine d eau^ Se la mettez au foîeil, 
en forte que les raiz diccluy,frappans par der- 
rière contre la bouteille^viennêt à donner cô- 
tre la muraille oppofitc Se verrez en icelk im- 
primée vne pareille bigàrrèure,5c meflange de 
couleurs , que vous en voyez diuerfîfiées en 
noftie Irisjou arc du ciel. 
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Com^ojifwn â^r/n glohedecuyure^oukton^qm fr- 

uira de joujjkt^four akmer le feu* 
p Aites faire vn globc,ou boule ronde de le- 
ton^ayant vnpertuispetit.&rtout rond: Se 
le voulant emplir d'eau^pourferuir puis après 
en votre affaire/aiâes en cefte forte : car au- 
trement il vous fer oit impofsible du tout. 
Soufflez dedâs trois ou quatre fois par ce trcu 
&c incontinent rcnuerfez le globe das de l'eau* 
De rechef foufflés dcdansje renuerfant com- 
me dit eft:& réitérez cccy fi fouuent^qu'cn fin 
le gîobe foît rempli d eau, faifant chaque fois 
attradion d'icellepar le pertais.D autres font 
chauffer bien le globe , & le renuerfent dans 
I eau,laquelleeft attirée^comme vne ventoufe 
attire par la chaleur : car autrement cccy ne 
pourroit eftreremply< Or fi puis après vous 
mettez ce globe au brafier,comme Teau vie- 
dra a s'cfchaufter^&bouillir^netrcuuâtquVn 
petit foufpiraljelle fe refoudra peu à peu en v- 
ne vapeur venteufe ^ quibruyra ^&foufirlera^ 
pour s en feruir en guiîe dVn foufflct. 
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Comme n/n jiletjqîionaHm ven blanc femklera 
jouda'm changé enl^n noir. 

p Rencs vn de ces offetz de pied de mouton, 
qui font durS;5& courts^ayant vn bout pIuS 
court que l'autre^ôc rond^auec quelques ray es 
fclon qu en voyés cy-apres la figure. Faites y 
deux trous prés des boutz qui trauerfentj afin 
qu a chaque bout il y ait deux trous^l vn de ça 
Tautredc la : par lefquels ferez fortir toute la 
moelle j ks nettoyant le mieux que pourrez* 
Puis prenez deux filetz dc mefme longueur^ 
1 vn blanc,& Tautre noir:&: paflez le blanc par 
ktrou Adefefantfortirparle trou B.deïau- 
tre coftéde l'os. Apres pâflez le filet noir par 
le trou C.de ce mcfme cofté , 2S^ le faites fortir 
par le trou D*de l'autre cofté de ros.Cela fait 
nooëret les dfux boutz des filetz qui font de 
chaque cofte^rynauec Tautrejafçauoir A-D. 
tout enf^mblej&: B.C aufsiXors faifant cou 
IcT l osle long des filetz j fi à vn cofté Vvn fil 
cft blanc^& l'autre noir,en failant courir Tosà 
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recuIons,GeIuy qui eftoit blanc fera veu noir, 
& le noir femblera changé en blanc, ce qui de 
premiei abord fera treuué eftrangexar on pê- 
fera que le filet blanc paffe par A. C. &c que lé 
noir trauerfc tout d vnefuitte par les trous D. 
B.qui font vis à vis IVn de l'autre : mais vous 

voyez le contraire ,& le chemin tortu qu'ih 
vont prendre. 




PoHl couder 'vn filet , qui après pra 
tremé tout entier. 

p Renez tn fikt, prés desboutz A. B. & 
faides paffer le milieu du filet C. par le ply 
D. fi que les deux plis demeurent cachés fous 
lepouccdevoftxe maingauchc,& tenât l'au- 
tre bout B. cnfemble le filet, près de F.aueç . 
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l'autre main/aidcs coupper â quelcutl le filetj 
entre E. F.puis laiffant pendre les boutt B. F. 
que vous auez à la rnain droidej (tenant tou- 
tesfois cachez les plis auec le pouce de lafè- 
ncftrc,) nôuercs les boutx A.E. puiscnuelo- 
pant tout dans la main , foufflcrés dedans , & 
tirerez par vn bout aueclamain gauche ,& 
aucc la droide ferez couler le noeud , lequel 
liendrés fccretemcnt dans la raain,ou lelaiflc- 
réscheoir, fans qu'on l'apperçoiue. Ou bien, 
faites tenir le fil par vn bout, &tenezle ,par 
l'autre,aucc la main gauche,& paflcs la droite 
tout le long j pour emporter le noeud , mon- 
ftrant après le fil tout entier. 

A B 
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fPour coupper t/» flet en pkpeurs pièces, puiifairt 
jèmbler i'ayez/eïoincl tout entier. 

pRenez, deux filetz de mefme grottsur Si 
longueur , &vousfautauoir fecretem^nt 
caehé l'vn d'iceux , tout replié menu , entre le 
poucej& l'indice gauche:& l'autre fil tiendrez 
par les écm boutz tout eftcdu,le faifant coup- 
per par le millieu.Puis ayant aflémblé les deux 
parties , les fcrés encores coupperpirlemil- 
lieuj&ainficonfequement , iufqucs qu'il foit 
couppé en menues pièces. Alors aflfenablerez 
toutes ces petites-pièces, les remuant entre les 
deux doigts premiers de chaque main , ians 
qu' o n voy e le fil replié m enu ^quc tenés caché 
Ibusie pouce,& indice gauche. Puisfecrete- 
mécprendrés les piécettes auec la main di oi- 
dc , faifant vn pen appafoiftrc le fil que tenés 
en lagauchej& endifant qu'il vous faut,pour 
rcioindre ces pièces , vn peu de poudre d'ori- 
bus &: de corne de lieurc, (car ce font les mots 
dont vfcnt ces habkdours; métrés ceftc main 



I 
1 
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'erivoftre poche , faifantfcmbîant de prendre 
ces poudres miriiîcjues , & laifferés tomber 
dcddns,Jes pièces du filet couppé , & faifanc 
comme fi ictiés devoz poudres autentique- 
ment mirelifiques/ur le pouce,& indice de la 
m^iin gauche, ( où eft caché le filet entier, &c 
où on penfera que foient les pièces, ) & tirant 
peu à peu le filet par vn bout,il n'y aura aucun 
qui ne foit eftonn4 de le voir tout entier. 

Tour faire n/olrtout entier, a^nflet qu'aurez, 
hrujîé à la chandelle. 

J^Iés vn peu de filet , a Tentour d'vn petit 
bafton,par vn bout, & par l'autre bout,en 
lier es tout autât: & tenant ks doits fur le bout 
du bafton d*embas,pour tenir caché le fil qui 
eft lié defoubx , vous montrerés celuy qui eft 
à l'autre bout lié , Se le ferés brufler à la chan- 
delle. Puis îayant monftrétout bruflé, ferés 
fouffier à celuy que voudrés , fur ce bout : & 
incontinent ferés couler les doigts du long du 
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bafton,auec le filet qui eft delTous:& empoi- 
gnât les cendres du filet bru lié, de l'autre bout 
du bâton, &: les frottant entre voe doigts , fe- 
#1 femblant de vouloir remettre ce filet bruU 
le en cendres^en fon premier eftat^monftrant 
l'autre qui eft entier. Ces mcffers eniauleurs 
debagoulêt icy duM^ta^ouç^ferofajC[iii(om 
des motx inouïs, pour faire tréuuer meilleur 
leur cas. 



Pour faire afparoijtredans ynejiolepk'me deauy 
comme la forme de ^Ées^mon- 
tagnes^^ autres chojcs* 

pRenezleblâc de deux ou trois œufxj&r l a- 
yant aucunement battu^mais no pas qu'vn 
petit j le ietterez dans vue grande fi ole,ou bo- 
cal plein d eaujde quatre pars les trois. Et vn 
peu après vous verres motet en haut,du f ondx 
delà &olIe,certaines petites vefsieSj&: filamêtz 
lefquels fe lians,& méfias enfemblej (en tenât 
la bouteille en (quelque lieu cler^) vous rcpre- , 
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fenteront à la veue,c6nie des villes, ehateauxi 
clochers,& telles autres chofes femblables,a- 
uec de petis globes argentez , &Iuyfans ainfi 
que des perles , attachez au fefte,ou pointe de 
CCS baftimens. 

Pour fçauoir far mamere deflaifr^queîejl le plus 
homme de bien de la trouppe, 

I L fautjdeuant que vouloir faire ceftegenti- 
lelTe, qu'ayez pluftoft efcript, auec vne plu- 
me nette, trepée dans vn peud'vrincjce mot 
B O N , fur le delTus de votre main , Se qu'il . 
foit feiché. Lors dites que vous voulez faire 
vnepreuue,&e% admirable ,pourfçauoir, 
quel eft le plus homme de bien de la compa- 
gnie.Puis faites que chacun couppe vn mor- 
ceau de papier,^ qu'il efcriue deffus de fa pro- 
pre main,ce mot B O N,&: vous aufsi, en fe- . 
rés de mcfmc dcuant eux. Cela faid.dites leur 
qucpar trois fois, ils dicnt ces parollcs, furie 
morceau du papier5chacunfurlc fien,&: vous 
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âufsi fur le voftre,afin que tout aille dVn mef- 
me train: LepUs homme hten^le monjirejiitja 
main. Puis que chacun bruflcfon papier a la 
chandelle , que des cendres noires dicc-^ 
luy,il frotte ledcfTusde ia main^les alfeuraiit, 
que par la force , &c fecrete vertu des rnotz 
profFeréSjIe mefme mot de BON, fc treuuera 
cfcrit^ fur la niain de celuy , (pour tcfmoigna- 
ge de fa bonté , Scprcud'hômie,) qui fera le 
plus home de bien.Mais ils auront beau frot- 
ter,&exordlcr : car ce fera vous^que ce mira- 
culeux^ & fatidique oracle ^ tefmoignera eftrc 
plushonnefte homme, par limprefsîon vifî- 
blcde ceft excellent mono-fyllabeî qui fera 
veu fur voftrc main. 

PoHTY allumer fort Juhtillemenî , %fne 
chandelle quaurez^eBainBe* 

^Llumés vne groffe chadclle j Se la laiffés 
vn peubrufler , afin qu'elle atfemble au 
bout du coutonjCÔmevn petit charbô de feu. 

Puis 
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Puis tenant voz deux mains ioina:es,commû 
pourprier Dieu, (mais i'cntés les doigtz biçn 
iointz Ivn à l'autre,) tenés biefi preflré,entrc le 
doit du milieu , & l'anclier , du tout au fondz, 
vnfort périt lopin d.- papier,retorspar vn bout 
& que par l'autre bout , au dedans de la maiti 
droite, il forte vn peu hors:maisfur tout,gar- 
dés que par le derrière de la main, on ne voyc 
peina fortir l'autre bout que tenés preiTé , & 
tenez les mains ioinats comme didieft, &: 
les doigtz ferrez l'vn contre l'autre : en forte 
toutesfois qu'il y ait embas vn'ouucrture , 5c 
entrée yn peu large. Lors baiCint lesdeux 
mains à la fiammc de la chandelle , faifant 
femblant de dire quelques pavolles , lespaf- 
fercz à-dcmy ioinâes , & les doigtz ferrés, 
fur 1 3 flime de la chandelle , fi bien qu'elle en- 
tre dans le millicu des mains, pour allumer le 
bout du papicrrpuis leuant les mains en- haut, 
foufflés dcifus , & l'eftaignés : & à mefm ein- 
ftant.baiffés encores les mains fur la chandelle 
cftaintc, pour faire prendre le feu du p3picp>,,^ 
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'allumé,auboiit(lucottô, auquel le feu fë tict 
encore,& fera incontinent r'allumc de paflade 
Mais il ne faut poind vfcr en cccy de remifcs, 
ains y aller de (uitte Cela faiâ: ayant leué fou- 
dain les mains, efteigncz îe petit papier,lequel 
tenez, en la main droidc , le faifant perdre 
qu'on ne s'en appcrçoiuc aucunement. Ce 
qu'on ne pourra nuUcmét defcouurir,fi tenés 
les doigta bien ferrés, & que faciez feulement 
cecy vne fois ou deux, en plain iour: afin que 
lefaifant de nuidja \[xéur du papier allumé ne 
fe voye par-cntre les doigtz. 

Comme 'VU jikt demeurera dmsîefeu^eflant liù 
terttour d'^n auf/ans brujler. 

T iex vn filet à l'entour d' vn œuf frais , Se y 
■Payant faid vnnœud , couppex le refte du 
filet fupcrflu : puis mettez hardiment l'œuf 
dans la flamme,ou au milieu des braifesxar le 
filet ne fera nullement endommagéjcftatcô- 
ferué par l'humidité , quieft attirée hors des 
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pores del;œuf,auec la violence du fcu.Ce qui 
pareillement aduiédra,par vne melmeraifon, 
fi liez le filet à l 'entour d'vne pomme, 

Omme'vouifouïnzjénfèttkment^que frappât 
l'«ttffera. i/eu après tout entier, 

pRenez vn bônet de nuia , faid à la Tur^ 
quer<jue,c'eftà dire,ayant la forme haute. 
& large par-bas:& coufez par dédis, au tofté, 
comme vnc petite pochette. Puis faites vous 

apporter vnoeuf,&:ayantpoféle bonnet tout 
droit fur la table , couucrte d'vnupis, & en 
faifanc femblât de mettre l'oeuf defoubz,vous 
le cacherez adextrcment,& d vne main habi- 
le,das le petit feçret qui eft à coftc. Après frap- 
perésd vn grand coup de poing fur le milieu 
au bonnet , deftournant le coup , &, fi ainfi 
faut dire,cfquiultdu cofté où l'oeuf eft caché, 
de peur de faire à bon efciêtipuis oftant le bo- 
net , on fera tout esbahy de ne voir î'œuf de- 

F a 
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foubz,nefçachant ce qu'il eft deuenu. Lor$re 
rnettant le bonnet , faites tomber tout-bel- 
lement l œuf fur le tapis,preflant auec le pou- 
ce contre la pochctte,& derechef oftés le bô- 
rct,monftrant l'œuf tout entier, comme il e - 
eftoit au commencement. 

Pour cuke'vn Kuf fans feu. 

p Nterrés vn œuf dâs de chaux viue,& iettés 
de l'eau de{fus,& quâd la chaux aura bouil 
ly,& fumé,^ que fa chaleur fera pafscc , vous 
treuuerei l'œuf cuid^l'ayant defenterré. Car- 
dan à voulu dire,qu'eftant mis dans vtie fon- 
de,& tourné de roideurvn peu longuement, 
auec vne prompte circulation , il fe peut cuire 
par cemoyen competemmcnt,^Éie5]!tpe»eîd« 
thorem : car cela ne me femble pas vray-fcm- 
blable,mais pluftoft abfurde,& ridicule, (fact 
tmû 'viri dixerim, )ou il y faudr oit bien multi- 
plicité de tours, Se tour(£ôs,& autât de mains, 
pour infatigablement tourner, S<tordîonner, 
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aùccvne grande rapacité , célérité , hatiuetc, 
roideur,promptitudc,6i; vifteffc. 

Tourfére monter >« œuf en- hâuîM 
long d''vn haflon, 

pRenés vn oeuf le plus rôd que pourrés choi 
fir,&: qui ne foit gueres gros, & faites creu- 
fer des deux coftez pardedans,vn bafton de fé- 
hu , oufufeau, qui foie my-parti , en la façon 
du boisd'vn canon d'harquebufe:& faut que 
le creux foit tout du I6g aufsi large, que l'œuf 
eftant mis entre-deux iufqu'au fondz , puiiTe 
S y repofer. Puis l'ayant ainfi colloque entre 
les deux moy tics du baftô,iufqu'aufôdz,fi bic 
qu'il demeure appuyé prés de la main droite, 
&: tenant le bafton à pleines mains, vous vous 
tournerés roide deux ou trois tours auec le ba- 
fton: & indubitablement l'œuf montera fubi- 
tement aux boutz du bafton , la-où pluftoft 
Vous auré"» mis quelque chofe pour le retcnita 
I fin qu'il ne faute du tout dehors : lors eftant 
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âuboutjtrcuuatlâ vnebarriere,ou empefchc- 
ment,aufsi toft que vous vous reporerez,ilrc 
tournera au iieu d'où il eftoit venu. Il eny-a 
qui efcriucnt,que î œuf eftant vuidé , puis re- 
pli , par ce mefmc trou , de rofée du mois de 
May, recueillie aueq'vneefp ongc,aprésexpo- 
fé aux rais du Soleil,mettant vne longue per- 
che en pente contre 1 œuf , qu'il m entera peu 
à peu tout du long^eftant efleué par là chaleur 
du Soleil. Ce que ie ne puis bonnemét croire, 
bien qu'à la vérité il y ait de l'apparece: & par- 
ce feulement que ie tie l'ay point elTayé, ie fay 
confcience de l'aifeurenll y-a bien des pcrfon 
ties dignes de foy,qui m'ont aifeuréjaiioir treu 
ne par cfFed la çhofc tref- véritable : mais qu il 
fauteftre auxchâps,furle coupeaud'vn tertre 
haut efleué j& comme le Soleil fe hâuffe après 
fonlcuerjmcttre l'œuf au pied dVn baftonaf- 
fis en pcntCjen forte que le Soletl en nlondt, 
vienne frapper contre l'œufiafTeurantquc pat 
ce moyen il montera doucement. Ce queie 
treïiue plus approchant de la venté , y eftât les 
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circonftances mieux obferuées, & la difpofî* 
tion des chofes plus exade : m'en remettant, 
cjuoy qu'il en fûit,à l'cxperiencejqui en eft af- 
Tez aiféc. 

*Touï mettre >» œuf dans 'ynefoUe^ôu hocalde 
'yerrejjanscajferl'mfny lafoUe. 

pRcne7 vn oeuf,& le faites cuire dur; puis le 
mettes tremper quinfe ou vingt iours, dâs 
le plus fort vinaigre que pourrez, trcuuer : Ôc 
vous verres qucïœuif s'attendrira, &amolt- 
ra U dedans,auec fa coque , de forte qu auec la 
main vous l'accourcirés , ou alôgerés , côm'il 
vous plaira,ôc ainfi le ferez doucement entrer 
par le col delafiolle.Apres la remplirés d'eau 
frefche:& dis moins d'autres quinfe,ou vingt 
iourSjl'œuf retournera en fon premier eftat,a- 
uec admiratiô de ceux qui le verrôt li-dcdâs. 

Pourdanfcr^ç;^* chem'mer,en fortant 'vn mfju^e'^ 
du contre yojire face. 
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pRcnex vn œuf,& ayant fait par les boutï^ 
deux troub fort pctiz,& dtfiiez,foufflés cha 
tjue fois par Ià,& fouillés dâsiceluy,auecvnc 
vergettedeflyée,àfindc vuiderpeu âpéu,(cn 
rtÎKrantcccyjjtout ce qui cft dedans, encore 
qu'y demeuriez affezlonguemêt:car les per- 
tuis veulent eftre les plus petitz. qu'il fera pof- 
fibk. Aprés,les bouchères fort proprement, 
aueq vn petit de craye blanche ^ ou cerufc en 
poudrc,deftrepceauec vnpeude blanc d'œiif 
àûn que cefte fermeurc artificieIle,i[Tiit'au pl* 
présjla couleur naturelle de la coque de l'oeuf 
& quelespcrtuis ne fc cognoiffent. Celaainfi 
accômodé,prenez vn autre œufjleplusfem- 
bîable que pourrés choifir , lequel faut que 
vous faciès bailler, & le choifir parmy d'autres 
à votre aifedcuant tous,& tenant caché dans 
h poche l'oeuf vuidc,môtrés rautre^à fin qu'ô 
Je manie,& contemple.Puis voulant faire ce- 
cy , prenez fubtilem ent le premier , &" l'ayant 
mouillé du bout de la langue, par le cofté non 
percé, (qui doit eftre le plus large, ) le poferei 
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par lâ,co titre le derrière de l oreillej ou contre 
Je coing de 1 oeil^ou bien cotre le cofté du nez, 
le prdlant vn peu,&r incontinent il fe prendra 
en ces parties la^come s il y eftoit collé.Tel- 
lement que pourrez cheniiner, voire dâfef ^ en 
le portant aitififufpcndu» Enfin l'ayant ferré, 
& mis en poche/uppoferez T^utre , & c6me 
fdgnant auoir oublié de le leur rendre, le leur 
baillerez pour le veoir, & contempler encore 
à leur aife. Car ce qui fera treuiicr beau ce ieu j 
c'eftjfi on penfeq faciès cecyauec vn mefme 
oeuf>treuuat cftrange, quand après vous auoir 
veu faire cecy , on ne le faura faire après vous. 

Pour faire janter^^ danpr yn wufdans t/nfot^ 
& luy faire faire ^UiÇtmrs fou^ 

pRcnésvnocuf,& ayatfiitvntrou,au plus 
gros bout d'iceluy^jicttés par lâ^tout ce qui 
fera dedans^cn fouillant chique fois aucc vnc 
vergette, & le laués qu il foit bien net. Puis 
prcnés vn rondeau de liege^dc la grâdcur dVnc 
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grande iocôdalle, fichât en quatre dfiuers lieux 
d'iceluy , quatre petis morceaux de plomb, 
pour feruir de cotrepoix au rondeau,en ce que 
tantoft nous monftrerôs eftredc befoin,pour 
noftre affaire. Au milieu du rondeau ficherés 
vn petit bafton,de lagroffeur d Vne plume de 
cygne,& de longueur de demy pied,& au mi- 
lieu liercs , & attacheras auec vn peu de filet, 
quatre ou cinq poilz noirs de la queue d'vn 
cheual , nouez proprement l'vn à l'autre, en 
coupât le refte du poil fuperflu hors le noeud: 
& au bout de ces poiIz,attachés vn petit mor- 
ceau de liege,pour pouuoir feulemêt tirer ceft 
engin par la,comme dirons après. Puis faites 
pointu l'autre bout du petit bafton, & p'-cs 
d'iceluy , faides vne petite fente , à trauers de 
laquelle ferés paffer vne petite paillete,ou ver- 
gette de bois, fort mince, & courte , pointue 
par vn bout,Sc attachée par l'autr^auec vn fi- 
let de quatre doigts de long , pour la pouuoir 
tirer par la, ainfin que monftrerons tout cecy 
clercmentjtant par ce dilcoursjquc par lare- 
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prefcntatîô de toutes les parties de ceft engin, 
qui font mifes après. Faites donq entrer cefte 
petite cheuille, ouvergette, dans la fente du 
bafton,bai{fant lapoinde d iceile , quand elle 
fera dedans , & haiilfant le bout ou eft le filet, 
afin que par ce moyen le bout du bafton fen- 
du^puifie mieux entrer dans îc creux de l'œufi 
par le trou d'iceluy, car autrement fi vous ne 
retiriésainfi la cheuille,il fe feroittrop grand: 
puis tirés incontinent tout douccmet le bout 
de la cheuille,par le bout du filet,afin qu eftât 
abaifiee,clle foit par ce moyen afsife de trauers 
dans l'œuf, pour retenir l'oeuf, qu'il né fùrte 
de là en fautant, èc garder que ce beau mifterc 
ne foit defcouuert , qui mérite à la vérité eftrc 
faiâ cxaâcmét, tant il fera treuuébcau &dc- 
le dable . Car au refte, ie ne penfe point eftrc 
pofsibk de plus viuement rcprcfcnter ceft ar- 
tifice, par toutes fes pieces,ne plusfacilicmct, 
que ic 1 ay defcrit:fi bien qu'on le pourroit ai - 
fcemetcômpfcr]dre,encorcs queie n'cnmiife 
ûprés aucune figure, fi on le veut feulemct lire 
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aue<q' attention. Or ayant donc ainfi préparé 
Voftre mftrumétjle vous faut porter ainfi tout 
preft en la poche, dans vn eftuy, ou boëte de 
rnefme longueur , &c pour le pratiquer, ficeft 
deiour,ii faut que cefoit dans vne châbre qui 
nefoit pas trop clere,ou qu'il n'y aye fencftres 
iinond vncofté . & qu'elles vous foicnt der- 
rière, & le pot dcuât vous:car la clarté du iour, 
frappât dircâenfîêt furlepoil qui iouera tan- 
tôt, le feroit veoir. Que fi c'eft de nuia:,voijs 
leferés encore plusheurcufement, & aucctât 
plus grande affcurance,prés de la tablc,à la fa- 
lïeurdcs chandelles, fans que leur clarté dcf- 
couure le cas, fmÔ qu'elles fuflent tout- cotre. 
Faut aufsi que les fpedateurs fe tiennent vn 
peu efcartez en rond,deuât vous,pour ne vous 
troubler aucuncmcnr.Toutes ces particulari- 
tés obfcruées, faites vous bailler vn œuf,& vn 
pot d'cftain large de bouche: puis après, priés 
la copaignic, de vouloir vousfaireplace,pour 
vn peu,afîn que fans aucû cmpéchemêtjpuif- 
fics appefiervù efprit fami]ier,pour l'enfermer 
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(îans l'œuf, qui vous a efté baillé ; par la force 
&c vertu duqueU'oeuf Ce rende prompt exécu- 
teur devez commandemens. Et lors s'eftans 
retirés,vous mcttrés Mpritdans lepot,c'cftà 
dire l'œuf que portez toutpreft dans la boete, 
lequel vous poferés,& agencerés auec fon ar- 
tifice , en forte qu'il fe tienne tout droid au 
fonds du pot,& attacherés le morceau dulie- 
ge,auquel fe tient le bout des poilz,fouz votre 
iarreriere,du cofté de la iambe droide. Et ayat 
pofélepotdefcouuert , en l'endroid que luy 
auics au commencement deftiné, vous recu- 
lerés peu à peu,iufques que fentirés que le poil 
demeure tendu à vofti-e iambe, pour faire re- 
muer l'oeuf du pot , & marquez bien ce lieu 
de voftrc demeurc,tant que voftre ieu durera. 
Cela f<iia:,ayant r'appellc toute la brigade io- 
yeufe,vous tenant prés du pot,auec l'œuf à la 
main qu'ô vous auoit baillé,apres le leur auoir 
baillé à manier,s'ils veulent,le mettrés douce- 
ment en leur prefence dans le pot , auec les 
fplennités & cérémonies requifes,vousfaifant 
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incontinent bailler vnc efpee nîie, laquelle te^ 
nant à la main, ( après les auoir fait tous recu^ 
lerj& rcngerenronddeuant vous, cômedia: 
cft , & vous cftre reculé peu à peu , iufques au 
lieu marqué de voftre demeure,) ferés auecla 
pointe de l'efpéevnccrncà l'entourde vous, 
(gardant bien de ieter l'œuf dehors,cn tendât 
trop le poil.) Puis tenât l'efpée à la main^mur 
murant, &: grondant entre voi dcntz, vous 
cômandcrés a Iceuf qu'il monte,& fe moftre 
en l'air hors du pot,a-demy, dcuant la com- 
paignie,Iuy faifant deux ou trois commande- 
mens réitérés: après lefquels remuer es vnpeu 
Iciarretj&Iorsonentédra remuer l'oeuf: lors 
vous dirés qu'il fepreparepour defloger , aBn 
de vous obeïr. Et incontinent repliant vn peu 
pluslaiambe en arrière, le poil fe tendant,fcra 
monter l'œuf vifiblement , ôf fe tiendrai en 
l'ain puis l'ayant faliic pour fa bienvcnue,luy 
commanderés, en le menaflfant de l'efpée,de 
s'en retourner,^: à mefmes inftant/auançant 
le moins du monde laiambe , &:lebras'qui 
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menace,) le poil fe lâchanc , en fera retourner 
l'oeuf. Puis derechef l'ayant r'appellé , &:fait 
remont£r,luy prefcntercz la poinde de l'efpéc 
àbairer,en figne d'hômage,&obeiffmcc,&à 
mefure que vous alongerez le bras , & ieterez, 
le corps en auant,ilfaut nccclfcrement que la 
iambc fe ply e en arrière, faifant par côfequent 
tendre le poil,& monter l'œuf: tellement que 
k pointe de l'efpée ne fera pluftoft fur la bou- 
che du pot,quc le bout de l'œuf neioignedc 
contre,côme la baifant,puïS l'en ferez, tctour- 
nervfant de voz menaces. Et l'appelknt en- 
core, pour monftrcr à la compaignic s'ileft 
honnefte, &:bien aprisj'ayantfait monter,& 
fetenant droit hors du pot, commandez luy 
defaluër les afsiftans, auec vne humble reue- 
rence,comme il vous la verra fairedors faifant 
vne petite reuerâce de volh'c pied,& à mefure 
que vous la remettrez en fa place , l'œuf fe 
hau{fcra,5^baifrera de mefmes,aueq'vne mer- 
ucilleufe grâce : & vous leur proteftercz qu'il 
faitfesreucrenceSjCommeil fçait les faire, en 
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maticrc d'œufs.Fin Jenient l'ayant chafsé,& 
faiâ: encore remonter,Iuy comanderés^pour 
refiouïr àfon dcipart vnc fi belle compagnie, 
dedanfer au fondevoftre chanfon. Lors a- 
yant laifsé l'cfpée /aifant fonner voz doigtï, 
chantés tel branfle,ou gaillarde que voudrez, 
accordant la voix auec lefon des doigta: & 
corne vous remueres laiambe , faifant vous 
mefmes femblant de danfer, l'œuf ira tantoft 
vitejtantoft lentement: maintenant en- haut, 
Scpuisembas, imitantj&fuyuant fi bien tou- 
tes les pofcs,& cadences de voftre chantrerie, 
qu'il n'en faillira pas vne: pourueu qu'ê cecy, 
&: en tous les autres petits tourdions , vous le 
fçachiez bien conduire,& iouër du pied com- 
m'il fautrce que vous ferez.,apres vous y eftre 
pluftoft vn peu façonné , de exccrcé. Etapres 
toutjl'ayant congédié, vous vous approche- 
rez du pot, pour tirer hors l'œuf, qu'on vous 
3uoitbaillé,&: qu'on pcnferaauoir fait tous 
CCS petitz tours:puis le leur ayant baillé , pen- 
dant qu'ilss'esbatrontale contempler, & rire 

de 
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de cefte gentileiTe,vous irez bailler congé à vo 
ftreefpritqu'auicz, appelléjainfi q ferés croire 
aux moins leurre2:& lors eftât à rcfcarr,r en- 
fermerez voftre artifice , laiflant courir tou- 
fioursjfi m'encroyeZjl'eau contre- bas, ôc laif- 
imt paflcr, (comme Ion dit5)les plus chargés. 
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pR énez vn petit bafton, de la longueur qiïc 
voudrcT, faire voftre châdelle,&: de la grof- 
feur dvne plume de Cygne: & au tour du ba 
fton , faites vn canon de papier , lequel lierez 
par vnbout , & l'emplirez de poudre à canon 
vn peu batuë,& liez ce canon,ainG qu'on fait 
les faucifles;car il fera autant de petz fur table, 
comm'ily aura de liaifons. Après mettes vn 
peu de mèche de cotton dans ce canon, à fça- 
uoir cnuirô la largeur de deux trauers de doigt 
prcifant,&ft'uknt lapoudre,aucc vn poinçÔ 
au tour de 1.; mèche. Puis coulés autour du 
fcafton,autât de fuif,ou de la cire,qu'il en fau- 
dra pour donner à cecy,la forme d'vnechan- 
delle,Iaquelleeftant feichée,&acoutrée, mé- 
trez bruUer fur table:& verrez,quand ce vien- 
dra à la poudrc,le bruit qu'elle fera, & s'eftein 
dra foudain aprésjfaifànt peur à toute la com- 
paignie. Adonc pourrez faire ce que voudrez 
fur la table. 

Vne Imntere^qut rendra îesperjomespaJIeSj^ 
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'jP Rempez vnc poignée: d eftouppes en eau 
de vie j & meflez, parmy , vne poignée de 
grosfel : puis mettez cecydansvn plat , &Ia 
nuid l'allumerez. , approchât la flambe dVnc 
chandelle décentre : & promptement , ay ant 
eftaint tout'autre lumîere,mettés cefte-cy de- 
uant les afsiftans:& ils feront fi paflcs,maigres 
&affrcux,cju'ilsfe feront peuTjS'entrc-regar- 
dant IVn l'autre. Et fi ccftc lumière eft pofée 
au milieu de quelques vns,rengez, en rond, 8C 
qu'ils facentdes gefteS5& contenances triftes, 
des mains , &: de la tefte , croifans parfois les 
bras, ilz fembleront encores plus effroyables. 
On ne peut lire dans la magie naturelle de 
Baptifte la Porte, vn' autre lumière , de vertu 
parcille,compoféede cire vierge,purrefiée das 
vnfumier.Maisparçe qu'elle n'a nulle appa- 
rence de vérité , & qu'elle femble fabuieufe, 
(comme plufieurs chofcs qui font dans ce li- 
ure, )ie me contenteray de ce feul moyen, qui 
eft véritable, comme vous latreuuerez. telle, 
par l'expérience qui en eft ay fée. 

G îi 
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^ûur Jatte 'veoklamiB.non fans ej-ji'ôy^^nelu^ 
miere themmanlfarU chamhre. 

jpReneïvncj ouplufîeurs tortiics , Ratta- 
chez fur leurs coquilles^dc petits tronçons 
de chandelle de cire fort defiiée, qu on appelle 
vulgairement^bougicileslailTant aller la nuiâ 
par la chambre>&: elles trayneront ^ auec leur 
tardif mouuemcnt^ces bmigons U châdelet- 
tes^lefquellcs on pêfera veoir cheminer d^elles 
mcfmc-Ce qui donnera de l'eflfroy^ priticipa- 
lemcnt s'il y-a des femmes dans la chambre, 
par ce que de leur nature elles s effrayent faci- 
lement à la moindre occurrcnce,ou vifiô ex- 
traordinairetprincipalement la nuiâ: ^ qui cft 
mere de la peur, & fauorable a ces badineries. 
Si vouslaifsésaufsi aller cecy de nuîd^par les 
cymetieres , le vulgaire lourdaut cuidera , que 
ce foyent quelques ames des trefpafsésjdcs e- 
fpritz j lutins ^ ou fantofmes: comme il n'a 
fa tefte que trop farcie^ 5e imbcûe de ces fottcs 
opinions. 
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'Tour faire 'vne Unternej dans laqueUe on 'verra^iX, 
la clarté de la chadelkM cheHalier$,&* foidatz. 
de guem,alans ^ 'venans^ 

p Aides fciire premièrement la lanterne , vn 
peu longiic,& quarrée,d'vn palm &demy 
de tout qiiarre,auec vne porte, le tout de li- 
fteaiix^couuertz de papier deflié, huillé parde- 
dans,6e pardchors,auechuille de noix.Etfaut 
que deiïousil y ait comme pour baze , vnc 
pièce de bois,ou aïs quarré,& vn'autrc par def 
fus pour le couucrcle,auec vn trou rond,& af 
fez large au milieu , pour faire exhaler la cha- 
leur de la chandeUe,à fin qu'elle nebrufle l'ar- 
tincc qui eft caché dcdasi&faut que ces deux 
ais foient cnchaflez aux boutzdes quatre li- 
fteaux , haut & bas , qui conftituent les quatre 
coings de la lanterne: m ai s notez, qu'il faut 
que le bois d'en haut foiî tellenient cnchafsé, 
qu'il fe puiifeleuer , & ofter côm'on voudra. 
Parcillcmcnt,pluftoft qu'enchalfcr lais d em- 
bas , il y faut ficher au milieu , ynbout de fcr,^ 
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tout rotîd , pour feruir à mettre yne chindellc 
d'aflet gros calibre. Ec tout-contre attacher 
vne barre de fer,par deux replis qu'elle doit a- 
uoir , aufc dcux clous,&: que la barre foit de la 
grofleur d'vne plume greffe pour efcrire , & 
pointue vn peu par le bout d'en haut,attaignat 
en longueur, deux grandzdoigtz près de lais 
d'en- haut. Et attachés encores au bout de la 
barre , auec du filet , vne aguilled coudre, la 
poinâe tournée en haut , la liant bien dTcn- 
tour tout du long, excepté vn peu de la poin- 
â:e que vous laifferés fortir dehors. Et ne faut 
pas enchaffer l'ais , feruant de couuerclc , que 
n'ayez pluftoft mis & caché dans la lanterne 
l'artifice qui s'enfijit , qui efl: le conduiSeur de 
ceft afFaire.prenez donc vn fondz de ces gra- 
des boetes où on tient la dragée, de la gradeur 
a peu prés requifc , pour pouuoir tourner fans 
cmpcfchement dans voftre lanterne , Se fai- 
tes au millieu vn petit trou rond, de la gran- 
deur dVn fou. Puis prenés des cartes dclyon, 
dont on iouc, &: les couppés chacune en deux 
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parties tout a trauers^en forme de deux papiers 
qu'on taille pour h fermeure des lettres^poin- 
ûus par vn bout ^ Se larges par Tautrc , & que 
chacune pièce foit taillée cfgalcment ,arron- 
diflfant vn peu auec des cifeaux > les coftés lar-* 
geSjlaiCfant vn des angles entier^ & oftant auec 
les cifeaux 1 autre angle^Cen faifant la roigneu 
re,)à fin que de ce colté^ le papier aye cômVn 
ventre , enguifc du tranchant d vn couteau 
fans nfianche3large,&: poindu,Fcndésy&en- 
tr'ouurés vn peu tout du longje cofté long Se 
vny de ces pièces, à fin que chafcune aye deux 
bordxjou replis égaulx^rvn de çà, l'autre delà, 
pour feruir de fiege, à fin de pouuoir coller par 
la,&: afTeoir en rond 5 ces pièces de carte à l'en- 
tour du fondz de voftre boëte^pofant le bout 
pointu prcs du trou, &celuy qui eft rond Se 
large , vn trauers de doigt prés de la circonfe- 
rance de voftre fonds de bocte:mais en collât 
ces cartes^ vous les replierez vn peu en rond, 
vers 1 endroit large d'icelles , &:faut qu elles 
foient pofées auec vn peu de diftance entre- 
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deux,i fin qu'eftans ainfiaccommodées,cefti 
roûefemble aucunement celle qui faid tour- 
ner la meule d'vn moulin , receuanc l'eau par 
des folfettcs , Se deftours prefque femUables: 
caraufsi, lafumécdela chandelle s'cntonnat 
dans ces cachot s,qui font formez, ( comme 
dit eft,)de la fuite,& difpofition des cartes/e- 
ra tourner cefte rouc.Cela faid, attache?, co- 
tre le rondeau du fonds de la boetc , des pctitz 
lifteanx defliés , faids de ce bois tenue ^ qu on 
met dis les foureaux des cfpées , de la largeur 
d'vn petit trauers de doigt chafcun , & diiîans 
de trois doigts Ivn de l'autre, tout autour du 
bord durondeau,& qu 'ilz defcendent en lon- 
gucur,dcpuis la pointe de la barre de fer , iu- 
fques enuiron deux doigtz prés du fondz de la 
lantcrne:& au bas defdidz lifteaux,atracherés 
en rôdjvne ceinture,ou petit cercle de mefme 
largeur/aia de ce bois tcrue,qui eft à l'cntour 
du fondz, des mefmesbôetes,oùon met la 
dragée: & trois doigtz plus haut en attache- 
résvnautrefembkbie , à l'cntour des lifteaux 
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<3elccndans,£<: ainricn y mettrez toufiour-îcn 
montant >par cgaîlts diftanccs, autant qu'il en 
Rrabcfoing. PLiLstlifpofés contre ccfte petite 
machine^vcrs le haut d'icclle>qu3trchonimcs 
a cheual ^ faidi de carte , ou de ce papier fort 
kqucl les marchandz mettent entre les draps: 
teoâs chacun la lance à rarreft/auf le premier 
qui tiendra contre la bouche la forme dVnc 
trompctte^&faut que les iambes de deuat fe 
leuentjpour rcprefcnter vn cheual qui bondit^ 
&quects cauallerousayentlaililade en tefte 
& les collerés cotre les Idteaux, diftatz égale- 
ment IVn de 1 autre* Au milieu , pofenez de 
melme^ quatre harquebuGcrs morionnés, & 
Icfpée au cofté.PluS' bas cncorc,rcngerés qua 
trepiquierSjentre-meflantjfi voulcs , quelque 
leurier courant après vn Heure y ou telles au- 
tres fantafics.Ce que fer es tailler à quelque 
barbier jCar ils fçauent ccfte gaillarde maiftrife 
fur le doigt ^ &' ce font eux aufst qui tiennent 
communément de ces tanternes^la nuid, co- 
tre leurs chafsis^pouramuferlcspaCTans^àcô-r 
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tempicr l'ordre de ceftc gendarmerie. Pour 
donc faire iouer ceft engin,couppés le cul dV- 
nc petite bouteille d vn liard , tout en rond , y 
paflanc la poinde dVn mordeau d'efmeril, a- 
uec lequel ceux qui font les vitres de verre , le 
couppent par ou ilz. veuL'nt: Sornettes ce cul 
de fiole, fur lapoindede laguille attachée au 
bout delà barre de fer. Et inettés deflus cecy, 
l'inftrumcnt rufdidjcn fortCjqu'eft int le ron- 
deau du fondz de la boëtte,afsis par le trou du 
millieu ,furlcculdelaphiole ,1e bout pointu 
d'iceluy paffe hors le trou du rondeau , & que 
l'autre cofté de la machine defcende embas, 
deuxtrauersde doigt prés deLis,ouenuiron, 
(ainfi qu'à efté did cy deuant,)demeurant la 
verge de fer,au milieu , ô^auCsi le bout du fer, 
fcruantdc chandelier.Toutesceschofcs ainfi 
acheuées , félon qu'elles font fort facilemenc 
defcriptes jpofcs maintenant l'aisd'enhaut de 
la lantcrnc,&r l'enchafsésdâs les q-iatre boutz 
des lifteaux d'icclle,puis la pofés en tel lieu que 
voudrés y l'appuyant , & eftançonnant fi bien 
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qu'elle ne pende à vn cofté ny d'autre* Et lors 
ouurés la porte de la litcrne , &c auec vne alu- 
metc mettes le feu à !a chandellejrefermantla 
portc,quand verres le feu bien éprisimais no- 
tes qu'il ne faut pas que la chandelle aye plus 
dVn tiers de long , eu efgard à la longueur de 
la lanterne.Lors la flamme, & la fumée mô- 
tant en haiit,& s'entonnant dans les deftours, 
logettes,&: concauitcs de voftreroûearcificie- 
le j la fera tourner, & par confequcnt tous les 
champions quifontà l'cntour : eftant aydée, 
&: facilitée en la célérité de fonmouuement 
circu]airc,par le cul de la fiollexar eftant poly, 
fclonla nature du Verre, il coulera aifécmenc 
fur la poinâe de l'aguille , emmenant quât- Se 
foy toutlerefte qui eft appuyé deffus. Or ce 
Tera icy le plaîfir , de voir a trauers du papier à 
ia clarté de la chandelle, les tours , & paffagcs 
drus de ces braues guerriers , fan^ropre iamais 
leurs rangi.Mais fur tout gardés bien,pour v- 
ne précaution trcr-deceiraire,que par quelque 
cmpcfchement , ce mouucment ne s'arreftci 
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de peur que le feu ne fe prenne aux eftoupcs,eti 
(langer de combuftion mi litaire : car ce fcroit 
grâd dommage, de perdre fi pouurementtant 
de braues hommes. 

Pour faire dijparoiHre ^ 'vncfiece à' argent ion 
aura m'ife dans 'une hocte'.ffiùi l' ayant faiàie re- 
uenir^lafam après femhlerfondHe. 

p Aîtes faire vnc bôete de bu!x,r onde, & 16- 
guette,cômela voyés marquée cy après, 

A. dans laquelle en entre vn'autrc marquée B. 
en forte qu'eftans icindes proprement l'vneà 
l'autrejil femble q de ces deux ce ne foit qu Vne 
Et faut que la bôete B. ayefeulementvnicr, 
ou petit r5d cfgaU la fuperficie de la bôete A. 
& que le refte du bois foit diminué, & abaifsc 
tout lelôg,&à rentour,pourpouuoir mieux 
cntrer,& s'enfoncer dcdans,à fin qu'eftans A. 

B. ioinâes cnfemble,elks ne fcmblent qu'vne 
comme dit eft.A quoy aideront encore les fi- 
ktz que voyés reprefentés , deux à deux , tout 

I 
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autour, dcuxdefquels s'entre- rencontrans en 
haut,coi]unront/comnrievoyés,)la conion- 
âion dcsbôetes. Mais il faut , qu'entre- deux 
vers le basjil y ait quelque petite diftance,à fin 
que mettant la pièce d argent au fondz, delà 
bocte A, ( ainfi quemonftrerons tantoft,)U 
bôete B.eftant enfoncée dedans jiufques au 
iet, ou bordd enhautjla pièce d'argct aye vne 
cfpace vuide, pour pouuoir demeurer cachée 
entre- deux. Cela faid, mettes parddTus ces 
boëtesainfi ioinâ;es,vncouuercle de cuir mo 
ycnnementefpais,couru en rond , tout d'vne 
venue,& ferm é d'vn rondeau de gros cuir par 
hault,& ouuertpar bas:& faut qu'en couurât 
les bôetes,il defcende iu qu'au fondz d'icelles, 
prés du pied'Or voulât faire ce icu, pour mô- 
ftrer prcmieremct vne feule bôete toute vui- 
de , la tenant auec la main gauche , leuercs le 
couuercle,en prelfant bien auec ïes doigtz de 
la main droide, vers l'endroit delaconion- 
&ion desbôetesjàfin d'emporter B. quant- 5c 
Iccouuercle: la bouche duquel tenattournée 
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embaSjCdc peur qu'on ne voye la bocte qui eft 
cachée dedans,) monftrerez l'autrejàfin qu'ô 
la voye fimple , & vuidcPuis faides mettrci 
quelquVn, dans cefte-cy.vn real , tefton , ou 
autre piece,&: mettes pardeffus incontinent le 
couuerclc , à fin que par mefmc moyen iVne 
r'entredans l'autre. Et après auoir faicfouffler 
dc{rus,enleuercs doucement le counercle/ans 
prefler des doigts , à fin que A. B. demeurent 
l'vnedans l'autre. Lors fcrés veoir5c6mc dans 
B.il n'y à rien:tdlement qu'on fera bien esbaï 
de veoir la pièce efuanouye,eftimant veoir 
toufiours vnc mcfme boête. Apres remettes 
le couucrde deffus,puis ayant faid vn tour de 
main en l'air, ( comme fi voulics r'appellerla 
pièce pour la mettre dedans,) ofterez encore le 
couuerclejpreflfant des doigts, afin d'empor- 
ter B.& renuerfant A.fiir fa main , il fera aufsi 
cftonné de veoir la pièce deflus,ques'iIcftoit 
tombé des nuës. Puis faites remettre la pièce 
dans A- 5f allés mettre fecrettement dans B. 
vn peu d'argent-vtf" , mçOé aucq'autant de H- 
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Seurc d'eftain qu'il en faudra , pour faire vnë 
palle , ou amalgame , recachant cefteboëtç 
dans le couucrclc , & la rêuei fant aucc le cou- 
uerde/ubttîcment dans l'autre.Puis ayant fait 
encore foufïler l'Alchimie , oftcrcs bellement 
le couucrclc , fàns prclfcr les doigts , à fin que 




les deuxboetcs demeurant cnchafsccs J vous 
faciez veoir dans B.ranjalgamè,qui fçmblera 
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fiî le manyant ^eftre li pieee fondue. Finale- 
mcnt^ayant remis voftre couiicrclc^ puis enco 
rc l'ayant ofté^en pr eifant les doigts pour em- 
porter B.môftrerés das Aia piecejaufsi entiè- 
re qu'au parauantxe qui ne fera lans merucille. 

Corne en pieiUetaHt njn mej^ne îiurejequel on ^er- 
ra tout Hâc:k mejme temps njom le fcrezfueoir 
peint de dmerps^^ ejirmges pgures* 

JL n'y-a celuy qui voye pratiquer ceftefub- 
tilîtc, qui ne la treuue admirable y iufques à 
faire croire à quelques vns , qu'il y-a du char- 
me.Quant à moy,la première fois que icvcis 
cccy J'en loiiay fort à part moy Pinuention, 
fans toutcsfois me biffer gaigner â l'opinion 
vaine du vulgaire , pour ne m'csbranlcrdek 
mienne, qui tend à vue refolu tion toute con- 
traire. Faites donc faire vn liure de papier blâc 
qui aye bon corps , & faut qu'il foir de deux 
mains 5 relié d^e toute la grandeur de lafueille: 
puis faites corn me s'enfuit Roignez du pre- 

mier 
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miei- fucillet prés du l>ord,vne petite pièce , de 
k largeur du tail d'vn tranche-plume, peu ou 
nioins.commçant de haut, & que la roigncu- 
refinififc en poina:e,vuidée à trois doigts jou 
cnutron,prés le milieu du fucillet :puis en ro- 
gnures, vn'autre pièce de mcrmc, commen- 
çât emb3s,Sc finiffant en pointe de cecofte, 
a deux doigts près du milieu du fucillet , à fin 
que par ce moyen , les trois doigts du milieu 
de cefucilletjpaflcnt plus que le refted'iceluy, 
comme voyez en la première figurejdes qua- 
tre , qui font reprefentées après. Du fécond 
fueilict oiterésvneroîgneure enrierc,tout du 
l<jng, d'vne pareille largeur. D u troifiefme o- 
iterés vne roigneurc,Ia començanten pointe, 
i trois doigtz prés du boutd'enhaut, & l'ache 
\iant de couper en largeur , iufqu embas , tour, 
outre, D u quatriefme oftcrés la roigneure en- 
tier e,toLit du long.Du cinquiefme, leucres v-- 
ne rogneureja commençât au bout d'en haut, 
&1 acheuaten poinde à trois doigtz prés-du 
bout derabas. Du ûxiefme, ofterez derechef 

H 
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vnc picce tour Ju long- tellement ^ qu'en tout 
il n y a , comme vt y-z^quet^uatre façons de 
dccoupeures aux f ueilkxs ^ ainli que vous les 
voyez figurée s.Ci^r puisaprcsii faut toufiours 
continuer de dt couper par ordre, & de fuite, 
(en recomençant , ) tout lercfte dis fueillets 
iuibans , fans vous faillir. Or ay^nt acheué la 
coupcure devofl:reIiure,vous efcnrez vn pe- 
tit j^ï, fur le prcmiir fucilkt qu'aui^icouppéjle 
pofant au coin dufuciikî: a 1 efcart, pour ier- 
uir feulement de marq^jf^^cn ceqsic d>rôspuis 
âpres .Aufecon i fcuilLt ne mettez rien. Au 
coin du troifijfme, mettci.^nb. au quatne- 
fmc , lieaAu cinquitf ne, vn c.Aufixiefmc, 
rien. Puis au feptiefme mettez derechef vn a. 
Au huidiefme ne mettez rien:&ainfi iufques 
au fi nds,com me deuant. Ayant ainfi marqué 
le liuredcce coftéj le retournerez de l autre^lc'- 
quel doit commencer par vn fueillet ^ qui aye 
fa roigneurc tout du lôg., &: a ces fins arrache- 
rez y & oftcrez les autres fueilJets , qui pour- 
royentempefchcr^qu il ne commençaft ainfi 
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Sur ce premier fucillet n'efcrircs doncaucrne 
lettre^ou marque Au fecô J mettrez vn^d Au 
troiricfme^ne mctrrés rien* Sur h quati icfme, 
Vtijci^uispaffcrés trois fueilicts de fuitte , Cns 
y m ettre marque. Au huidierme^mettréscn* 
corcs vn,d Auneufiefme/rien, Au dixieftnc 
vn,e. Puis en ayant pafsé troi?^, mertrei dere- 
chef vn jd. fur le quaroriicfme, conrinu^mt 
iufqu ala fin^ celle féconde difpofition duli-^i^ 
lire, tourné comme did tft. Tout cecy para^ 
cheué, baillez ce liureâ quelque peintre, ou 
autre qui trauaillebien du crayon , pour lerc- 
plir défigures, & pourtraitz , differens les vns 
desautres. Comme pour exemple, tous luy 
ferez pîuftoft emplir de chcualiers la Lmce à 
iarrcftjouîecotclasau poing,tous ksfueilbts 
oU,a.fetrcuucra marqué,i'entens^ (leliure e-- 
ftant ouuert, ) fur les deux pages, ou vifages âi 
cduy 5 en forte que les chcualiei s femblent 
courir de furie IVn contre I autreXcs endroitz 
où^b. fera marqué , ferez pein Jre de iold itz à 
pied^brauement en coche^vn ou deux de cha- 

H il 
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qiiccofté duliureouuert^commc aiifsi com- 
batans cnrr'euxjaucc harqiî.eburcs,efpée$ , ha- 
Icbardes^^: piqiîes.Sur kscndroitz du,c, fera 
peindre des foux,acoiitrc.s de toutes toitcs , a- 
uec leurs fonnettes^capuchons, & mnrottcs* 
•Et les endroits du , d pourront cftrc farcis de 
diableS5& diablotins/urics , &r autres forincs 
hidcufes^temns des fourchcs^tridetz^S: houf- 
fincsjobferuât les diuerfiteï. des couleurs am 
crayons,felon que les chofes requièrent. Co- 
rne aux figures infernales > mettrez le noir ,y 
mcflant aufsî le rouge^pour reprcfenter le feu 
la où il debura eftrercprcfente.Du verd, & du 
iaulnejVousvousferuirés, pour diuerfifierles 
f oulz. Et de telles couleurs q voudrez^pour les 
gens de guerre, Qtiant aux endroitx marqués, 
e. vous les remplirés tous de comptes ^ &: ef- 
crituresràfin qu'iîz foyent tous cfcriptz^com- 
me G c cftoit voftre liurc de raifons, ou papier 
iournal Etkscoftésnon marquez d'aucune 
îettrejfcront laiffcz tousbIancs,Et voila vofe 
lîurc preii Or maintenant vous en voulant 
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fermr pour faire mcrueilles^tenantle dozdl- 
ccluy dans la maîn gauche , 6c l'ayant tourné 
du codé que (ont nrr arquées les kttrcs,atb.c*& 
tenant hs de igts fur le cofté d'enhautda où les 
fucilîets priUcnt, vous les fucillecerés 5 & ferés 
couler vifte j&r de fuite , auecics doigts de U 
main droiâe5deuant les afsiftans, vn peu eflo- 
gnéS)&: ilz verront de leurs yeux vne feule for- 
te défigures, &pourtraitz > telzqu^auésfaiét 
peindre en ceft en droit.? uis coulât les doigts 
plus bas^vers le milieu des f ueilletz^la où aulsi 
ils paircnt;en fucillctant.come dit eft,on verra 
dautres,& nouueauxpourrraidz. Derechef, 
baillant les doigts plus bas,enuirô trois doigts^ 
où ertaufsiltxiturede'ce cofté defueillets^ en 
les faifmt courir entre les doigts , par mefnnc 
artifice, vous fercs veoir encore d autres figu- 
res. Après en tournant !e mefnfte liurefubtile- 
nientjSc tenant les doigts en haut, on en verra 
d autres.Et finalement les remuant aux autres 
deux cndroits.&r faifant cômedit eftj on verra 
TO liurc tout efcnpt,&: après tout jVn Hure blac 

Hm 
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toutes ces ^and.'s eftans clifi>ames,Çc éuanoijv 
yes^au commande m en*- que vous leur en au- 
rcsfaid Maisil vous faiitlraauôir bien remar 
quéjàquel entlroittiu liurcjde fix quil en y-a, 
vient la monftrede chaqucfortedj figuresjà 
fin que les leur piomtttant, viennent par or- 
dre,& fansconfunon,à poinâ:nonimé,cellcs 
que voudrés , & le blanc touiours le dernier, 
comme aufsi il fera fort bon d'en faire mon- 
ftre aucômcrtcement.CeIuy à qui ie veis faire 
cecy^lors qtic les diables, & furies deuoiét ve- 
nir a leur tour,hurtoir fort des piedz.cn ks ap- 
pellant par quelques hurlemensretcntiffmtz 
puislesmonrtroit.Or ilfaut que deuantque 
faire ces roigneures artificielles, le liure foit re- 
lic,& roigné vny,comme lesautres/ur la tra- 
che. Au refte i! y- a du temps a rendre ce liure 
parfaid , Se desfrais aufsi , pour le regard des 
pourrra!tz,par cr qu'il en y aura afsés bon no- 
bre,aflàuoir des fix parties du liure, les quatre. 
Mais,& ]etéps,& Ie&fr^i7.,nefont à plaindre, 
pouriouyr du contentement que celle mue- 
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don rare , &c tubrile , appoi tcratoufiours aux 
yeux , a Tcrprit. Voicy doc toutts les (Quatre 
diuerfirés dt% fueilka couppcs 5 comme auôs 
did cy deflfus* 
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Pour faire dancer, ç> tourner deuxfOH^êeSy 

^Yex de ces petites poupées attiflfées,qii'on 
vendchés les marchands , & collés fouhs 
la cotte , C qui doid elbc faidc en f< >riTie de 
vertugale , ) vri petit rond de carton de liure, 
afsés cfpais,prés du bas de la robe : jiuquel i ôd 
auré? faid pkiftoft fix ou H pt trous, de la grof 
feurdu tuyau d vne plume, faifant paffcr par 
iceux,autant defloqnctzde poil d'cfpoulcettc 
^u'ilen faudra pour remplir ces trous 3^:01- 
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b]antpuisaprt:scerondeâij,avn coftédedef. 
crotoëres,vmflrant bien,&couppant propor- 
tionneemenr,cequifoitdes poils,!es liât bié, 
& renuerfantp.irdeaus le rond, &les cnrre-^ 
laçant ferme parce cofté,Ies vns aux autres-^ 
nottésqu'cn porant,& attachant ces floq.îctz 
de pod vous les dcués lier aueq'vnc teile d^ipo 
lition,(enlVnedeccs poupées,) qu'iiz foient 
comme retors : mais ceux de l autre , doiucnt 
cftre pofcz touts droidz.Mais gardés bien , Cj 
le bprd de la cotte ne foit trop diftant de la ta- 
ble,ou le p'oil trop Iong,d fin qu'on ne î'appcr 
çome lors qu elles dacerôt. Vo^ ceindrés aufsi 
i'entour du basdeîacotte,aueq'vne bêdelette 
depîomb,àfin,quc fiendanfanr, & tournât, 
elles vouloyent choir , lapefanteur du phmh 
les en garde. Alors les ayant mifes fur vnc ta - 
bie,quinefoitguereefpaifte , hurterés des 

mamsdcflfusjaiipresd'elles/onnanrj&chdn- 
tant,tdle chanfon qu'il vous plaira. Et com- 
me fi elles cntendoycnt le fon.çUes commen- 
ceront àdaurer.l'vncîallant tout droid, ou paC 
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fois de coftéyS^ l'autre oui à le poil tourné^en 
tournant en rond^dc oant û compagne, com- 
me faifant hfFetée. Parfois s'entre-rencon- 
trantSjtilcs Liront altc,! vne deuâtlautre/ans 
lepoiîooir quitter d'vne pièce. Vous affeurânt 
que pi enant peine à 1 exacte dîfpofiriô dupoif 
& a î\)blmiation de ce que dit eft, il y mra du" 
piaifii no jnediocrqô^ pour vonsy & pour les 
afsiitans : partie deiqucls ponfera, qu i! y ait 
quelque plus grand ard fi cc^caché foui la cot- 
te de ces damoifeiîcs. 

Pourj^ah'é àmfer mtgmnmmmt d€> marmoHptC 
jiiï la peau yn tamis Çon 
desjonnettes. 

pllcncs de la raoëlle du fehu ^ & en forn^^s, 
ou faites faire à vn peintre , des petits mar-^ 
m cHifets ^qui n'a y et pas plus de trois trauer s de 
doigt de haut Jcs vns en for m e de petites pou- 
pces^ou d^moifclles : Icurfaifant auec vn peu. 
de papier,comnrie des petites vertugales. Se vn 
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dcuanteau io!y,dc p^ipicr peint , fur le deuantî 
les autres fcrésfairc,en fornied.^ petits hom- 
mes , portans vn petit bonn.t, auec la plume 
pédant fur l'oreilicjes aucuns tenans I . s mains 
au cofté, les autres port-int 1 arquebufe furîe 
coI,&lcfpéeceintc,à la foldade, accômodant 
tûuts leurs petits membres proprement , par 
pièces rapportéeSi&: collévS aueccefte mocl- 
ie,àfçauoir h tefte,Ies brasje corps, & les iam 
bes: & les faides peindre par tout , de viues 
couieursjtant pour Iagrace,& beauté qu a fin 
qu'on necognorifie que c"di:,ô<: faut que les 
piedz-foyent ioinds Tvn prés del'autre,fouls 
Icfquels attacherés aucqVn peu de cire, ou de 
colle fortCjlaiuftc moytié d'vn plôb de pifto- 
Ic.naettant le coftéplat de- contre leurs piedz, 
& le rond du plom dehors, déguisant aufsi k 
plôb, par quelque couleur auificielle. Apres 
mettés cinq ou fix de ces marmouf-ts, ou ma 
rïonnettes,pefle- mefle,fur la peau d vn ti mis, 
puis auec leboutd vn petit baftô,auqucl deux 
bonnettes foyét attachçesjt^nât lé camis d'viifi 
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inain,cîc l'autre frapper és au^c le bafton , tout 
doucement , contr e le dcffoubs du tamis : & 
pour peu quefrappieZjVous verrés incontinêt 
toute ccftc petite ribaudaille,faire fauts^ gâ- 
bades,au fotï des fonncttcs: & en danfantjfe pa 
cheront;tantoftd vncofté,& puis de l'autre, 
pour la rondeur du pl6b,fauorable à ce brim- 
balcmcnt :& fouuent dôneront du nez à terre 
fe rclcuans aufsi toft debout gaillardcniét , par 
la pt{anteur du plonnib,exccdat de beaucoup 
lalegcretc de la moÉlle,ne permettant,(^ue ces 
petites ftatuës , puiflfent denncurer cftendues 
lins fereleuer incontinent. Le plaifir fera en- 
corc,fi par bas vous liez, aueq'vn peu de filet, 
l'iîomme & iafemme.Car en danfant,& fau- 
tant,aux fccouccs du bafl:on,iIz courberont la 
tvfte en arrière, & auancercntle corps en auâr 
teUcmcnt c^u il femblcra par ce branflcmcnt, 
C eftansainft ioinds 1 vn a l'autre, ) c^u'ilz fe 
veuillent a bon efcient brimbaler. 



peur faire tourner 'vne fleur df îls,d'ée mejme. 




Puis prenez vne de ces paillettes noires,5cre- 
torfes , qui fe tiennent à certains grains véuz 
del'âuoyne,aucclehoi]tdc laquelle B. atta- 
cherez ceftc petite flenr de lis par debas, aueq' 
vnpeudecire/aifantfemblant d'auoir prins, 
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$c recueilli par terre la premierre paillette , ou 
feftu qu'aucxtreuué.Puis faides vousappor^ 
ter vnc petite croufte de pain bien trépée 5c a- 
brciTuéed^cau- Et voulant faire tourner cecy, 
fiches toute la paillette par l autre bout ^ dans 
ce pain mouillé, marcjuéC. & incontinent le 
fcftu fe débordant a î'humiditc de Teau , fera 
tourner la fleur de lis lentement^ deux ou trois 
tours*Mais il faut icy interpofer Tauthorité de 
voz commandemcns. 

Pour faire tourner tagmlle d'^vn qaudra d*elle me- 
jtneyjamUtoucher^ 

pRenex vne pièce d^aymant^S^: tenant d vue 
main vnemonftre^ ou quadran d'yuoirc, 
tout ou uert^&rauecl autre main la pierre^qua- 
tre doigtz plus bas parddToubz la tablcte 
tournes en rond aucc la main^la pierre, de vi- 
fteiTe moyenne : & vous verres , que Taguillc 
qu! cft dans le quadran/e tournera d'vn mou- 
uemcnt aufsipromptjque voftre main> tâtoft 
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à'vTï coflé , tantoft de l'autre , féon que hâ- 
fterés, ou alentirez voftre mouiienicnt Tant 
eft grande h vertu ft crctc de 1 ay m ant, à atti -er 
h fer, par vue natureile fympathie , que me- 
fme,dle ne peureftre empcfchéc, ouener- 
uée,parladiftanccd'icellej ny pari interpofi- 
tion de la tablette dyuoire. 

Pour faire toumer.c^ remuer y ncouteau^ 
fam le toucher. 

pRenés vne pîcce de çefte mefme pierre d'ay 
manvufqu'au poids de trois liureSjpeuou 
nnoins : & pofés vn petit couteau tout de fer 
fur vnctable,cn forte qu'il fe tienne fufpendu 
fur la poinded vn bout d'aguille,par le milieu 
fans pancher d'vn cofté ny d'autre , ce que les 
Latins appellent proprement,?» aqtiMrio : & 
faides cacher quciqu'vn foubz la table, qui 
tienne cefte pierre entre les n)ains,tout contre 
l'endroit où le couteau eft pofé,^: faites qu'il 
remue la maiujtantoft de çàj& puis de la. Car 



Sfphifàn^esinuentîons , ^4 

commil remuera > loit d\ n ou d'autre cofté, 
le couteau tournera de mefme , nonobibnt 
l'interptXition de h ubk : ctqm ne fera fans 
admiratiori 

Pûurfam fiyure ^ne a^uilhytout le îon^ d'y ne ta-^ 
iai?le,jaos U i Quchît nulUmmu , 

Ç^Ecy fe fera encore , par la force de cefte 
a vefmc pierre , auec plus de merudlie^ fi 
vous le pratiqués en la façon que voicy. Pre* 
n vn qua^ ncr d^ cefte pierre , quifdit aflfez. 
grosrcir tant plus grande vertu en à-elle tou- 
fiours. Et la tenant à h main, enueloppéedaS 
vn linge, ( â fin qu on n^^ difccrne ce que vous 
tenez 5 ) approches la nfiafndVn'jguilledcfin 
acier y qu'aurez mifc (ur le bout de la table : & 
comme vous verres approcher 1 aguille, reti- 
rés peu à peu la main-Car par la naturelle {y m 
pathîe,qui eft^comm'auons dit, entre le fer & 
1 ymant : fe voulant Taguille ioindre à luy^ 
comma-ce quemicuxeîlc ayme , 6c dcfire^ 
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.elle le fuyura toufiours. Il en y-a qui ont en- 
coresvouludii:e,&a{reurer,Cairez mal à pro- 
pos, toutesfois ce mcfcmble, &c enrichiirant 
par u bp le conte , ) que metant ftcretremcnt 
vne grofie pièce tl'aymant cachcc derrière le 
bîanc,auquel on Vî{e,tiranttle rarc,'quc la ver- 
tu d' jcpllç,voiJ la nt agir fur Ton fubieCï, 5c at- 
tirer afoyj es flcches/i elles font ferrées d'vnc 
pbinde d'acier par le bout, les ramcnera tou- 
iours dans]cblanc,encores que la difpofidûn 
du coup les face crquiuer, 8^ gauchir. Cardan 
à voulu promettre, que non feulement l'ay - 
mantattireà foy le fernnais que l'aymanteft 
parfois attiré par le fer, fi h groficur , & pro- 
portion du fer fui pafie de beaucoup celle de 
l'aymant.principalemctfi le fer à efté touché 
de l'aymant,&: l'ay ma nt du fer. Ce qui femblô 
cftrc à la vérité croyable , par la raifon qu'il en 
rend , fondée toufiours fur la naturelle fym- 
pathie de ces deux c'nofes. Car l'aymant defi- 
rant le fer comme fon aliment, & ne le pou- 
uant attirer , il cfl: attiré par le fer. Mais il fauç 

noter . 
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noter,^ue Tay mant n'attire pas de tous coftcs 
mais de la part où il a l'ecaillc plusfubtile.î'aJ- 
ioufteray encores vne refuerie de Pline, & la-- 
quelle Albert le grand aflcure, (comme aufsi 
on lit infinies pareilles bourdes dansfes belles 
merucillcs,) Se laquelle cl^^mt reieâccde Car- 
dan,l'expcrience mefme , me l'afaide treuuer 
fauife.Ccft qu'cftant l aymant frotté d'aiI,ou 
vn diamant mis auprès de luyjil perd fa vertu 
attradiue. Refte encore à fçauoir,que le fer 
qui-a efté frotté auee cefte pierre d'aymant, 
non feulement cft attiré deluy plus fubtiîe- 
ment : mais encore plus facilement il attire a 
foy vn autre fcr,que ne ùid la pierre mefme. 
Cefte pierre a encores d'autres vertus , & pro- 
priétés plus admirables , queie ne toucheray 
point , ncfaifans point aufsi à noftre fubied, 
lesreferuant ailicurs. 

ToarJ'air? cuire 'vnpoijfon.dans'vnejueilh dsfA- 
pki'^leins d'haïîle^mijè jur les 
charhons ardam. 

I 
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pRcnez vn petit fueiliet de papier, &: le plici 
en quatre bordx cflcués , puis rempliflfez 
d'huille d bliuc , &: le mettes promptcmét fur 
des charbons ardans,fansflam me jdeuantq lie 
l'huille aye pénétré le papier , 6r corne i huillc 

commencera de bouillir jmcttezdedansvnpe 
tit poiflon,& il cuira , & fe rôtira là, peu à peu 
comme dans h poëlle, & lepourrés tourner, 
& virera dtxtrcmentjii'fqiics qu'il foitcuitfuf 
fifcmment:car lep.npicr nebrullcfa nullemét, 

Pour faire 'veotti/rt^ charbon defeu .hruJîerdaM 
l eaii,^ l'en tirer 'vif-Cr* allumé. 

pRcnez vnedemy coque de noix,& mettes 
vn charbô de feu dedâs, puis pofez ccfte eo 
que de noix auec le chorbon/ur vn Tcau plain 
d'eau:3prcs renuerfés vn verre pardeffus, &c c6 
me vous pouffercs le verre embas dans l'eau, 
lec^arbori s'enfoncera pareillemcnt/ans que 
l'eaaentre dans le verre, pour amortir le feu. 
Tellement que ce fera chofe merucilleufc dt 
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veoir reluire le feu tout vif , dans le milieu de 
l'eau, & encore plus de vebir nager le charbon 
tout allumé fur la fupcrficîe dercau , après en 
auoir tout doucement tiré le verre, 

hut enfermer deux piécettes dehots , am deux 
courroyes^en 'vne façon , qnon ne les fourra tirer 
de là fans rompre le hois ou l attache. 

pAittes faire deux petites piécettes eftroites,' 
& longues , comme les voyés cy après , 
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ayatchafcunc deiix trous rôcls,prés dies bouti; 
lefqudsfont marqués , de ces quatre lettres, 
A.B.C.D. Puisprenés vnecourroye de cuir 
dcfiiéjd'vH palm de long , laquelle fendres vr 
pcujprés des bouts E.F.pour y faire dcuxfen 
tes G. H. Et faites pafler le bout F. par le trou 
A. puis le bout de la piécette A,par la fente H. 
& le bout E par le trou C. enferable par D. 
Et de l'autre cofté , où la courroye eft par dd' 
fus la piécette, faires encorcs paffer le bout E, 
par le trou C. & la piécette A. B. par la fente 
G. Puis la tirez, & fortiradu trou C. demeu- 
rant empeftréeautrouD.enla oiefme forte 
quele bout F.eftliéautroude l'autre piécet- 
te A Et pour tirer hors ces piccetteSjVous vfe- 
rez d'vn moyen tout contraire. 

t^utre façon â' embrouiller àmx ^kcettei de hoh, 
mec leur mkhs-^à'^vm ^Im^mâ' dijjîculté. 

£7 Aitesfaire deux petites pièces de bois,fcm- 
blables aux précédentes: niât s il faut c^u'cn 
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chafcune^il y ait trois trous^lefcjuels vous vo-i 
y£s marqués de ces IcttreSjA. B. C. D. E, F.^ 




Et pafsés le bout de lacourroye G*par le trou 
A.& le bout H, par le trou B- fi que les deux 
boutz foy et d vn cofté , puis pa^és le bout G 
paria fente K. & par le trou CAprés^pour en 
fermer Tautre piécette y pafsés de mefme ce 
bout G^par D.F,& puis par E.& encore par 
D.U aùeftiebout jteoantà 1 autre piécette. 
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Uquelle pafferéspar la fente T. & retirerez la 
courroye,decetrou D.Parquoyce bout fera 
cmpcftré à cefte piécette , ainfi qu'eft l'autre 
boutjà l'autre piécette: puis pour les tirer hors 
vousgouuerncrex d'vn moyen toutcôtrairc, 

TaUettes fort ^entités , garnies depUts differenzjn 
coulmndefouhzjiH dehors hf(^uei$ferezsueoiT 
njm i/er^ette^comme •vom lioudre^ 

pAitczdeux tablettes, de la forme,& gran- 
deur cjue les voycï, cy- après , marcjuées de 
ces nombres, i. 2. les couurât d'vn peu de par- 
çhemin,bien collé,& agencé proprement par 
defîus : & efcriuez fur les deux coftés de cha- 
<jue tablette, corne voy es ,& en la forme que 
les y voyés mifcs, ces lettres A. B.C. D.E. F. 
Puis faittes trois petits pertuis contre vn coft^ 
de chafque tablettc,& deux autres fur les deus 
autres coftez, aux endroits que les voyés rc- 
prefcntés. Apres prenés trois petits filetz de 
foye noire;les bouts defquel mettrcs dans les 
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Itrois trous de la tablette marquée , i. les cti- 
çhaflant proprement dedans , aucc des petits 
clous de bois , qui ne pafll nr pas plus q le bois 
des tablette-sfrottafit encore aucq vT' peu d'an 
cre ces coftés , de peur qu'on ne cognoiflc en 
quel endroit les boutz de ces filets font en- 
chaircz:li.s autres trois bouts defquels mettrés 
& collcrés auec leurs cheuillettes, dâs les trois 
pertuis de la tablette marquée, 2. fur l'endroit, 
oucofté que voyés,fi qu'en ouurât les tablet- 
tes de ce çoftc,ces filets noirs trauerfcrt le de- 
dans de la tablette, I. Puis p renés dcuxpetitz 
filetz de foye rouge, & les colles , en la façon 
que did eft,dans les deux pertuis , du dgfté de 
la tablette , 2. & les deux autres bout7,dans les 
deux trous du cofté de la tablette , i. en forte 
que demeurant les tablettes ouuertes de ce 
mefme cofté , les deux filetz. rouges paifent à 
trauers le dedans de la tablette, 2. Celaainfi a- 
cheué,covppés vne petite pièce de parchemin 
cftroit,&:vn peu plus longuet que les tablet- 
tcs,enformcdVne vergettejCoramcla voyçs 
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à cofté marquée, 3. & tenant en la maingau^ 
elle les tablcttcSj&montlrât le lopin de par- 
chemin en l'autre^Yous pourrés dire, en vou- 
lant faire ce ieu^que c eftlâ^vne petite touche 
pour apprendre à lire dans ce Huret , ( mon- 
ftrant le commencement de TA B C. qui eft 
dans les tablettes, )dirant qu'il n'y^a guère de 
Iççô^par ce que c'eft pour les p etits entans , ou 
pour, ceux qui ne font que commencer d'ap- 
p Q Jrç à lirc,^Sc qu-aux gens plus auancésjvous 
içàu&bicn bailler plus grande leçonXors a- 
ucc CCS ioyeux motz de gcule j vous mettrez 
jccfte toucliCjOU vcrgette,le long de la tablette^ 
i; foubz les filets rougesipuis tournant fubti- 
Jement les tabîettesjes ouurircs de Tautre eo- 
fté y ( car nottés qu'elles s'ouurent de tous les 
dcwi ) & on fera eftonéjde ycoir, qu'c les mô 
fliFant ouuertes ^ la touche qui eftoitfoux les 
^lets rouges, fe treuuera defoubz les noirs : a- 
prés les fermant 5 & derechef les tournant, 8C 
-ouurâtfubtilem et de hutre cofle/la vçrgette 
Cera veùe foubz, les filets rouges^cômcdeuanfi 
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Après pofant la touche fur les deux filets noirs 
qui font aux coftés de la tablette , l& pardef- 
foui celiiy du milieu, fe treuuera en tournant 
habilemét de l'autre cofté,eftremaintcnit par 
deflfoubz les filets noirs des extrémités, Scpar- 
deflus celuy d'i milieu de la tablette i. &c par- 
dclToubz les filets rouges de îatablettc,2:mais 
il ne faut icy ouui ir les tablettes j<^u'àdemy, 
& incontinent les retournant , Se ouurant , la 
vergçtte fera au mcfme cftat tju'cftoit deu^ 
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Finalement îTietteï la vergette fur les noirs, 
ou fur les rougesjcomnie voudrés, Se tournât 
habilemént4es tablettes , en lès entr'o.uurant 
encore çefte fois feuletaenti demy, (de peur 
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que la touche ne forte du tout hors des filets,) 
die fe treuuera enfermée dcffoubi tous Içs 
dnqrpuis encore tournât les tablettes de l*au- 
trc cofté.la vergette fe verra hors de tous ks fi- 
lets,& p:ird..{rusiceux,côme vous l'auiés mife 
cefte dernière fois. En vn rnor,la verge qui fe^ 
ra maintenant dVnc façon , fera fubitement 
d'vn'autrc, & ce qui cftoittanttïft dehors, fe- 
ra veu puis après dedans, aucç cftôncmcncdes 
afsiftansxarikpenfcrontque les tablettes ne 
s'ouurcnt touûours que d*'/n cofté feulçment. 

pour faire fajfryparynefortgrade jùkilitQe hUà 
d'^vn feth boijfeoHtjûubz^l'ne dochettSt^ 
le faire àj^aroijtre incontinent. 

p Aites faire deux clochettes de buix,de la fa 
çon qu'en voyez IVne peinte icy bas, mar- 
quée A.& vn rondeau de gros cuir,marqué Î3. 
de la largeur requife,pour pouuoir entrer dans 
la bouche de la clochette. Faites faire aufsi 
deux petites boëtesjou boilfeaux ronds,6£ au- 
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tant larges par en haut^ que par cmbas ^ mar- 
qiiées C. D- & qu elles foyent en tout & par 
tout femblablesd vnc defqucllcs doit auoir par 
dehors^comme yoyez^ le f ondzjou bafe tout 
vny: mais Tautre doit cftre vn petit creufé > de 
la profondeur requife5pourrengcr^& cnchaf- 
fer dclTus^l'vn ioignant Vautre^plufieurs grains 
de bled trié^aprés y auoir mis pluftoft vne pe- 
tite couche de cole-jpour y faire prendre lebic 
ce qui doit eftrcfaidfi proprement , que ce 
boifleau eftant tourné de ce coftéjfembleeftre 
plain deblérafclépar déffus. Ayant donqap- 
prefte ces engins Jors que vous en voudi'és ioù 
cr, il vous faut auoir mis pluftoft fecrettemét 
du ble dans IVne des clochettes ,fàns l'emplir 
du tout j mettant le rondeau du cuirpardef* 
fus , fans qu'il tienne guerre ferme : puis faut 
cacher dans la poche cefte clochette > auec le 
boiflfeau du bled colé. 6c les autres deux engins 
tout enfemb!c,QuandccsTriacleurs,& ïm- 
poftcurs fontcecy jilz portent pendue âleur 
ceinture furledeuant^vne grande gibccicre,ou 



Lesfubtiîes 

grande efcai-ceUe , cjnilcur eftfortfauorable, 
pour cacher tels , &femblablcs ferremens de 
leur art.Montrés donq la clochette,& le boif- 
feauvuides , à ceux qui feront prefcns , pour 
veoir , & manier rvn,& l'autre, tout a leur io- 
ly,& petit aifejd fin ( direz vous) qu'ils ne pe- 
fentpoint puis après que ce foiet bourdes que 
dsyoftre faiâ , ou que vous leur vueillçs im- 
poferjenleurcclat voxartifices,Etiors cachés 
ces inftr umens auec les autres.dirant que vous 
leur voulés faire veoir pluftot quelques autres 
petites gaillardilcs, pour garder ce ieutout le 
dernier , comm'il mérite pour fon excellence. 
Ayant donq fai'â; quelqu'autre genrileffc, ve- 
nant àfaire ccfte-cy, tirei laelochette plaine, 
gardant qu'on ne voye le rondeau quiretient 
le blé,& la pofez doucemét fur la table , çou- 
uerte dVn tapis: & au lieu de fortir le boiffeau 
fimplc,tira'éshors,celuy du bled attaché , le 
pofant, la bouche en haut , vn peu loing , &i à 
coftédela clochette , gardant bien qu'on ne 
voye l'autre bo,ut,oii gift la poifon:çar on tjteij 
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ucrale faiâ pliisadmiràble,quand onpenfcra 
que vous ioués toufiours auec les mefmcs 
inftrumensjqu'auiésmonftrésau beau corn- 
niencement.Celafaid, faides vous apporter 
vn'efcuellc pleine de blcd,& mettés dcffus, le 
boiffeau trompeur , qu'aueï. poréfurla table, 
l'empliflant de blé en la prcfence de tous , Se 
le ralclant pour faire iufte mcfure,preffant en- 
core toutcsfois de lamainpardeffus , pour la 
faire meilleure : difant,<iuelesvfuriers n'ont 
garde de la faii-e fib6ne,(les malheureux qu'ils 
font,)& q dételle mcfure quiîs meCurent,!! les 
faudroitmcfurer à grands baftônades. Or ce- 
pendant vous voycx bien, ( caràbonenten*- 
dcur,peu de parolles,) que cefte compreision 
fourmenticrcfefaidt , afin que les grains du 
bleddemcuransvnis,^: bienrenget dececo- 
flé !a : lors qu'on verra tantoft vne parallc di- 
fpofition , de 1 autre coftc du boiffeau , on le 
prene toufiours pour le mefmeboiifeau plein 
de bled. Apres cccy , couurés l'efcuclle , &Ie 
boiflcau emply,auec vottre chapeau:prome- 
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tant de faire paffer, & faire treuuer.le blé qui 
cft dedans, foubz la clochette: laquelle leue- 
rcz douccment,pour faire veoir qu'il n'y à rie 
deflbubz: (mais cependant vous voyez bien 
qu'elle à la picc plaine, )puis la remettez dou- 
cement en fon licu.Lors leuant le chapeau a- 
uec vne main,pour faire veoir encore le boif- 
feau pliin,remettrez le chapeau deffus^rêiier- 
fànt à mefm'inftant promptement le boiffeaU 
à fin que le bled demeure dans l'efcuelle par- 
my l'autre: puis tenant toufiours le chapeau 
defîusauec vriemain,cmportcrés aucc l'autre 
le boiffeau ainfi couuert,6c le pcferez fur ta- 
ble,aflrez loing de la clochette. Et ayant enco- 
re leué le chapeau , pour faire veoir rendroit 
du bled collé , qui le fera iuger eftre plain aux 
plus cler-voyâs,lc recouurirez derechef.Lors 
vfezde vozcômandemens,renforcez de me- 
naccSjpour faire entrer,tibon, ribainc , le bled 
du boiffeau , foubz la clochette: & incontinêt 
-defcouurant le boilfeau , pour le faire veoir 
vuidc jonlcpenferaencorc eftrcpleiîi , dottt 
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Vousferci de l'csbahy^& du fâché à merueil- 
les:&r ayant encore couiiert le boifllau5& kue 
la clochette j la poferez vn peu rudement , & 
comm'encolere, difant qu'il faut ce coup que 
Icbkdy cntre.Lors fâifant femblant d'cflon- 
gner le boiffcau^le tenat d'vne main,& le cha- 
peau dcffus aueq 1 auEreJerenuerfcrcz fubtile* 
mentja bouche en haut Jelaiflant, ainfi cou- 
uei t. Finalement ayant reîterc voz comman- 
demensjdeicouurés le boiflfeau y & on fcrabîé 
eftonnc dc veoir le blé difparu : mais encore 
plus^ayât leué la clochette^dc le veoir deffoux. 
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^jui eftoît tombé,Iors qu'à voftrc rudefecouf^ 
fequ'auiez donnée, en pofant tantoft la clo- 
chctte,Ie rondeau qui rccenoit le bled , s'eftoit 
laifsé aller, lequel fera fi bien couuerr par tout, 
vous aucz leué tout doucemct la cîochet- 
te,)qu'on ne le verra nullement. Cela faid , en 
retirant le blé , empoignez cnfcmble le ron- 
deau , le conduifant adextremet dans la poche 
fans qu'on le voye , &: le boiffeau trompeur 
pareillement , fuppolànt le fimplc en fon lieu, 
a fin que vous foycz eftimé ioucr aueq'vnc 
mefmc boete. Vous pouuez encore faire ce 
icu aucc le feul boiÏÏcau trompeur^pour diuer- 
fifîcr le plaifir,cn cefte forte. Mettez, le fur l'e- 
fcuellcdubled, pour remplin& l'ayât fccre- 
tement renuerféjà la faueur du chapeau , ainfï 
qu'a eftc dit , ( à fin que le bled démettre dans 
refcuelle,)]c poferezfur table,du cofté où eft 
le bledcolléjàfindcle reprefenter çûmmcs'il 
cftoit plain.Puis faifant femblât de l'cflogner 
Tenant le chapeàuJ'vne main , & le boifieau 
^de l'autreje renuerfcrcz.adestreracntaueq vn 

petit 
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petit tourdiôjla bouch'cn haut. Lors vfere? co 
me dcifusjde voz commandemcns , fortifiez 
dequelcjues mots a]titonants,pour faire dif- 
pai oiftre le bled qu'on penfe auoir veu dans le 
boifTeaurpuis , après l'auoir defcouuert , on le 
vçrra viiidc,aueq'vn cftonncment i.ncroiable, 
nepouuantdeuincrqu'eft deuenu le bled. Et 
après tout cecy,ayantpromptcnient ferré en 
pocheccboifleaujfuppoferez, & monftrercz 
l'autre auecla clochette vuide jComnti'auiez 
faiélau commencemct.Vous auez cy-deffus 
lepourtraitdecesenginssla où la clochette eft 
marquée A. le rondeau B. le boilïeau du bledt 
attachée. Se l'autre D. 

toreillespar laiouë-^&uàtrauersùs Icuns^aHeq ^ 
'vne corde^ç^ la faire yeoirtamoji ccup^ee^ 0t 
pils entière, 

I^Es Bateleurs appellent ceft inftrunticntjou 
vn tel engin qu'ilz, ont , vn bride- veau. 

K 
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Faites donq faire deux petits baftons quarrexj 
delà grandeur que voycs , Se ayant hid vn 
.trou à çhàcun,prcs des bouts A.B.qui paflTent 
tout outre,ferez pa0cr vne cordelette à trauers 
faifant vti nœud à chafquc bout d'icelle com- 
Z?^ ^*^y P^"^ la figure mife cy dcifouz. 




Apres faites faire deux autres piécettes de bois 
A.B.d'vne toute pareille forme, Se grandeuri 
percées de mcfme les autres,prés des bouts C 
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p.& creufes par dedans,tout du long du bois 
E. F. auec deux autres trous tout outre , prés 
des bouts G. H- Puis faites paffer la corde par 
le trou Clafaifant couler i^ans !c creux E. Se 
fortir p.ir le trou G. Après la pafierex par le 
pertuis H.de l'autre pièce B.5c l'ayàt fait cou- 
ler le long du creus F.la ferez, finalemêtfor^ 
tir par le trou D. tellement que ces deux pie- 
ces cftant ferrces,& ioindes enfemble,on pê- 
fe , en les voyant , eftre les mefmes , qu'auons 
monftrc au corn n^encement eftre toutes fim- 
plcs:&: faut que les trous C. D, du dehors des 
piécettes A. B. paffcnt outre , à fin qu i! y ait 
pardedans deux autres, trous l. K, dâs Icfquels 
collereï, vn petit tronçon de cordelette, à l'ef- 
gal du bois,à fin que ouurant les pièces par ce 
cofté,^ corde qui fembloit trauerfer les piecet 
tes, j ors qu'eftant ioinAes,vouslatirerés dVn 
cofté,&: d'autrc/emble eftre couppée, palT^nt 
en ceft endroit le trenchat dVn couteau,pour 
faire voftreieu,comme dirons tantoft.Etfaut 
que pardeffus les bouts A. B.vousayés faiâ; 

Kii 
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iîeux trous,pour enfoncer , Se faire couler par 
liivoftrecordekttejdans les creux E.F .les fer 
mant puis après auec dcuxcheuillettcs du me- 
fmebois , noirciifant encorcauec de l'ancre, 
ces bouts & tout lebois,de peur qu'on ne de^ 
fcouurc hrtificc , & à fin que ces deux engins 
foyent tous femblables , &: qu'on penfe que 
vous ne vous aydez que du premier: lequel au 
commencement baillerez à vifiter exadcmct 
de prés 5 à ceux que voudrez, tenant l'autre 
ïlans voftre poche. Puis y ayant aufsi mis le 
premicrjeur direz que s'ils veulét gager quel- 
que bô bénéfice, vous leur fcrés veoir à mefme 
înftant couppce, & rcioinéte ccfte cordelette* 
Lors faifant femblant defortir encore les mc- 
fmes piécettes fimples, fuppofei-ezles autres, 
Ôt'les tenant ioindesl'vnc contre l'autrcjtirez 
Ja corde qui fort par les trous CD. tâtoft par 
le bout h. tantofl par le bout M. i fin qu'on 
penfe qu'elle paffe tout outre , & à trauers les 
trmis C D.& J.K . (Mais vous voyez la digref 
fion,$ç le chemin (Qu'elle va prendre par de-^ 
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dans le bois}pms fcrés paffcr tntre-dcux,le trî 
chant d'vn couteau, ouurant les piécettes in- 
côtinet,pour faire apparoir les boutz de corde 
collés aux trous I. K. qui feront fcmbler la 
cordelette eftrc couppée.Lors mettez le bout 
de l'oreille de queIqu'vn,cntrelesboutz A.B. 
1 ou les leures , ou bien le cofté de la ioue , vers 
l'entrée de la bouche: tirant la corde par les 
boutiL.M. 5^:conime on le verra couîcr,&: 
fuyure, il femblera qu'elle paffc , & trauerfc la 
chair en ces parti es,& qu'elle foit reioinde mi 
raculeufemcnt.Finalement,oftés ces piécettes 
de contre la chair, & tenant les autres fecretc- 
ment dans la main , les fuppoferez habilemet 
S^adextrement, a fin qu'on ne dcfcouure que 
vous ioiiés auec d'aurres,comme en tous ces 
ieus gaillardz , il faut apporter la foupplefle de 
la main qu'y eft far tout requife.Il y-a bicvn 
autre quafi tout pareil inftrument , duquel v* 
i Cent ces triacleurs,quils nom met bride- veau 
comme nous auonsdit au commencemçnt: 
mais par ce qu'ils ne ioucnt que de ccftuy- 1^ 

K iii 
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toutfeul,iln'y-apastantde merueille , qnand 
il n'eft permis de veoir,5e manier la chofe àfo 
aife , com m'en ceftuy-cy , où nous vfons de 
deux engins tous femblablcSjpouf en pouuoir 
toufiours monftrer hardiment rvn,fans nulle 
crainte d'eftredefcouuert. 




Vhautre moyen four hr'iderquelq'yniauec 
1/» anemiOit'koucîe de luon. 
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pAites faire deux aneauXjOu boudes de !et5 
I vnc A.toutc entierc5&: Tautrc B. qui foit 
couppée 5 & les bouts vn peu diftansi'vn de 
1 autre , polis , &c adoucis : & tenant B. caché 
dansvoftrcmainjmonft. erés Ade tenant en- 
tre les doigtz, de la droitc.Et incôtinentjchoi- 
ÇirCL parmy la trouppej<|ue!que bô Iourdaut> 
luy faifanrvn peu ouurir la bouche : Se lors 
fuppofant par la dextérité de voftre main^i'a- 
neau B-que tenez dans la main gauche^au lieu 
d' A.qu auez. en la droiôte , le mcttrés propte- 
ment , & fubtiiement dans le cofté de fa leure, 
vers la ioûejOu machoirCjen forte que la chair 
foit empoignée dedans^Ôc dehors^par les deux 
bouts rompus delaboucle^ & que s'enfonças 
vn peu dedansjil femble quelle foit entre -lar- 
dée: & encore pour mieux le faire acroire ^ re- 
mués foiiuet^^ faites couler les doigts à l'en- 
tour de la bouche,comme fi vousla tourniet 
la dedansjbien qu'elle ncbouge,Enfin,tirez la 
boucle/aifant tourner le lourdaut^le poulTanc 
rudement contre vousjâ fin qu'en luy f aifanÉ 
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tourner le dos aux autres^par cefte ferou{ïe,ût\ 
tic voye pointlarompuredela boucle, fuppo 
fantà ccsfinsprôptement l'autre dansia mê- 
me mainjSe la leur faifânt veoir , à fin qu'ô pc 
^toutcecy fe face aueq'vne mefme boucle. 




\ 'TourfaïrefemUer^quepapeideux cordesy 
àtrauerskcoL 

pRenés deux cordes efgallcs en ïongucur5de 
quatre palms chafcune : & les tenant par le 
milieu dans la main, icindies IVne à l'autre, 
môftrez. les quatre bouts d'icelles qui pendet: 
puis diâ:cs,queles pajflTant derrière Iecol,&: ti- 
rant deuant vous rudement parles bouts d'i- 
celles , vous les voulez faire paffer inuifible- 
tnentjàtraucrs le coI.Lorslestenatparlemi- 
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lieu dans voftrc main , comme dit eft , eh les 
failant branflcr y &c parlans toufiours poura- 
muferlesafsirtans , les tournerez parvn tout 
demainfubril , fans qu'il s'en apperçoiuent, 
les deux boutz pendans de Tvncjde ça, &: ceux 
de Tautre de la y demeurant chafcune d icellcs, 
repliée par ce moyen r Se redoublée fur le mi- 
lieu dans voftre mainJVn repli entrant dans 
Tautrejâ fin qu on penfé^voyant pendre tou- 
fiours les quatre bouts^que vous les teniez en- 
core dans la main^en la mefme difpofitiô,tout 
du long 5 comme les leur auiez monftrez au 
commencement.puis les mettez ainfiaccou- 
trécs^derrierelc col^prcflant aueclanuque^ou 
chaignon d'iceluy , l'endroit où le milieu des 
cordes demeure doublera fin qu'elles n'efchap 
pent tropaiféemêt. JLors ayat faidvnnœud 
prés des quatre bouts que tenés deuant vous> 
pafsésies mains a trauers ces quatre cordes,, 
prenantauec la maindroiâ:e,les deux cordes 
d*enhaut5&: de la gauche, celles qui regardent 
cmbas^Sc en tirant de toute voftrc force ^iet- 
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tereï vn effroyable cry;ô<r les cordes non feu^ 
leîçentfetrcuucronthors du col miraculeu- 
fement,{ansfra(aure,ny folution de continui- 
té : nnais encore elles en fortiront en la mefme 
difpofition 5 que files y eufsiez. mifcs toutes 
fimplesrcar aiilsi le penfera- on. 

QmmilÇmhlera , que 'vom ayezla langue ferck 
tout outre,auec >vn^o'mçon* 

p Aides faire deux poinçons de fcr^lYn tout 
d'vne venue , comm'vn vray poinçon , &c 
l'autre entre- coup pé par le milieu , ayant la 
moy tié du fer qui fort dehors,recourbé,& re- 
plié en fon petit circuitjComme pouucz veoir 
par lepourtrai(a dcl'vn , & de l'autre, qu'en 
verrez cy après. Or voulant faire cefte gaillar- 
de gentilleflejtenez caché dâs la main gauche, 
le poinçon rompu y & montrez le vray , en le 
tenant auec les doigts de la main drôtde. Puis 
faifantfemblantde vous en vouloir percer h 
languejprenez fubtilcmeut l'autrcjles fuppo-* 
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Ènt habilement d'vnc main en l'autre ^ S>c m- 
continentlc mettez en la bouche ^tenant les 
dents (i n ées contre les cotez A. B* en forte ^ 
tolite Texituredu fer recourbé demeure dans 
la bouchc!&: en ferrant les dents^ fermerés y Se 
auanccrés les kures , comme fi vouliés fifier, 
difpofanttcilemct ce poinçon>queia teftc^ou 
gros bout d'iceliiy pafle , & fe repofe contre ïa 
kurefupericure,& le boutpoinéèu cotre cel-^ 
k dcm bas. Cela faiâjpaffcz la langue pari ou 
uerture C. (qui tft fof rtiéé par le circuit du fer 
interrompu, Se recourbéj)^ fortât le plus que 
pourr és:& elle fcmblcra percée tout à trauerfo 



Finalement prendrés l'autre poinçon quefè- 
nés en l'autre main,C&: nottés que la dcués te- 
nir au coftéjà fin qu'on ne penfe qu'il y ait rie 
declans, ) le fuppofant galantemêt d vne main 
en l'autre , au lieu de celuy qu'auez forti de la 
bouchera fin que monftrat encore en la main 
droide le poinçon ent!er,comm'auie3i fait au 
commencement , on cftime que vous ayez 
toufiours ioùéauec celuy- là mefme. 

Quîîfmhhra > qt/ayezje hra^yOu le coîprcé,d'oH' 
tr'enomre,aueq''vn couteau. 

p Aides faire yn couteau, qui foit rôpu , ou 
diuifé,en l'endroit que verrez par la figure 
mife cy après: & faut que le fer qui fe tient aux 
coftczdiuifés du coUtcauJoitrôd^Sc qu'il faf- 
fe vn circuit recourbé,ou exiture relcuécenla 
mefme façon qu'auons dit du fer perce- lague 
commençant ladidc diiiifion au cofté prés du 
manche , & finifiant à l'autre partie du cou- 
tcau jfur le doz d*iceluy: tellement que mtttaï 
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icc couteau dâs le bras vers le poignet d'iceluy 
ceferrepHé , &: recourbé, demeure enchafsc 
ded ins, demeurât la partie du couteau rompu 
qui dï vers le manche , appuyée contre le de- 
hors du col du bras,& l'autre partie , contre le 
dedans d'iceluy : à fin , que demeurant tout le 
fer rccourbé,bien caché dans la manchc,ioïn- 
fte Se ferrée , &c les deux parties du couteau fe 
voyans enfoncces,& ioinâ'es,contre les deux 
endroiâs du bras , il fcble (ju'il loir percé tout 
outre. Ce que encore vous ferez, veoir auec 
plus grand' frayeur , fi vous reprefentés voftrc 
main fengUntc , l'ayant mouillée de quelque 
teinture rouge , & liquide , d'eau & de brefil. 




D'autres fontvn pareil couteau ï pour faire 
t[u'on les ait dagues de frais , l'accommodant 
gorgC5puis fetenanstous roides eftcndus 
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parterre, en ceft équipage , les yeux tourne? 
dans la telle , & lecolteintcommes'ileftoit 
enfanglaméxar ie ne fâche celuy, qui ne fcuft 
faifid'vne terreur incroyable , fi entrant dans 
vne chambrejil rencontroitinopinéement vu 
tel rpe(aade,pour fi afleuré qu'il feuft , & qui 
ne fcndift l'ergot bien vitement , depeur d'e- 
ftreattaint,& côuaincu de meurtre, eftâttreu 
ué m cnm'me jiagrmtt. 

Pour faire femUer^qu'aye-^erctlefont l quelj^n 
qttë facietfortirpar là,menant'vn petit efî' 
tonnoïr de contre^ le 'vin qu'il aura heu pkfloH. 

p Aites faire deux petits entonnoirs de fueil- 
le de fer blancSc les failles fouder l'vn dis 
rautre,tout àlétourdelabouche, &raufsi par 
le bas, en forte toutesf ois, qu'il n'y ait quVn 
canon,ou tuyau,feruât pour tous deux,& que 
regardant dedans, 5c à trauers le tuyau,on iuge 
quec'eft vn feul entonnoir,tel que vous le ver 
rés cy-aprés marqué A. & faut en les foudatj 
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qu'on laiffe entre- deux vn peu de vuide,& vn 
petit bord, ou repli par dehaut , tout à l'entour 
de h foudurcifur lequel ferés faire vn petit per- 
tuis rond,B.&: embas,contrelç milieu du de- 
dâs du tuyau D.où le fer eft encore double,vn 
autre petit troujlequel nousauons marqué en 
deux lieux C. ( bien queccnefoit quVnfeul 
trou,) non feulemêt pour rcprcfenter a l'opti- 
que 5 l'endroit où il doit eftremis pardedans, 
près du tuyau D.comm'auons dit : mais aufsi 
fur la bouche, ou entrée large de l'entonnoir, 
pourmonftrerfeullementàrœil , que regar- 
dant par la bouche , iufques dans le tuyau D. 
onpeutvcoir àcofté d'iceluy , le pertuisC. 
Pour faire dqnc ce paffetemps , vous dcuez 
pluftoft auoir rempli de vin ceft entonnpir,en 
nicttant le doigt deuant le trou D.à fin que le 
vin ne puifle tomber par là, $c qu'eftant peu à 
peujSc non tout à coup vcrfé dans l'entonnoir 
il s'enferme aufsijSc entonne petit à petit , das 
ie vuidc qui eft entre-deux, entrant par le per- 
Ns C. & montant toufiours , iufqu'à <;pquc 
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tout Ic vuide foit plain j ce quecognoiftrez, 
en voyant reluire le vin fui" l'entrée du peTtuii 
E.lors l'ayant fermé aueq'vn peudecife,ofte- 
rez le doigt de deuant le trou D. à fin que le 
refte du vin qui cftoit demeuré dans la bou- 
che de l'cntonnoir,fe veric, demeurant l e vui- 
de d iceîuy tout remplixe que vous aurés faid 
pluftoftfecrcttement. Lors voulât faire veoir 
ceftc plaifànte merueille , monftrerés vn peu 
de loing cd\ engin vuide, comm'il fembre- 
ftre: puis l'ayant rempli de vin , en la prefence 
de tous , tenatit le doigt deuant le trou D . de 
peur qu'il ne vcrfe faites le boire à quelque 
garfon. Apres feignes dcluy percer le front, 
auec la pointe d'vn couteau , ou pour mieux 
faircjauec vn de ces poinçons induftrieuCemêt 
faiétz,d'vne façonjqu'ilz fe perdent,& enfon- 
cent tous dans le manche, comme fi le fer en- 
troit tout dan5 la chair,^: tout à l'entour/ont 
fortir comme du fang , 8^ dont nous en mét- 
rons la figure , à noftre féconde & plus ain pic 
édition. Cela faiétjmettez le doigt cotre l'en-r 
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droit que VOUS auez fait fcmblant depcrcerj 
& incontinent ayant égratigné , & ofté ce peu 
decirequiferntiokletrou B. mèttés la bou- 
che de J entonnoir contre fon frontjlc trou B. 
cnhaut.Car àmefurcque laiflcrésvnpcu en- 
tr'ouucrtce trou, fans prefTer trop l'entonnoir 
contre le front, vers ceft endi'oit, finon feule- 
ment par le cofté d'embas, le vin fortira par le 
trou dii tuyau D .Et chaque fois preïfant tout 
Tentonnoir contre le front , le vin s'arreftera, 
puis encore quand laifTerés refpirer le trou B, 
enfouflcuant vn peucecoftéicntonoir/ans 
qu'on s'en puiffe apperceuoir, le vin encore tô 
bera. Mais à mefure que voudrez faire à pofes 
fbrtir le vin,fairestoufsir le compagnon, à fin 
qu'en s'esforçant ainft, tout le vin qu'il à beu, 
puifle mieux (direz vous)fortir du front , iuf- 
qu'à la dernière goûte. Ce qui fera véritable, 
pour le regard de celuy qui eftoit arreftédans 
Iccreus de noftre entonnoir artificiel. Et voila 
comment la fimplicité des ignoras cft deceîîe: 
faifâns encore acroire,ces habladours, auec ce 
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mefmeinftrumcnt,qu'ils tirent du vin j d'vne 
porte jou d'vne muraille. 




Comtne <VôtiS fourretfçauok le nomhrêt 

T\[d:ts à quelqVn , qu'il penfc tel nombre 
r^qu'ilyoudrajpuis faites comm'cft por^ 
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parceftexemplcPrencs lecas qu'il aye penfc 
jfaitcs luy atlioufter àce nôbrcj laiuft^ moy- 
tié d*iceluy5quî font deux 6f demy ,îefqucls, 
cftant adiouftcz, à 5.rcndcnt 7. &: dcmytôi: faut 
qu'il face cefte addition tout bas5à-part foy.&û 
demandez luy , s'il tient aucun demy , c'efti 
dire,fi le nombre total ainfi affemblé , eft par* 
fai ca,ou im parfait ; & s'i 1 neft parfa id, &c en- 
tier,di6î:es luy qu'il l'en facercomm'icy , 7. Sfi 
demy rendront 8.en adiouftant vn autre de- 
my: & voila la première partie de ce ieu. Puis 
poupia fecôdc fois , faiâcs luy encore adiou- 
fter à tout ce nombre de 8.1a iuft c m oy tic d'i- 
ceîuy, à rçauoir4.qui feront 12. Etdemandez 
Iny , fi iccfte féconde fois il y-a aucun demy, 
& fi ainfi efl:,qu'il le face rond & entier : mais 
comme vous voyés,iI n'en y-a point icy, car 
I2.eft vn nôbre paifaiâ::& nottex, que le pre- 
mier demy qui fe trcuuera , prouenant del^ 
pren^iere partie de ce icu , doit eftre par vous 
fccrettemcnt retenu, pour 1.6c le fécond , ( s'il- 
s'en trcuuc encore vn'autrcjenla féconde parJ 
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tie^ ou computation de ce ieu , ) fera par vous 
compté pour 2 Ja valeur dcfqucls eftant aiTem 
blée^rendroit 3.O r ce que deffus ayât cfté hiâ 
Vous luy dcmandercs combien de fois 9. fc 
peuuent bien rarouuer en fon nombre entier 
6<:total,deuxfoisadioufté5Comme dit eft: car 
autant de fois 4* vous faut fecrettemcnt rete- 
iiiràpart vous , lefquelsadiouftés au Qombre 
qui fera proucnu des demis , ou dcmyquife 
fera rencontré^fera en tout , le nombre lequel 
ilauoit premièrement fongé. Que s'il ne s'y 
trouuc aucun 9- le nombre feu! > prouenudu 
dcmy ,ou des dcmy s/era fans doute celuy qui 
â efté penfé* Or icy en ce nombre total den* 
fc trouuc vne feule fois 9-fans plus 5 ( comme 
voyez5)qui vaut 4.1cfquels adiouftez â L dc- 
fccnJu du premier demy , nous rend le nôbrc 
de 5, qui cftoit celuy qui premièrement auoit 
cfté pêfé:& ainfi ferés de tous autres ^Mais en- 
core cccyfe pratiquera beaucoup plus facile- 
ment j &aucc moins dcpcine ^ par ceft autre 
moyen que voicy. 
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Antre moyen flmfacde^ç^ court^fourtrmuer 
l^n nombre ^enp* 

^Pres qu'il aura penfé tel nombre <^u'il vou 
drn^ dites luy cju'il y adioufte deux fois au- 
tantjpuis qu il en reictte autant de fois 6 qu'il 
en y treuuera:&: n en pouuant plus oftçr j que 
de ce qu'il tient de refte , ne pouuant faire 6. il 
en ofte 5. s'ils y font. Or nottcz , qu'autant de 
dqu ilauraditfetreuuer enfon nombre trois 
foisniultipliéjComme dit eftjautantdefois 2* 
vous faut fecrettement retenir: & c opter ton* 
fiours pour i-le 3, qui fe treuuera prouenu , de 
ce qui ne pouuoit faire 6. 5c adiouftant le tout 
cnfemblcj ce fera le nombre imaginé. EtO les 
fi^ofteZjil n'y demeure rien plus^ou que ce qui 
refte ne puifk faire j.en ce casj ce qui prouicn- 
dra des 6. qui s'y trouueront > fera le nombre 
qu ilauoit penfé, Mais fî après qu'ilaura trois 
fois doublé (on nombre ,il ne s'en peut ofter 
aucun 6. ( comme pouuez iuger 5 au cas qu il 
euft penfé i. ) lors vous faudroit compter , H 

L iii 



Icsfubtiles 

tetenïri.pourlefeul 5.qmfetreuucà ofl:er,^m 
feroitjcommevoyei, le inefmc nombre. Et 
fi ayant trois fois doubîc fon n'ombre, il ne s'y ; 
trouuoit qu'vn 6.à ofter, fans aucun s.dc rcftc 
vous prendrez le 2. prouenant du 6. car ce fera 
le poinr penfé. Vous en auez icy vn exemple. 
Ayant fongé 5. & keîuy deux fois multiplie, 
feront 15. puis cnayant ofté deux 6.1cs conte- 
rez a-part vous pour 4. & luy ayant encore 
faitofter le j.qui s'y treuue de refte,ne pouuat 
faire 6.1e compterés pour i. Or 4. &i.adiou- 
ftezenfemblc, vous rendent 5.qui cft,comme 
pouuez veoir,Ie nombre pcnfé en noftre exé- 
ple : ficainfi vousgouuernerez en tous autres. 

Pourfçauoirdtreen'Vfie compai^meyauquel de tom 
mm eflé haîllé 'vn aneaUtCn quel doi^t il i'aurâ 
O ^» ^luelle ioin^iure, 

p Aiâes affeoir les pcrfonnes par ordre,feIoB 
. le nombre qu'elles feront . leur monflrant 
î|ucl de tous vous voulez élire leprcmierj^ud 
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kond.c^uel troifiefme,&: ainfi des autres.Pa- 
rëllement que les doigts de chafcun d'eux foie 
ragé par ordre,iufqu'au nombre de dix,en leur 
inonftrant,quel vous voulez, eftre le premicri 
quel le fecondj& ainfindcs autrcs:commcn- 
çant depuis le pouce de la main droitSe, & fi- 
niffant à l'anelicr de la gauche. Puis vous cftat 
tiré à part,ditez à quelqu' vn de la troupe > le- 
quel vous aurcichoifi propre pour compter 
de la plume,qu'cn Te tenant debout, fans eftrc 
com prinsaurang des autres, il double aucq'- 
vne plume,fur vn peu de papîer,le nombre de 
la perfonne qui a eu l'aneau , auquel nombre 
faiâes luyadioufter 5. puis encore multiplier 
ccfte fommepar5. à laquelle multiplication 
luy ferez, adioufter le nombre du doigt où cft 
hneau,par-de{fouz,& vis à vis de îa première 
figure du nombre totahSc dcuanticeluy,fai- 
âes luy mettre à l'cfcartjle nombre de laioin 
dure, en forte qu'il occuppe le premier rang, 
on ordre du nombre: comme qui mettroit 2. 
deuant 7.il auroit 72. Après venei, & luy de-** 
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mandci tout le nombre qu'il dcnt,duqnel o- 
ftercz fecrettemct ^-part vous, aucc la plume 
25o.&lereftantvous certifiera fortingenieu- 
fement , & comm'vn vray oracle, de ce que 
defircïfçauoir. Car fçachez que les centaines 
rcptcTententla pcrfonne qui a l'aneau , les dt- 
xainesjles doigts,& la première figure demô- 
ftre 5 par le nombrcdes vnités , en quelle ioin- 
dure il cft:fcIon que cecy fera rendu cler , & 
famiiier,par l'exemple fuyuant.Prenons le cas 
que l'aneau aye eftc baillé a lean, qui foit afsis 
le fixiefine en ordre.qu'il Taye au doigt enfei- 
gneur de la main gauche, ( qui eft le feptiefme 
fuyuant la précédente difpofition de toutslcs 
doigts,) & que ce foit en la troifiefme ioinélu- 
re d'embas. Vous tenat donq loing,dites a ce- 
luy qui conduit Tadion^qu'il mette à part ce- 
cy,fur vn peu de papier,par forme de mcmoi 
rcjcncefteforte que voyez icy: 

ô.prfonne. 7. doi^t. 3. io'mthre, 
puis faides luy doubler, comm'auons dit , le 
nombre de la perfonne qui a l'aneau> & y ad- 
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îouftcr 5. puis multiplier tuot cela par 5. Apres 
faides luy mettre deffoubx , le nombre de Li 
ioin(Sure,& celuy du doigt aufsi , en la propre 
difpofitioiïcju'auons did, & comme voycî 
jcy mis le tout,par ordre, & de fuitte: 

12. 
5* 

85. 

puis après, diâ:cs luy , qu'il adioufte par addi- 
tion tout ce nombre, tant celuy de 85. que ce- 
luy du doigt,5c de la ioindure,qu'cft deifoui, 
tn la façon que voyez icy. 

85. 

925. 

Cela faia, vous ayant faid bailler Je nctfnbrc 
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total qui en fera proucnujqui eftjainfi qac v<ï 
y és,9 2 3. vous en ofterés par fubftradion 250. 
pourfçauoirce quireftera, qui eft , eommc 
pouuez, veoirj6 7 5. en cefte forte, 

250. 

Sidonqau nombre reftant les centaines rc- 
prefentent la perfonnc qui a l'aneau, les dixai- 
ncs le doigt, &r les vnitez de la première iîgure 
<3u nombre , la ioinâure^commc auons dit au 
cômcccmet,piTis qu'en ce nôbredc 673.117-2 
premièrement fix cens , fept dixâines , & trois 
vnitésjil faut direjS^ coclurre de nccersité>que 
la fixieûne pcrfonne à l'aneau 5 au feptiefmc 
doigtj&enla ti'oifiefmeioinâure. Ce q vous 
dirczpuis après, (afin quececy aye plus de 
grâce,) en monflxant la perfonne, &c côfignât 
la mainjle doigt,5c la icindure/ur votre main 
mefme.Mais s'il aduiènt,toutes additions, fup 
puutîons, multiplications , 6c fubïlraakins 
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eftant faiâes,& qu'au lieu de dixaincs/ctreu- 
«aft o. Alors il faudroit ofter vncccntaiîie de 
la figure prochaine de deuât, & la conter pour 
dix dixaines,au lieu de o, en difant que l'aneau 
feroit au dixiefme doigt.Comme pour cxcm- 
ple/i toutes les fnpputations faides,il fe treu- 
uoit ce nombre de 9 5 i.vous voyés , qu'ayant 
fouili-ait d'iceluy 2 5 o. il refteroit 70Ï. Cequi 
dcnoterpit, que la fixiefme pcrfonnc auroit l'a 
ncausaudixiermedoigt.ôc en U première ioin 
dure d'iceluy. 

Tourfçatioirdireh fo'm^z. f« quelfi'vn aum 
faiB^j mec trois dés. 

pRcnei trois dcSj&dides a quelqu'vn,qu'il 
les iede fur table fans que le voycs, & qu'il 
côptc,& affcmble en vn blot, tous les poindz 
qui fe rencontreront deffus.Puis en ayant leuê 
dsux, qu'il adioufte les poindsde deffoubz, 
aux autres dcdclfus tous les trois qu'il auoit 
defia retenu! , & que de rechef il roule fur 
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blclesdeux^u'iltientjadiouftant atout 1ère: * 
ftcjcspoinas quifcrencotrcrôtdcfifus. Lors 
vouseftantapproché , pourdeuiner tous les 
poinds qu'il aura ainfi faits en voftrc abfence, 
auifcifansfairefcmblantde rien, combien de 
poinâs vous trcuuerez en tout, par deffus les 
trois dés, qui ont efté laiffei , ( car ayant faiét 
tout ce qucditcft, illuyfaut dire, qu'il laiffc 
amfi les dés fans les toucher: ) Scadiouftesd 
iceux i4.poin(âs.Car fans nul doubde,cc fera 
le nombre entier de touts les points qu'il a- 
uoitfai(az,&rctenuz en voftre abfence. Mais 
i fin qu'on ne comprenne ccft artifice, (ayant 
d'vn coup d'oéil conté,& retenu à voftre arri- 
uée,commc auons did , tous les poinds que 
verrez deffus , ) icttez tous les trois dés fur ta- 
blcaffemblant ^part-vous,CenIes brouillant 
dans la main, ) Se adiouftant à iceux les i4.qu'a 
uons dit^rcgardant attentiuement ce qui vien- 
dra deffussà fin qu'on penfe que vous vous fer 
uc^ de celle dernière monftre des dés,pour de- 
uiner,&: non de la première quetreuuez à vo- 
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tre arrîuce , bien que ce foit feulement pour 
faire la minexar défia vous fçauez voftre cô- 
pte,& n'y faillirez iamais. 

^ourdeuinertroif chofeidifferentes,tjue îroiiperjôn^ 
ms auront pmjesjç;^ cachks. 

J^îfpofez trois perfonncs en tel ordre , que 
1 vn foit premier,l'autre fecôd,l'autretroi- 
ficfme , retenant ceft ordre à-part vous , fans 
qu'on cognoifîe que le gardiez. Puis rangez 
aufsi en pareil ordre fur table, trois chofes dif- 
férentes l'vne dcrautre,retenat aufsi en l'cfpric 
quelle des trois voulés eftre la premicresquellc 
féconde , 6c quelle troifiefme , fans qu'on co- 
gnoilTe que reteniez en voftre efprit aucun or- 
dre d'icelleSjCommc prenez le cas que ce foycC 
vne clef, vne bague , & vn fou. Après mettez. 
24.getz fur tablc,defquels en baillerez vn à ce- 
luy qu'auez retenu pour le premier, au fécond 
enbailierés deux , 5^ au troifiefme trois : puis 
lailTez fur table le reftc des gets, & aies vous- en 
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vnpeuloing,lcur difantjqu'en voftreabfence I 
iîsprennér,& cachent chacû , telle chofec^uiî 
lcurpIaira.Puis criez tout haut, queceluy qui 
a prim la clef,prennc dans fa main , autant de 
gets que luy auicz baillé : celuy qui a prias la 
bague,deux fois autant.outre ce que luy auiez 
baille: & que celuy du fou , en prenne quatre 
fois autât.lâns compter ce que leurauiés bail- 
lé:prenans ces gets,des iS.qu'auics laifsc fur ta- 
ble, fur Icquelle aufsi leur dirés qnils laiffent les 
gets qui demeureront dt refte, après auoir fait 
toutccdeflus. Car s'il n'en y-aqu'vn feul , la 
pcrfonne que vous aués retenue la première 
en rang,aura prins & caché la première chofe, 
qui cft la clef, la fecodc perfonnc aura prins la 
féconde chofcqui eft la baguc,& la troifiefmc 
perfonne aura prins le fou,qui eft ia troifiefme 
chofe par vous retenue^Et ainfi vous gouucr- 
nerés pour le regard des autres getz qui refte-, 
ronr/elon que vousvoyéscccy marque dâs 
la figure d'après, par laquelle vous voyés , que 
k plus grand aornbje qui peut rcfterjfçfQnt 
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^ que iam;iis n'cnpeuuentrefter4. quelque 
chofe qu Hs prennent, en changeant tât qu'ils 
voudront,au prendre. Vous pourrés porter fe- 
crcttement la figure fuyuante5imprin[iée dans 
la paulme de voftre main : à fin que regardant 
dVn clin d'œilenicelle^ fans qu'on s'cnadui^ 
fe:( ce que vous fi:rez, fi vous tenez les doigtz 
contre le front^oôm'enfaifant du fongc-creu$ 
fur ce qu'auez a re(pôdre,)cecy vous foit aifé, 
l'ayant deuant les yeux y par cefte gaillarde in-^ 
uentioa Etfaut toufiours , pour confcruer la 
grâce de ce îcu,nômer en deuinant, & les per-^ 
fonnes>& les chofes,par leur nom 
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Comme 'VouiJçauresdire,le nohre âesgeUqne tm 
perjonnes auront dans leurs matm. 

'^Ousdifpoferex encore âpait-vous trois 
pcrfonnes,en pareil ordre que dit eft : & 
pofcx fur table trois monceaux de gcts,au pre- 
mier defquels en ait I, au fecôd 2,au troificfme 
4.qui font j,&c laiflèz fur table les 2 3. qui ferôt 
de rcfte: (car nottcx qu a faire fc ieu ,il en y faut 
en tout 30.) Apres dites ïeur,que chafcun prê- 
nc lequel il voucfra de ces trois rangs de gets: 
mais queceluy qui fera le premier à prendre 
prenne de ceux qui reftent fur table,autât qu'il 
enyauoitau monceau qu'il auoit prinsxeluy 
qui fora le fécond a prendre , qu'il en prenne 
deux fois autant,& celuy qui prendra en troi- 
fiefmc licu,quatre fois autant , laiflantle rcfte 
fur table:8cfaut qu'ilz. faccnt tout cccy en yo- 
ftre abfcnce,piiis qu'ils vous r*appellcnt.Lors 
gôuuemez vous à deuiner, en cefte forte j par 
lenombredesgetz-quetreuuerci de refte fur 
la table. Car s'il s'en tr euuent 6, celuy qu'auez 

retenu 
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rcttenupremierj n'aura que 2,getz<lasïâ main 
Je fécond 6. le tiers 16. jugeant ainfi du furplus 
par la figure fuyuâte /elon le refte des getz:Ô£: 
notez cjue iamaisnc peuuentrefter moins de 
Csttz^ni pareillcmet plus de 12. encore qu'on 
change tant qu'on voudra, en prenant , & ia- 
mais n'en peuuent rcftcr 9. 



' 6 


z 


6 




' 7 




3 


té , 




z 


iz 


? 


10 




\z 


4 


) I 




3 


S' 


IZ 









Pourf^mmrdîre comhkn deget':(,oufkm d'areent 

(jueïqurvn aum dans fes mains. 
J^Ides luy qu'il mette autant de pièces en 
l'vnc maiejComme en l'autre, â fa difcre- 



■ Les fubtiles 

rion : puis dites luy qu'il en mette de la maiti i 
droiitejdans la gauche, 5. ou 6. ou 7, comm'il 
voudra,pourueu au moins qu'ils y ToyencA- 
prcsluy en ferés mettre , de ia gauche dans la 
droiâ:e,autantqu'ily enauoitlaifsé: & s'il n'y 
4uoit rien laifsé,il nefaudroitpar confc qucnt 
qu'il y mit ricn.Cela faiâ,fans nul doubtc,il fe 
treuuera dans fa main gauche , vn'autrefois 
autant de pièces , comm'au commencement 
vousiuy enauierfaid mettre, delà droide, 
dans la gauchc.Pour exemple dccecy:prcfup- 
pofons qu'il eneutpluftoft caché gichafquc 
main , & qu'il en eut mis après, de la droite, 
dans la gauche,3.& derechef, de la main gau- 
che,enladroiâe,autantqu'iI y en auoit laifsc 
à fçauoir 5. vous yoyés qu'il faut , que dans la 
gauche il y en ait 6. qui font deux fois 5. ce q 
lors vous îuy dirés:faifant ainfi de tous autres. 

rour faire , tju ayant poféio.^et^eft rond de deux 
en dmx.ts;* contant de cinq en cinq ^pm en U- 
mm 'vn^i/ôtis ojimztom les io.de deffas. 
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{ 1^ Anges lo.getz en rond fur vne table,& tn, 
mctcés autres lo.pardeffus. Puis commé- 
césde compter fur celuy que voudrcs,fuyuât 
aucc le doigt : & leués le cinc][uiefme gct de 
deffus. Après recommencés à coinpter vn,fur 
leget qui eft derpeuréfeul , oftant de mefmc, 
le cinquiefmc,en comptant aînfi toujours de 
cinq,en cinq,& recommençant à compter va 
fur le get qui fera demeuré feul Mais notez, 
que lors que vous en aurez cinq de leucz en 
voftre main,il vous en faut lâuter habilement 
vn,en recommençant de compter fur le fixie- 
fme d aprésjtenant ce coup H,Ic doigt en l'air 
fans toucher les getz , de peur qu'on tie co^ 
gnoiffe que vous cômendés celle fois à com- 
pter vn,fur le fixiefme get,& que la fourbe ne 
foit defcouuertetmais deuant, & après le cin- 
quicfme get leué, il les faut monftrer du bout 
du doigt, en les fuy uant , & tournoyant , à fin 
qu'on penfe , que vous recômenccs toujours 
fur chafquc fimple gct.Et en cefte forte ofte- 
rés tous les lo. getz. de deïfusjaiffant les autres 

Mu 
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10- rmiplcS5&: dcfcouucrtsXe plaifircicceieu 
gift 5 en ce qu onfe rira de la facilité d'ictluy 
penfant incontinent en faire tout autant que 
vous : mais à l experience , on fe trcuuera bien 
camuz. Toutesfois ne faiâescctraidplusde 
deux fois5&: pour caufe» 

PouTfçmoir direjequel deiôJeBs 
on aura touché. 



jQîfpofez i6.gcti en deux colônes,8*de cha- 
que coftc , comme voyez en la première 
figure marquée A.B^des deux miles cy après. 
Puis dides à celuy que voudrés, qu'il touche, 
& remarque bien^ tel get qu'il luy plaira : puis 
qu'il vous die enquelrang^oucolomne il eft. 
Et s il refpond ducoftéA^vousvoyésjquece 
doit eftre l'vn des 8. de ce mcfme cofté. Lors 
prendrei aueclc bout du doigt enfeigneur de 
la main droide^ le get pemdtiefme de ceftc co 
lonne A* ôc aucc celuy de la main gauche , le 
dernier get de îa lïiefmc colomne^S: pofés ces 
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èm gca^Fvn deçà ^ Tautre dcla^aut coftes de 
la colomne B. vers le haut- Puis prcnés de la 
maindroidclegetdnquicrme, &de la gau- 
che le get fixiefme de h colomne A*& les po- 
iu fouz les autres deux ^ IVn deçà ^ au mefme 
coftédcfon compaignon58c 1 autre dela.aufsi 
du coftéde foncompaignon.Puisfaides-en 
autant du troiriefme^&r quatriefme-^&r du pre- 
micr-5& recond5demeurantIacolomne B.au 
milieu de la colomne A.rcduidc par cemo- 
ytti, comme voyés^en deux particsp4»de châ- 
cune* Aprés^à ces deux peti s rangs nouueaux, 
de 4.cha{cunj adioufterez les getz de la colô- 
ne Bdcs pofant deux à deux, IVn deçà j Tautre 
dclàjdeffoui les au tressa fin que les 16- getz a^ 
yent la mefme forme en leur difpofitiô qu ils 
auoyent au commencement.Cela faid: dictes 
liiy qu'il vous die cefte féconde fois^ en quelle 
de ces deux colomnes nouu elles eft mainte- 
nant le get qu il au oit touché. Car vous voyés 
&pouuésiugcr , que de nccefsité ilfaut qu i! 
foit r vn des 4,d'cnhautjde Ivne , ou del ^tucre 

Miiï 
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coIônc.Or pofcz le cas que le gct foït mainte- 
tenant au cofté droit des 16.get2.Puis cjuc, cô 
m'auôsdit,c'eft neceflaircmct l'vn des 4.d'cn- 
hautjil faut donq faire vne féconde difpofiti 6 
&rennuénicnt,de ces i6.getz,enlari:iefmeror 
te qu auons dit au commencement , prenant 
de la main droidc,Ieget penulticfme , & delà 
gauche le dernier, les pofantaux coftés de l'au- 
tre colomne , l'vn deçà , l'autre de là , en forte 
qu'elle foitaumilicu.Puis en faire autant du j. 
&6.du 3.& 4.dupr€mier&{ècond:6c enco- 
coreadioufterâ ces8.(dirpofe2 4. dcchafque I 
cofté,) les S.du milieUjfouz,les autres,en met- 
tant aufsi 4.de ça, & 4. de Ià:à fin que tous ces 
idgctZjreuicnncnten la mefme difpofition, 
8. de chafque cofté, qu'ilz eftoient au com mc- 
cement,e2; deux colûm nés A.B. auifantbien 
de l'œil 5 où iront les 4.getz , a l'vn defquels'e- 
ftoitde necefsitc,ccluy qu'on auoit touché: 
car maintenant vous voyés, qu'il faut de me- 
fme necefiitc, qu'après auoir demâdé, de quel 
cofté il eft , ce foit l'vn des deux, de l'yn cofté, 
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feu de l'autre Jà où les 4.auoicnE efté defpartis* 
En fin , pour fçauoir lequel c'eft de ces deux, 
en diminuant toufiours,commevoyés, ferés 
vn troificfmc,& tout pareil remuëment,adui- 
fant bien,oùirontks2.getz. qui font d'vn co- 
fté,l'vn defquels , foit en haut, ou embas de la 
colomne , fera voftre get. Or cefte dernière 
fois, Ivn de ces deux allant deçà, l'autre de la, 
&vousfairant monftrer la colomne oùeftic 
getjVous ne pouucz, faillir de le dcuiner, com^ 
me vous pouucs iuger facilemêt, fi vous auei 
bien noté la façon de procéder. 
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Pcurpajpr 'vn couteau a traucrs 'vnjîl,^ar où fem 
enjiiezjroii patenotres^fim qu'il fc trcme 
cmpféyejlansles fAtmotns 
tomhezjL terre. 

p Rcncz deux filctT., Icfqiiels piiercs en dou- 
ble comme voyez cy après , Scies adiou- 
ftez proprement,aueq'vn peu de ftl.Sur ces fi- 
letsainfiacoi]trés,paffcrcs troispctis patenô- 
tres que noterons de ces trois lettres: A. B. C. 
mais ie ne mets pas de rang cduy du miJKcu, 
afin que puifsiés mieux comprendic, cornent 
le filet cft accommodé. Cela faitjtcniicrrez le 
bout D-vers E.pour lesioindre'enrembîe, & 
le bout F,vers G.ayantfait plulioft vn dcmy 
nœud fiir les patenôtres , ou globes, auecces 
filetz. Puis les baillés â tenir par les bouts D- 
E.& par F.G.auec les deux mains.Alors paf- 
fez vn couteau entre B.C.& lepctit lopin qui 
tient les filetz liés en double , eftant couppé, 
les patenôtres tomberont en terre, demeurant 
les filets entre fcs mains j tous entiers .Mais! 
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il faut,pour rendre cefte fubtilité plus admira- 
blcjcju'ay C2. appreftc deux autres fîktz, ou cor 
delcttes,dans lefquelles aurés enfilé trois pate 
nôtres tous fenîbiables,ï^ ayant faiâ: vnfim- 
ple nœud fur iccux,auec ks deux bouts de l'vn 
des fiietS5& les faifant tenir par ks bouts,pro- 
mettrez de coupper ces filetz,& les petits glo- 
bes cftant tombés à terre,ks faire voir entiers: 
mais que vous ne k pouués faire/ans quelque 
honneftc gaieure.Puisfaifant femblantdc c6- 
tcftcrTur icelle,conduirés finement ces fikts, 
fupporantadextremcnt ks autres, faifantcô- 
m'auons dit: & faut que ks globes entrent af- 
fcs prefséjdansks filetSjOu cordelettes. 

D ABC ^ 

Pour faire, qtï ayant mis "vm [omette k chafque 
mainjeHesf tremeront toutes deux en l'une. 

pÂchés premièrement vne fontiette , dans- 
l'entrée de voftrc manche , puis pofcz fur 



Lesfubrile« 

table deux autresfonnettes ,&prenantlVne; 
auec esdoigts delà main droide,Iamcttrés 
dans la maingauche, prenant l'autre, en l*au- 
tremam : & tenant les mains ferrées , faides 
former ces fonnettes là dcdans,bran{lanttan- 

tott IVnc main,tantoft l*autrc,pout monftrer 
quelles fontdedans.Aprés lespoferés fur ta- 
blcJVne après l'autre : puis les ayant meflécs, 
& bromll<ies auec la main, corn mbh brouille 
les des,les remettras vne en chafquc main co- 
rne deflfus , les remettant encore fur table de- 
mnt tous. Lors faites voftre traid de fubti- 
lire en ccfte forte. Ayant brouillé derechef les 
fonnettes,prcnés-enIVne, entrcles doigtsdc 
la niain droide.&faifantfemblantdc la met- 
tre dans la main gauche, frotteréskfonncttc 
contre la paume delà main droite , côrac de 
paffade/errantincontinentla main gauche, 
&faifânt fonner la fonnette de la manche, 
à fin qu'onla pêfe eftre dans ccfte main : mais 
cependant il faut à mefme inftant la retenir 
cachée entre le petit doigt de kmain droide: 
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jucclaqueUe prendrés Vautre fonn€tte:&: te- 
nant ks deux mains fermées , fcrés fonncr U 
fonnettc qui eft en la main droite , puis i 
fon tour^cclk qui eft en la manche de Tautcc 
main.Et n'y auraceluy qui ne penCcquecha- 
que mainayefaronnettciprincipallement ,U 
vous aués apporté en cccy lafouppkffe , 6< 
dextcritérequirc.Finakmcnt,ayantfaiafou^ 

fier (ur la main gauche à qu'elq'vn, ouurei la, 
îeurmonftrant qu'il n'y àricnd£dans,puisa- 
prcs ouurés l'autre , & on fera bien esbahy de 
veoir toutes les deux fonnettcs dans iccUc. 

Pour cottp^er n;ne fomme en ^îufteursfieces, 
fAfii fte la feau fe tremsM' 
Ument mtamte, 

DRenés vnc aguilk à coudre,la plus longue 
&dcliéc,qucpourréschoirir,& l'enfilés a- 
ucq'vn fil de foyc,puis la coufés adextremcnt 
entre la pcau,&: la chair,commençantauboul 
de la qucUeA fimffant,(cn toyrnoyantjdepi- 
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qaeure en piqueure,)au mefme endroit qu'a- 

iiczcommencé:&fautachaquepoint,remec 
trelaguillc, par le trou d'où cllefera fortie. 

I "'sentenantvnboutdeIafoyc,appuycfer- 
me contre la pomme^tirez par l'autre bour,& 

II coiippera d trauers la pomme en deux pie- 
ces par dcdas. De l'aim-e cofté,ferés le mefme, 
hchanc l'aguf]leper%allesdiftance.s en cou- 
lant tout ai'entour tpuis tirant la foycpar les 
boutsja pomme fera couppée par dedans , en 
quatre pieces.Etfiencorcvous envoulésfai- 
rehuiû , rcpaflcz laguille à trauers , & touti 
l'entour de h pome , en la mefme forte qu'a- 
uons monftré. Celafaia/erue^ de ces pom- 
mes en table : Se celuy qui en prendra vnc à 
pe.er ahn deladonner,pour faire l'honnefte, 
fera tout esbahy de la veoir tomber en huid 
picces,entrc fcs mains , demeurant toutesfois 
Iapeau,toute entière. Laquelle inucntion fera 
treuuee,dcs tnuitcs.non moins fubtile, qu'ad- 
mirable : corne de ma part,ic la treuuay celle, 
la première fois que ic la vis pratiquer. 
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p9Urfatre,que mctm en dmx mouchoir s Jeux 
ces d'ar^ent^en chajcm la,Çtenno/yCQmm"il 
pnéleraj)toute$ deuxpro'it treu- 
liies enl'yndkmx. 

pRennés trois pièces d'argét toutes fembla- 
blés,& en coufcz. Ivne en vn mouchoir: ïe- 
quel prendrcz,cachant l'endroit où la pièce eft 
coufue.Puis pofczrvne des autres deux pièces 
fur table,au milieu du mouchoir eftêdu fur i- 
cdle,fairant pendi'c prés de vous,plus bas que 
le bord de la table , le bout de la pièce coufuc. 
Lors pofant voftre féconde pièce fur le milieu 
du mouchoir,prcnésle boutpendât d'iceluy, 
au queila première pièce eft cachée: & faifant 
femblant de couurir celle pièce auec les deux 
bouts du mouchoir , lacachercs fubtilemenc 
entre le petit doigt .lailfant au milieu du mou- 
choir , la première pièce coufuë , à fin qu'en la 
baillant à tafter,ainfi couuerte,on pcnfe que ce 
foit celle que tenez cachée en voftre main ; $c 
baillez à tenir ce mouchoir ainfi cnucloppé, à 
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^uelquVn.Lors prenés l'autre pièce » des deux 
qu'auiez pofées fur la table , auec la mefmç 
main qui en tient vne de cachée , les mettant 
toutes deuxjdâs vn autre mouchoir, fans qu o 
s aduife que teniés à la main/mô la dernière: & 
baillez ce mouchoir à tenir, ainfi cnueloppé,à 
quclqu'autrcLors tirez le premier mouchoir 
par vn bout , hors des mains de celuy qui le 
tienr,& le fecoûcs fur l'autre mouchoir/aifant 
femblant , de murmurer quelques charmes. 
Finalement faidcsfeçoûer ce mouchoir fur 
la cable , à ccluy qui le tient: & on fera fort c- 
ftonncd'cn vcoir fortir , & tomber toutes 
deux pieccs,croyant qu'en eufsiez mis vne en 
chafque mouçhoir,&: que par quelque fuper- 
latiue magie,&traiâ:d*inuifibilité, vous les a- 
yti faidtreuuçr toutes deux , en l'vn d'iceux, 

Pour faire finir tous Us^oU hor$ 
, d'impôt, 
pRencz du mcrcurc,ou argent-vif, & le m et 
tcz fecrettement dans le pot, auquel on fait 
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çuîrc les pois , & vous verres vn beau remue- 
ment demefnage; car le mercure leschaffera 
hors du pot,fibien qu'il n'en y demeurera pas 
vn fcul dedans, 

(omment yoiisferezjdtîr , ç> tourner tm cijèau à, 
U broche , de luy mefme. 

pRencïvne petite verge de ce bois dont on 
fait les lardoires, vulgairement appelle , Sa- 
guin, &c l'ayant pelée , & nettoyée, fichez au 
milieu d'icelle,cc petit oifeau, qu'on appelle le 
R.oytelct,aprésrauoir plumé. puis mettes ce- 
lte petite broche ainfi garnie , deuant le feu, 
appuyée,par les deux bouts/ur deux fourche - 
tes debois , la mettant en train de tourner : car 
elle ne ceffcra puis aprésjiufqu'à ce que l'oifcau 
foit cuit.Ce qui fera treuué, (corn m'il l'eftauf 
fi à la venté,) vn cas efmcrueillable,& comma 
prodigieux en nature, 

VIN. 
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Pour faire fouflcntryn petit bd^on^furh h^râ d'^n >rrrf. 

tmittes de y erre ^ jîii tromperont Idytiié , p&tir y ne ftde 
Àojfy en fdifdn t > otr plujiam, j 1 

^oje^deffm. ^6.d. 

Vin. 

Tûtif faire ftmhkr.^u'dye^ percé le front a quelff\*n^& 
^u€ fdiie^firtir paryn petit entonnoir jt^^durt^mis de contre^ 
le yin qu'il durd heu plnfiofi. J^-^ 
Poye^encort cy^defm, ij.^r 



F I N* 



I 




I 



